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Le drapeau
n’a pas suivi

Malgré la démission du gouver-
nement Bourassa, qui avait cédé
l’après-midi devant le fédéral, le
drapeau québécois à eu plus de cran
et a refusé de se dresser au mât en
même temps que celui des autres
provinces.

 

page 7

00000000000

Bellemarre jubile

Dans Johnson, les troupes
d’Yvon Dupuis ne présenteront pas
de candidatet accordent leur appui
au candidat UN, Maurice Belle-
marre. Du coup, le vieux parti re-
prend espoir.
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Un service

spécialisé
aux avocats?

Le ministère de la Justice pro-
pose au Barreau de créer un bureau
spécial pour les avocats qui ont be-

caux. Ce qui déchargerait ses fonc-
tionnaires trop tentés par l’appât
du gain... Exclusif au JOUR.
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Kissinger à
la rescousse —
Les dangers de voir les hostilités re-
prendre au Moyen-Orient, plus
particulièrement entre Israël et la
Syrie, ont amené hier l’intervention
d’Henry Kissinger
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La nouvelle

OCAM

L’Organisation Commune Afri-
caine et Mauricienne, qui a terminé
lundi soir à Bangui son huitième
sommet, a décidé d’être moinspoli-
tique, plus économique et de s’ou-
vrir à des pays anglophones afri-
cains.
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Nixon est riche

... SUr papier
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Gerald Ford

réussi son examen
devant le Congres
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économie&

Une auto sport
de toute sécurité

née au Canada
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Power
Corpor

profits doublés!
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COR)
C’est parti!
Les championnats mondiaux de cy-
clisme amateur et professionnel dé-
butent aujourd’hui au Centre spor-
tif de l’Université de Montréal. Des
concurrents de plus de 52 pays
prendront part aux différentes

» épreuves sur piste et sur route.
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Devant les délégués de 24 pays réunis à Québec à

l’occasion de l’ouverture de la Super Franco Fête

1,500 manifestants
affrontent Trudeau

par Maurice Giroux
et Gisèle Tremblay

envoyés spéciaux du JOUR

QUEBEC — Les jeunes délégués de

24 nations francophones ont eu droit,

hier après-midi à Québec, à un cours
pratique(et gratuit) de science politique
quand près de 1,500 mainifestants,
scandant des slogans indépendantistes
ont chahuté MM. Pierre Elliott Tru-
deau et Robert Bourassa pendant pres-
que toute la durée de leur discours res-
pectif, lors de inauguration officielle
du Festival international de la jeunesse
francophone.

Dans une atmosphère chaude et hu-
mide, et sous les yeux d’une foule de
7,000 à 8,000 personnes rassemblées

sur les pelouses de l’Assemblée natio-

nale du Québec, un étrange dialogue de

sourds s’est engagé entre les manifes-
tants et M. Trudeau, dont les propos
étaient commentés au fur et à mesure

par des cris et des slogans désaproba-
teurs.

Ripostant à son tour, le premier mi-
nistre canadien est sorti à trois reprises

de son texte officiel pour vilipender les
“‘gokeulard®s™, pour leur prédire une
‘‘nouvelle défaite lors des prochaines

élections”, et pour prendre à témoin le

reste de la foule sur ‘‘le sens de l’hospi-
talité de la majorité des Québécois”.

Cefut finalement un match nul. Les
manifestants ont réussi à faire passer
leur message, en sabotant partiellement

les discours officiels. Par contre, M.

Trudeau a ‘‘engueulé’’ le groupe des

manifestants. Méme M. Bourassa a eu
de la difficulté à passer la rampe,
commentant au passage ‘‘le manque de
savoir-vivre de quelques exceptions’’.

Un hymne, quatre drapeaux

Le brouhaha a véritablement

commençé une demi-heure seulement

aprèsle débutde la cérémonie officielle,
lorsque l’orchestre du Royal 22ème Ré-

giment a joué le O Canada, après avoir
joué auparavant l’hymne national de
chacun des pays participants pendantla

levée des drapeaux nationaux. Mais
voilà que pour le Canada, on se trouvait

en présence de cinq drapeaux, dans

l’ordre suivant: celui du Canada, celui

du Nouveau-Brunswick, celui de l’On-

tario, celui du Manitoba et finalement
celui du Québec.

Derrière chacun des quatre premiers
mats se tenait un membre de la déléga-
tion canadienne. Au moment où ‘l’or-

chestre a joué les premières mesures de
l’hymnecanadien, la foule a vu les qua-
tre premiers drapeaux être hissés au

long du mât, celui du Québec demeu-

rant immobile, le délégué québécois
responsable du fleurielisé demeurant
coi. Ce n’est qu’une fois l’hymne ter-

miné que l’on vit alors le drapeau qué-
bécois être rapidement hissé à son mât,
sous un tonnerre de vivats.

Le nombre des drapeaux avait d’ail-

leurs fait l’objet de longueset laborieu-
ses négociations, jusqu’à 3 heures du
matin mardi, entre les représentants du

gouvernement québécois et ceux d’Ot-
tawa, ces derniers réclamant la pré-
sence des drapeaux des trois autres
provinces qui ne sont pourtant pas

membres, comme le Québec, de
l’Agence de coopération culturelle et

technique des pays francophones. Le

Québec a finalement cédé devant les
exigences fédérales après une discus-
sion orageuse.

‘

Le Québec au défilé

La complicité qui s’était manifestée
entre la délégation québécoise et la foule
des spectateurs au moment de la levée

du drapeau fleurdelisé s’est poursuivie
ensuite tout au long du défilé, rue

Grande Allée, du parlement jusqu’au
Musée du Québec sur les Plaines.

La délégation québécoise qui, comme
représentante du pays hôte, fermait la
marche, s’est tenue en effet dès le dé-
part ostensiblementen retrait des trois
autres délégations canadiennes qui la
précédaient derrière le drapeau à
feuille d’érable. Acclamée partout sur
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son passage, elle rassemblait à mesure
derrière elle des jeunes Québécois arra-

chés aux rangs des spectateurs sur les
trottoirs.

déplacés à leur suite, entrainant avec
eux des groupes de Québécois.
La délégation québécoise est vite de-

venue, de ce fait, la plus imposante et

instruments à percussions qui diffu-
saient des rythmes presque africains.

Des délégués canadiens, isolés en

avant dugroupe québécois, émanaient
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Les membres de la délégation scan-
daient le slogan ‘‘Québec, oui!” et ré-
pondaient aux acclamations. Une pan-

carte au nom du Québex et un drapeau

québécois les identifiaient.

Mais dès leur sortie de l’enceinte où
s’était déroulée la cérémonie officielle,
un grand fleurdelisé et une large affiche

(‘‘Bienvenue dans notre pays le Ké-

bek’), qui se dressaient au-dessus de la

cloture centrale aux premiers rangs de
l’auditoire pendantles discours, se sont

celle qu’on attendait. Des applaudisse-
ments nourris l’accueillaient, de même

que divers sloganstels ‘“Ce n’est qu’un
début, continuons le combat”, ‘“Qué-

bec français’’, “Le Québec aux Québé-

cois”’.

Derrière le porte-drapeau,les athlè-

tes québécois marchaient les premiers,

en chemise bleue et costumesafari, sui-

vis de la délégation culturelle dont les
membres étaient facilement idenfitifa-
bles à leurs ponchos bleus et à leurs

un peu, par comparaison, des images de

deuil.

Toutes les autres délégations réunies
formaientle défilé, par ordre alphabé-

tique, de la Belgique au Vietnam du

Sud. Elles ont donné aux spectateurs,
dispersés sur la Grande Allée, avec des
points denses devant le parlement et

l’entrée des Plaines, un spectacle

contenu de rythmes, de sons et de cou-

leurs,et le sentiment de participer sans
réticence à une fraternité internationale

liée à sa propre culture.

La grève du transport
risque de toucher
aussi les autobus
par Paule Beaugrand-Champagne

La greve du transport a Montreal

risque d'être longue et tres prochaine-

ment, elle risque de s'étendre aux auto-

bus qui. déjà. circulent en moins grand

nombre dans les rues de la métropole.
Avec un enthousiasme qui ne laissait

aucun doute sur leurs intentions, les
quelque 700 grévistes réunis hier matin

dansla salle du Plateau, ont voté spon-

tanément à main levée en faveur de la
poursuite de l'arrêt de travail.

Les 1,600 employes d'entretien et de

garage, affiliés à la CSN, sont mainte-
nant les seuls à faire la grève, mais cela
ne les inquiète pas: ils comptent sur les

autobus pour supporterleur grève et lui
donnertoute sa force! C'est qu’au fur et

à mesure que ces véhicules se brisent ou
ont des ratés de mécanique, ils doivent

rentrer au garage d'où ils ne pourront

sortir qu'avec l’aide de ceux qui sont en
grève.

À l'assemblée d'hier matin, les em-

ployés sont venus dire au micro qu’ac-
tuellement au moins 125 autobus sont
sur la route dans des conditions qui sont
loin d’être sécuritaires et qu’ils devront

bientôt (probablement d'ici vendredi)
être remisés. Ce sera alors la grève to-
tale des transports.

M. Jacques Beaudoin, président du

syndicat, a bien insisté sur le fait que les

grévistes remettent l'entière responsa-

bilité de la circulation d’autobus en

mauvais état à la CTCUM: ‘S'il y a des

accidents, la CTCUM ne devra s’en
prendre qu'à elle-même puisque c’est

elle qui a décidé de faire circuler ces

autobus envers et contre tout!"

Front commun?

Selon un quotidien anglophone de
Montréal, la CSN aurait prévu le dé-
clenchement d’une grève générale des
employés municipaux ou para-

municipaux de Montréal pour septem-

bre ou octobre et la grève actuelle des
transports n’en serait qu’un prélude.
La CSN a immédiatement démenticette
nouvelle; son secrétaire-général, M.
Jean Thibault, a cependant rappelé

qu’en mars dernier, il a été décidé que

les syndicats de la CSN tenteraient tous

d’obtenir l’indexation des salaires au

coût de la vie.

Ce que LE JOUR a appris pour sa

part, c’est qu’un front commun des

employés du transport et d’autres em-
ployés municipaux était en préparation

depuis quelque temps en vue de la négo-
ciation de cette indexation des salaires.

 

Certains estiment que la CTCUM au-
rait eu vent de ce qui se préparait et
aurait décidé d'essayer de ‘‘régler le

cas’’ de chacun de ses syndicats, un par

un, d'où sa décision de faire des suspen-
sions dansla section des garages. Elle se

doutait bien que les employés allaient
réagir en force.

On remarque également que la
CTCUM fait poursuivre pour mépris
de cour 71 employés, membres de l’exé-
cutif du syndicat et du conseil syndical,
mais aucun permanent de la CSN ou de
la Fédération des employés des services
publics. Elle se réserverait la une porte
de sortie dansle cas ou elle serait obligée
de négocier, une fois acculée au mur

d’une greve complete.

Les 71 employés poursuivis doivent

comparaitre lundi matin au Palais de

Justice; le syndicat est passible d’une
amende de $50,000 et chaque gréviste
d’une amende de $2,000 par jour de
grève. Une manifestation des grévistes
doit avoir lieu devant le Palais à la
même heure. Aucune rencontre de né-
gociation n’a eu lieu depuis le 6 août.

‘‘Le seulsigne de vie que nous avons eu
de la CTCUM,ce sont des poursuites.
La CTCUM s’en remet a la loi et ne
négocie pas!” A été le commentaire de

Jacques Beaudoin.  
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Une ville

pleine de
contrastes

De Saint-Luc jusqu'à Saint-
Hyacinthe. Du Richelieu (pas ia piste

évidemment) jusqu'à la Yamaska.

C'est un trajet que tous les Montréa-
lais connaissent ou s’imaginent

connaître. C’est à côté de chez-eux.
En arrivant à Saint-Hyacinthe hier

matin, j'ai quand mème fait des dé-
couvertes. J'ai d'abord vu une place

du marché commeil n'en existe pro-
bablement plus au Québec. Un édifice
d’une centaine d’année qui mériterait
d’étre classé au rang des monuments

historiques. Pour le protéger définiti-
vement des assauts de Steinberg qui
n’ai me pas beaucoup qu’un aussi

grand nombre de gens viennent ache-
ter là leurs légumes.

Le marché, c'est le coeur dela ville.

Tout autour, un centre commercial
qui essaie de résister à un nouveau
concurrent établi à la sortie de la mu-

nicipalité: les Galeries de Saint-

Hyacinthe (pas de rapport autre

qu’apparent avec les Galeries d’An-
jou). 11 ne faut pas que le coeur de la

ville se déplace du centre vers la péri-
phérie. Tant pis pour le bonheur des
commerçants anglophones!

Une grande partie du charme de

Saint-Hyacinthe tient à son marché et
à son environnement.

C’est une ville par ailleurs assez pa-
radoxale, à l’intérieur de laquelle les
plus hauts représentants de notre

bourgeoisie côtoient les plus bas sala-

riés du Québec. Un milieu extrème-
ment conservateur qui donne quand -
même asile à une quinzaine de mou-
vements populaires.

Une ville où l'immigration est auss}
forte que l’émigration. Un problème
cependant. Ceux qui s'installent à
Saint-Hyacinthe sont en général des

vieux qui quittentles campagnes envi-.

ronnantes pour venir finir leurs jours-

“en ville”. Ceux qui partent sont des
jeunes.

“Il n'y a rien d'autre que la shop

ici’, disent-ils. Et ils ont à peu près
raison. À part les écoles et l'hôpital, le
principal employeur demeure la Do-
minion Textile, connueici sous le nom
Pedman’s. On y fabrique des sous-

vetements surtout. Les travailleurs y
gagnent juste un peu plus que le sa-

laire minimum. Pas étonnant qu’ils
soient en greve depuis deux mois.

Les bas salaires, c'est une tradition

à Saint-Hyacinthe. Cela fait parti des

moeurs. C’est une des deux ou trois
villes du Québec où les ouvriers sont

les moins bien payés. Quelques-uns
commencent à en avoir assez.

Pensant à notre rédacteur en chef

qui y a fait ces débuts dans le journa-
lisme et me référant à sa réputation de

journal contestataire, j'ai demandé à
voir Le Clairon. Oh déception M. Mi-

chaud! Le Clairon est devenu une
feuille de chou. Son actuel proprié-
taire, Le Courrier en fait une espèce
de circulaire publicitaire.

Marcelle Bourque

 

    Av: Le mérestère de la Santé nationale et du Bien-être social
tonsidère que le danger pour le santé czoût avec l'usage   
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Les Îles-de-la-Madeleine, un pays à vivre!

La plus grande richesse:
par Marie Vallée

Aux Îles-de-la-Madeleine,

j'ai compris, ou plutôt ressen-
tis, ce qu’un jeune gars
m'avait dit une semaine plus
tôt à Cabano. ‘‘Le Québec, ce
n’est pas un pays à visiter;
c’est un pays à vivre!”

En effet, dès ma première
journée aux Îles, je révais déjà
d’y déménager pénateset fa-
mille pour venir y exploiter
ces merveilleux pâturages na-
turels où ne paissent que
quelques vaches dispersées,
perdues parmi les abondantes
et merveilleuses fleurs sauva-
ges de la région.

On ne peut pas visiter les
Îles commeon visite une capi-
tale. On ne peut pas fréquen-
ter les Îles comme on fré-
quente une plage à la mode,
ou quelque autre lieu dit de

villégiature. II ne faut pas.

C’est le frère Marie-
Victorin qui écrivait, je crois,

que la plus grande richesse
naturelle des Îles, ce sont ces

habitants. Et c’est vrai. Mais
il me déplait de voir ou d’en-
tendre des gens qui conside-
rent les Madelinots comme
des reliques du passé qu’il
faudrait conserver commedes
pièces de musée. Ceux qui
s’inquiètentde la pousséetou-
ristique aux Îles, sont souvent

de ceux-là.

Seigneurie
et isolement

H est évident que ce petit

coin du monde a été jusqu'ici
protégé des monstruosités de
la civilisation américaine. Ce

qui fait qu’il est encore
‘‘beau’’ danstoutela force du

terme, que les gens y sont en-
core ‘‘humains’’ dans le sens
le plus vrai du mot. Mais il ne
faut pas oublier, ou ignorer

que ce ‘‘miracle’’ est le résul-

tat d’une exploitation sans li--
mite qui a charrié autant de
misère qu’elle a laissé de
charme.

Le droit de propriété n’a été

accordé aux Madelinots qu’en
1895, après de nombreuses
réclamations et plusieurs re-

fus de divers gouvernements.
Laloi votée à cette date, 1895,

n’abolissait même pas le ré-
gime seigneurial, elle permet-
tait seulement aux gens

d’acheter le lot qu’ils occu-
paient. Donc sans possibilité

d'accroître leur bien. Il a fallu
attendre Duplessis, eh! oui,
pour éliminer complètement,

en 1958, la propriété et les
droits seigneuriaux. Une très
grande partie du sol apparte-
nait encore aux descendants

du premier seigneur des Îles,
Isaac Coffin qui avait obtenu
ce territoire, en 1798, du gou-
vernement britannique, en
récompense de services mili-
taires.

Les premiers Madelinots,

pour la plupart des Acadiens
ayant fui les déportations,

étaient arrivés aux Iles
complètement démunis. Ce
n’est pas un régime seigneu-
rial qui a duré presque deux
siècles qui a pu leur permettre
de capitaliser et de prospérer.

L’isolement physique et
moral est un autre facteur qui
a joué pour beaucoup dans le

prolongement des traditions
et du mode de vie d’autrefois.
Coupés du continent cinq à six
mois par année, les Madeli-
nots ont été longtemps im-
perméables aux influences ex-
térieures. Le charme que les
Îles ont gagné à cette situa-
tion a été payé parla lenteur
du développement des
commodités modernes. ‘‘La
création d’un réseau d’aque-
ducs est une chose tout à fait
récente qui n’est d’ailleurs
pas encore terminée’’, peut-
on lire dans le rapport-
programme du Comité d’im-
plantation du CLSC. ‘‘quand
aux égoûts, seul le village de
Cap-aux-Meules possède un
tel système… chaque maison
possédait son propre puits et
son propre système

d’égoûts.”

Une semaine
de découvertes

Tout en étant consciente
que la vie des Madelinots n’a
pas toujours été rose, je n’ai
pu m’empêcher d’être sé-
duite, comme les autres tou-
ristes, par l’ambiance ‘‘d’au-
trefois’ de leur vie, et de goû-

ter jusqu’à la limite la joie de
leur chaude hospitalité et de
leur émouvante simplicité.

Eugénie à Anthime Hubert,

c’est comme ça qu’on dit la-
bas, avait invité LE JOUR
aux Îles-de-la-Madeleine.

Elle-mêmefille des Îles, mais
vivant à Montréal avec son
mari aussi Madelinot, elle
était en vacances chez ses pa-
rents, qui ont généreusement
accepté de loger et de nourrir
la journaliste du JOUR.

Toute une semaine, Eugénie
m’a patiemmentpilotée pour
me faire découvrir les multi-

* ples facettes de cette terre

“ qu’elle aime et qu’elle rève de
réhabiter.

D'abord,
la géographie...

En y arrivant, j'en connais-

sais bien peu de choses. Sur

une carte routière du Québec,

les Îles-de-la-Madeleine sont
toujours ‘‘en-dehors de la
carte’’, encadrées dans un
coin, grossies à une échelle

différente, de telle sorte qu’il
m'était difficile, de mémoire,
de les situer géographique-

ment d’une façon précise, et

d’en apprécier les dimensions

réelles. La raison de cela est
bien simple, elles sont trop

loin dans le golfe pour les

montrer sur une carte de la
Gaspésie.

En fait, c’est une carte des
Maritimes qui permet de les

mieux voir, puisque ce petit

 

  

archipel de douze îles‘ n’est
qu’à 55 milles du Cap Breton
(Nouvelle-Écosse) et à 70 mil-

les de la pointe est de l’Île du
Prince-Édouard, alors que

180 milles le séparent de

Gaspé.

Toutes ces îles sauf une,
l’Île d’Entrée, sont reliées en-
tre elles par des dunes naturel-

les, élargies ou carrément

construites de mains d’hom-
mes. Est-ce un signe du destin
que leur disposition les fasse
ressembler à un hameçon?

Bien qu’elles semblent tou-
tes petites sur une carte, il ne

faut pas sous-estimer leurs
dimensions. De Havre-Aubert

au sud-ouest, à Grosse-Île au
nord-est, il y a 60 milles; la

superficie de 74 milles carrés
n’inclut pas les baies intérieu-

res. À elles seules elles for-
ment un comté du Québec,

partagé en neuf municipali-
tés. C’est sûrement le seul
comté rural du Québec dont
aucunvillage ne porte le nom
d’un saint. Voici les princi-
paux: Île-d’Entrée, la seule île

isolée, où vivent des Anglais;
Havre-Aubert et Bassin qui

forment l’île la plus au sud;

Cap-aux-Meules, le village
commercial; Étang-du-Nord
et Fatima où on trouveles plus

grandes densités de popula-

tion; Havre-aux-Maisons, où

vem pu

  

habitent mes hôtes Anthime et
Georgiana Hubert; Grosse-
Île, premier refuge des Aca-
diens qui en furent chassés

par des Anglais dont les des-
cendants forment la popula-

tion actuelle de l’Île: Grande-

Entrée, où se trouve un ma-

gnifique terrain de camping

provincial.

pour comprendre
les habitants

Ces notions géographiques
des Îles sont essentielles pour

comprendre les gens qui y ha-
bitent. Nuls plus que des insu-

laires sont dépendants de leur
géographie, et les Madelinots

peut-être plus que les autres

insulaires.

Les Îles-de-la-Madeleine
n’ont pas toujours été reliées

entre elles commeelles le sont
maintenant. Ce qui veut dire

qu’autrefois, l’univers de
chacun était encore plus res-
treint, puisque les distances à
parcourir en voiture à cheval

d’abord, puis en bateau en-
suite, invitaient peu au voisi-

nage d’une île à l’autre. Au
point qu’avant l’avènement

des routes et des automobiles,

les mariages entre personnes
d’iles différentes étaient ra-
res. Aujourd’hui, les commu-
nications entre les îles sont sa-

tisfaisantes mais les problè-

es habitants

   

“mes de transport avec le
continent sont encore ma-

jeurs, commenous le verrons
dans un autre article.

Dansce contexte, les maria-

ges consanguins ont peut-être
été encore plus fréquents
qu’ailleurs au Québec. Les
nomsde familles ne se multi-

pliant pas beaucoup, on a pris
l’habitude de présenter
quelqu’un en donnant plutôt
‘le prénom de son père, ou de
son conjoint (Eugénie à An-

thime); parfois on remonte

ainsi deux ou trois généra-
tions, histoire d’être plus

clair...

D'ailleurs Jean-Claude De-

lorme, qui rédige actuelle-

ment une thèse d’anthropolo-

gie sur la ‘‘vision du monde”
de la population de Havre-

Aubert, a remarqué une ex-
ceptionnelle souvenance des

ancêtres, chez les Madelinots.
Jeanne a Joseph Chevrier,

chez qui nous l’avons rencon-

tré, réplique ironiquement
là-dessus ‘‘qu’elle n’échange-
rait pas ses six années d’école
pourses vingt-deux années de

scolarité. De toute façon c’est

moi qui l’a toute fait sa thèse.
Moi je parlais, lui il faisait

juste prendre des notes!’
Faudra attendre la thèse de

Jean-Claude pour découvrir
le savoir de Jeanne a Joseph...

 

 
Mais avant cette these,
Jean-Claude nous a promis
pour l’automne un recueil

d'histoires vraies qu’il a enre-
gistrées d’un conteur de la
place, puis retranscrites le

plus fidèlement possible.

La mer,
vie et mort

Peut-on parler des Mädéli-
nots sans parler de la mer?

Autre réalité géographique
quiles a façonnésà son image.
Chaleureux par beau temps,

ténébreux les mauvais jours.

La mer leur apportait tout:

nourriture et vie, inquiétude
et mort. Aujourd’hui, il faut
ajouter, travail et chômage.
La pêche demeure la princi-

pale composante de l’écono-
mie. Et ça ne tourne pas tou-

jours. rond, comme nous le
verrons demain.

Le passage des méthodes
artisanales à la technologie
moderne apporte plus que sa

part de problèmes économi-

ques et sociaux, mais aussi
culturels. Car ce qui fait que

les gens des Îles-de-la-Made-
leine sont encore des ‘‘hu-
mains’’ dans le vrai sens du

motrésistera-t-il au recyclage
des pêcheurs marins en auto-

nomes ouvriers-chômeurs des
usines à poissons?
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la cuisine
d'été
par Jacques Guay

Le de

Saint-Hyacinthe et

ceux qui se l’arrachent
Le coeur de Saint-Hyacinthe, c’est bien son vieux marché. À

lui seul, il vaut le voyage.

  

coeur

J’aimerais être moins fatigué, moins épuisé, pour vous le
décrire avec plus d’éloquence, plus de chaleur. Mais justement

la chaleur, la vraie, m°a littéralement vidé.

Venez à Saint-Hyacinthe, quittez un momentla froide trans-

canadienne, vous ne le regretterez pas.

Flânez dans et autour du vieux marché. Les rues commercia-

les l’entourent, et ont trouvé une nouvelle vie depuis qu’un
centre commercial à l’américaine, impersonnel, tapageur et
fou, a décidé de s’installer dans un nouveau développement.

Si vous voulez voir une vraie ville québécoise et non pas un
champ d’asphalte et quelques milliers de pied carrés de tuiles
commepartoutailleurs en Amérique, si vous en avez assez des

“Galeries X ou Y” venez à Saint-Hyacinthe et promenez-vous

près du vieux marché.

Plus haut, dansla ville, vous verrez la cathédrale, le monas-

tère des Dominicains, de vieilles maisons bourgeoises, un parc
quel’on a, hélas! bétonnisé, y comprisle kiosque à musique. Et

un Palais de Justice vaguement mauresque.

Dansle parc, vous verrez d’un côté,les rentiers,de l’autre les

jeunes. Au vieux marché, surtout les jeudis et vendredis des
gens de tout âge dans un décor d’autrefois.

Mais Saint-Hyacinthe a d’autrestitres moins glorieux. C’est
l’une des, sinon la ville au Québec où les salaires sont les plus

bas. Où, selon un porte-parole de la Centrale des syndicats
démocratiques, la C.S.D., les notables font tout pour empècher

les industries versant de bons salaires de s’implanter.

C’est aussi ce que nousont dit, à peine une heure plustôt, des

militants de la C.S.N.

À la Penman’s, une filiale de la Dominion Textile, 350 mem-

bres dela C.S.N., sont en greve depuisle 10juin. Ils gagnent en

moyenne $2.15 I’heure, $2.80 avec les ‘“boni’’.

Ils demandent 50 cents de plus l’heure. Leur grève est‘“illé-

gale’ mais ils croient qu’eux aussi ont le droit de suivre la

hausse du coût de la vie.

L’indexation de 90 cents de l’heure,c’est ce qu’exigentles 174

syndiqués de la C.S.D., travailleurs de la Griffin Deel Founde-
ries de Chicago, qui ont déclenchés une grève ‘‘légale’’, diman-

che dernier. :

C’est leur deuxième grève depuis l’arrivée de la compagnie en

1954. La première était ‘‘illégale’’. C’était en 1958, sous Du-
plessis et sa sinistre police provinciale. Hs ne l’ont pas oubliée
mais cette année, ils veulent effacer 16 ans de soumission.

““Ils vont arrêter de nous traiter comme des esclaves, comme

des nègres-blancs. La Griffin, c’est une industrie lourdeet nous

devonsnous battre pour obtenir les mêmessalaires que dansle

textile. Si ce n’est pas rire des ‘‘Canadiens...”

Arthur Lapointe, directeur de grève de la C.S.D., parle le

langage de Pierre Vallières. Ou du moinsil emploie, volontiers,

un vocabulaire qui a rendu populaire l’actuelle critique litté-

raire du Devoir.

Plustôt, dans-la matinée, LE JOURa fait avec les représen-

tants de l’Union des producteurs agricoles, un tour d’horizon de
la situation de l’agriculture le long du Richelieu.

D'ici, quelques jours, Marcelle Bourque vous en reparlera.

De même que Saint-Hyacinthe. Je n’ai voulu aujourd hui que
placer quelques balises. Me sentant bien incapable d’en écrire

bien davantage. LE JOUR n’est décidément pas en vacances.
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Le québee a la carte
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Vous perdez vos cheveux?
lls peuvent étre remplacés
avantageusement par un pro-
cédé d’homme moderne. Vous
permettant ainsi la pratique de
tous les sports. Chevelure en
cheveux humains ou synthéti-
ques sur mesure

      

  

2

 

Bonjour!

Etes-vous toujours là? C
R

a
n

Un simple examen vous
renseignera sur ce qui

peutêtre fait dans
votre cas

TISSAGE DE CHEVEUX INTERNATIONAL
| 7121 CHATEAUBRIAND — MONTREAL ;

(stationnementen face) 277-1716 (FACE AU Métro Jean-Talon) *

 

Envoie de Mme Marilaure Cotnoir
Giugues, Témiscamingue

  
Le calendrier du JOUR

 

 

Mercredi 14 août: Manseau

Jeudi 15 août: QuébecCLINIQUE D’ÉPILEPSIE
DE MONTREAL

L'épilepsie, un phénomène naturel qui peut se contrôler
   

   

   

  

L'équipe du JOUR remercie ceux qui ont contribué à cette
tournée du Québec en80 jours. ‘

—LaSociété des Tabacs Laurentiens qui produit la cigarette

La Québécoise.

—Les Roulottes Unik de Saint-Jérômequi nous ont prêté une

Safari pour l’été.

 

—M.Guy Simard de Transition Audio-Visuelle quia installé

le système de son de la caravane.
Tél.: LAN-3000

822 est, Sherbrooke, Suite 400
Montréal, Québec  —Les Disque Lemaire qui ontfourni les cartouches de chan-

sonniers. Dr. Fernand Poirier, Epileptologue, Directeur ’
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United Aircraft

La grève continue
malgré les sentences
par Pierre Tanguay

Les dirigeants dela succur-
sale 510 des Travailleurs unis
de l’automobile avaient
convoqué hier soir dans le
sous-sol de l’église Notre-
Dame-de-Fatima à Longueuil
une assemblée générale pour
faire le point surle conflit pré-
sentement en cours à la United
Aircraft.

Les grévistes de la United
Aircraft ont eu à subir ré-
cemment des assauts venant
de tousles côtés, certains qui
n'étaient pas surprenants,
d'autres qui l’étaient plus.

Ainsi hier soir, on a beau-
coup commentéles sentences
qui avaient été rendues un peu

plus tôt au cours dela journée
parle juge Vallerand contre le
syndicat et une dizaine de
syndiqués qui avaient défié
une injonction leur interdi-
sant le piquetage devant
Pusine de Longueuil.

Deux mille cing cents dol-
lars pour le syndicat, des
amendes allant de $50 a
$1,000 pour les syndiqués. Il
était évident hier soir, que
tout le monde s'attendait à des
sentences beaucoup plus séve-

Le Québec devrait

QUEBEC (PC) — Le droit
civil étant de juridiction qué-
bécoise, et donc provinciale,
le ministre de la Justice du

Québec devrait ‘‘avoir au
moins une voix consultative

quantà la nomination des ju-
ges de la Cour supérieure’,
qui ont à appliquer ces lois.

Telle est l'opinion émise
par Me Robert Burns devant
la commission parlementaire

de la justice qui siégeait,
avant l’ajournement de la
session, pour étudier le bill
36. Ce projet de loi, quia été
adopté par la suite, abolissait
la Cour du Banc de la reine,

augmentait le nombre de ju-
ges des différentes cours et
apportait divers autres chan-

gements mineurs au système
judiciaire.

L'opinion du leader
parlementaire du Parti qué-

bécois contredisait directe-
mentcelle du ministre de la

Justice Jérôme Choquette,
qui a maintenu qu'il fallait
respecter la constitution et

  au jour
le Jour

© 10h15

Inauguration d'un nou-
veau service de train entre
Montréal et Ottawa à la gare
Windsor.

© 19h30

Conférence d'introduction

au yoga au Centre le Ke-

bek'om. 7373 rue Lajeunesse
(près du métro Jean-Talon).

e 20h30

Remise des trophées aux
gagnants du concours d'em-

bellissement organisé par le
Service des Sports et Loisirs

de Montréal. au Centre
François-Perrault. 760i rue
François-Perrauit.

® Congrès international
franco-américano-canadien
de toxicologie clinique et
analytique. à l'hôtel Wind-
sor.

@ Cliniques de sang de la
Croix-Rouge au 42i boul. Pie
IX. de 9h à i2h et de 13h30 à
iSh30. au 8585 Côte-de-
Liesse, de 9h à i2h et de
13h30 à iSh30.

® Congrès de l‘Interna-
tional Brotherhood of

Teamsters'’ à l'hôtel Cha-
teau Champlain.

Colloque de 1'Associa-
tion internationale de Péda-
gogie expérimentale de Lan-
gue =française à
Université de Montréal.

® Congresdu Cincinnati
Red Rooters Club’ au Ritz
Carlton.

res. Malgré tout, ces amendes
ont été qualifiées par M. Louis
Laberge, président de la Fé-
dération des travailleurs du
Québec, de tres lourdes
comparées à celles qui sont
imposées à des grosses

compagnies jugées coupables
de contrevenir aux lois anti-

pollution.

‘*Qu’est-ce que $200 pour
la Canadian International
Paper comparés aux $1,000
d’André Choquette (repré-
sentent syndical)?’’ de
commenter M. Laberge.

Il a en outre commenté une
lettre envoyée aux grévistes de
la United Aircraft la semaine
dernière par un des dirigeants
du syndicat international. La
lettre mentionne qu’à Lon-
gueuil, certains auraient puisé
trop généreusement dans le’
fonds de grève mis à l4 dispo-
sition des grévistes parle syn-
dicat.

M. Laberge a qualifié cette
lettre de coup tres bas injusti-
fiable alors que les grévistes
ont déja a se battre depuis 32
semaines contre la United
Aircraft.

M. Robert Dean, des TUA,

avait un peu plus tot dans la
soirée commenté cette lettre

qu'un sain fédéralisme exi-
geait qu’il n’aille pas se mêler
de la nomination des juges
fédéraux.

Pouvoirs complémentai-
res

M. Choquette a expliqué
que dans le domaine de l’ad-

ministration de la justice,
‘les pouvoirs dt'gouverne-
ment fédéral et ceux du gou-
vernement provincial se
complètent, à l’occasion, se
superposent, et dans d'’au-
tres occasions, se conpéne-
trent’’.

‘‘Par exemple, nous avons
l'autorité sur la propriété des

droits civils en vertu de l’ar-
ticle 92, paragraphe 16 de la

constitution, ce qui nous
donne autorité surle codeci-
vil. Nous avons également
autorité sur la constitution.
des tribunaux et l’adminis-

tration de la justice, de telle
sorte que c'est au provincial
à édicter les dispositions qui
s'appliquent à la structure
générale des tribunaux, et
c'est en vertu de ce pouvoir
que nous déterminons quel

est le nombre de postes de
juges de la Cour supérieure
qui doit exister.

‘Le gouvernementfédéral
doit faire la même chose,
parce que lui, en vertu de la
constitution, il a commeres-
ponsabilité... le pouvoir de
nomination des juges des tri-
bunaux supérieurs apparte-
nant à l'autorité fédérale.”

Niant qu'il acceptait ainsi
une subordination à l'État

en expliquant qu’elle était sû-
rement due à un malentendu
au quartier général du syndi-
cat à Détroit. Une rencontre
doit d’ailleurs avoir lieu lundi

prochain à Détroit entre des
représentants du comité de
négociation, d’une part, et des
représentants du syndicat in-
ternational, d’autre part, afin
d’éclaircir la question de
l’administration du fonds de
grève.

Une autre rencontre doit
avoir lieu la semaine pro-
chaine à Québec entre des re-
présentants du comité de né-
gociation, le premier ministre
Bourassa et le ministre du
travail, Jean Cournoyer.

Cette rencontre, selon les
porte-parole du syndicat, vise

à forcer le gouvernement
québécois à intervenir de fa-
çon un peu plus active dansle
conflit.

Bien que la compagnie ait
décidé d’embaucher des tra-

vailleurs pour remplacer les
grévistes, les 500 grévistes
présents hier soir ont mani-

festé de façon presque una-
nime leur détermination à
poursuivre le combatle temps
qu’il faudra pour gagner.
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C’est une tradition pres-
que séculaire qui veut que
des fonctionnaires du Palais
de justice à Montréal offrent
leurs services aux avocats
pour faire des travaux qui
normalementrelèvent de ces
avocats. Pour y mettre fin,
différentes solutions sont
possibles. La direction du
ministère de la Justice en
propose une au Barreau
qu’elle espère voir accepter.

Le ministère est prêt à
fournir au Barreau un ou
des bureaux, équipés de tout
le nécessaire, dans lesquels
le Barreau installerait des
employés relevant de lui et
chargés de faire les travaux
juridiques secondaires dé-
coulant de divers genres de
causes. Car, il faut savoir
qu’en plus de la publication
d’avis légaux, des fonction-
naires de la Justice font pour
les avocats au moins une di-
zaine d’autres travaux qui
ne relèvent pas normale-

ment de leur tâche.

Hier, LE JOUR dénongait

le fait que des fonctionnai-
res, pendant leurs heures de
travail, rendent le service a
des avocats de publier dans 

des journaux des avis lé-
gaux,ce qui leurest interdit.

Certains fonctionnaires ré-
digent aussi des ‘‘mémoires
de frais’’ pour les avocats,
mémoires qu'ils sont ensuite
appelés à approuver dans le
cours de leur travail régulier
de fonctionnaires! C’est
aussi d’une moralité pour le
moins douteuse...

Mais la tradition est forte
et elle fait l’affaire des avo-
cats. Pour y mettre fin, il
faut pouvoir fournir le
même service aux avocats
parle biais d’autres person-
nes.

Un besoin

Rejoint par téléphone, le
bâtonnier de la province,
Me Michel Robert, nous a
déclaré avoir discuté de la
question avec son exécutif
hier à la suite de la parution
du JOUR. Le Barreau se
demande dans quelle me-

sure un très grand nombre
d’avocats se servent de fonc-

tionnaires pour faire faire
leurs travaux; il a l’intention

d’étudier l’étendue du
“‘“mal’

être consulté pour la
nomination des juges de Cour supérieure

central, comme l’affirmait
Me Burns, le ministre a
ajouté: ‘‘Si le ministre fédé-
ral de la Justice veut me de-

mander mon avis sur les no-
minations de juges à la Cour

supérieure ou à la Cour d’ap-
pel, je suis disposé à lui don-
ner mon opinion. Mais étant

donnéqueje pense que nous
devons respecter le fédéra-
lisme et que c'est d’ailleurs
une exigence que nous po-
sons en général vis-à-vis des
autorités fédérales, je ne vois

pas pourquoi j'irais imposer
ou tenter d’imposer des vues
au gouvernement fédéral,
d’avoir un motà dire dansles

nominations de juges.”

Pleine juridiction

Le ministre a cependant

admis que comme ministre
de la Justice au Québec, il
serait normal de ‘récupérer
totalement, au nom du gou-
vernement du Québec, la
pleine juridiction sur l’admi-
nistration de la justice, sur-

tout dans les lois de compé-
tence provinciale’’, comme
le suggérait Me Burns.

H a révélé que cette ques-

tion avait déjà été soulevée
aux conférences des procu-

reurs généraux. Lors de la
conférence de mai dernier, à
Toronto, des procureurs gé-
néraux avaient récamé d’être
consultés par les autorités
fédérales concernant la no-

mination des juges des tribu-
naux supérieurs, mais cette
opinion n’a pas prévalu.

Les autres procureurs gé-
néraux exigeaient que le fé-

déral s’en tienne intégrale-

mentà la constitution au su-
jet de l'administration de la

justice.

‘’Je dirais, a déclaré M.

Choquette, que le gouver-
nement fédéral a tenté par

plusieurs moyens, au cours

des récentes années, de s’in-

troduire dans ce secteur

qu’est l'administration de la

justice en dépassant les ter-

mes de la constitution et que

les procureurs généraux des
provinces sont bien détermi-

nés à faire obstacle aux poli-

tiques fédérales dans ce do-
maine.’

Conférence

À leur prochaine confé-
rence, à Montréal en octobre

prochain, les procureurs gé-

néraux sont bien déterminés

à faire valoir un point de vue
uniforme, c’est-à-dire que
‘l'administration de la jus-

—Robert Burns

tice doit demeurer, commele

dit la constitution, une ma-

tière de compétence provin-

ciale et qu’il n'appartient pas

aux autorités fédérales de

tenter de s’introduire dans

l’administration de la justice

par des moyens qui ne sont

pas constitutionnels”’.

M. Choquette a ajouté que

l'administration de la justice

était un domaine extrême-

ment vaste et, qu’en situant

ces responsabilités au niveau

provincial, la constitution

avait donné aux provinces
‘un pouvoir considérable’.

‘“Nous sommes convain-

cus qu’il faut faire respecter
nos prérogatives et nos droits
en matière criminelle. C'est

la raison pour laquelle, de no-

tre côté, nous n’insistons pas
pour dépasser les bornes de

la constitution’, a déclaré

M. Choquette.

Manque de professeurs
sur la Cote Nord
SEPT-ILES (PC) — A

quelques semaines de la ren-

trée scolaire, la Commission
scolaire régionale du Golfe,
sur la Côte-Nord, est de nou-
veau aux prises cette année

avec une pénurie de person-
nel enseignant.

Selon un porte-parole du
Syndicat des enseignants du
Nordet, environ 25 pourcent

des quelques 320 professeurs
de cette régionale ont démis-
sionné au cours des dernières
semaines, et il en manquerait
une soixantaine pour

compléter les cadres en vue
de la prochaine année sco-
laire.

Ce taux de démissions
n'est pas plus élevé que par
les années antérieures.

Du haschisch pour $1 million
a été saisi à Dorval par la GRC
La brigade des stupéfiants

de la GRCvient desaisir pour

$! million de haschisch li-
quide, à l'aéroport de Dorval,
la plus grande quantité de
cette drogue qui ait jamais été
saisie au Canada.

Et, pour la deuxième fois en
une semaine, un diplomate
étranger — ou du moins un

homme porteur d‘un passe-
port diplomatique — est ar-
rété ou accusé en rapport avec
une affaire de drogues.

La semaine dernière, trois
ressortissants boliviens, dont
lPun s’est identifié à la police
comme étant le secrétaire du

président de la Bolivie, ont été
accusés d'avoir importé à
Montréal pour $1 million de
cocaïne et ils subiront sous
peu leur enquête prélimi-
naire.

Et l’une des quatre person-
nes appréhendées, hier, peu
après l’arrivée à Dorval de
deux valises contenant 74 li-
vres de haschisch liquide,

était en possession d’un pas-
seport l’identifiant comme at-

taché culturel du Yémen.

La police vérifie actuelle-

ment l'authenticité du passe-
port, enquête qui pourra
prendre plusieurs jours, sinon
plusieurs semaines.

Comparutions

Les quatre personnes arré-
tees hier sont MM. Hamin
Handul Mamid. 30 ans, le
porteur du passeport diplo-
matique du Yémen, qui est de

citoyenneté libanaise. et do-

Ca a failli
Des affrontements vio-

lents ont failli avoir lieu hier
soir à Longueuil entre i25

employés de la compagnie
Héroux Ltée. en grève de-

puis plus d’un mois et l'es-
couade anti-émeute de la Sû-
reté du Québec.

Les grévistes qui s'étaient
réunis devantl'usine Héroux
ont tenté sans succès d'em-
pêcher l'évacuation par la

micilié à Hull; Laus Bassile,
30 ans; Rudolph Becker, 47

ans, ressortissant de l'Alle-
magne de l'Ouest; et Mike

Saikelys, âgé d'une cinquan-
taine d'années, Libanais do-
micilié à Ottawa.

Les trois premiers ont nié
leur culpabilité devantle juge

Émile Trottier; le quatrième
comparait mardi en cour, a
Montréal. Le juge Trottier a

fixé à aujourd’hui la tenue
d'une enquête qui détermi-
nera si les accusés pourront

être libérés sous cautionne-
ment.

Un des enquêteurs dans
cette affaire a révélé qu apres
l’arrivée à Dorval des deux va-
lises contenant la drogue, on
avait établi une filature qui
avait amené l'arrestation des
quatre hommes.
Ce serait M. Becker, por-

teur d'un faux passeport aus-
tralien. qui avait les deux vali-
ses en sa possession, alors
qu'il débarquait a Dorval, ve-

nant de Damas, via Amster-
dam et New York.

barder chez Héroux

compagnie de plus de
$i00.000 de pièces d'avion.

Depuis le début du conflit.
la compagnie a. à plusieurs
reprises. utilisé cette tacti-
que que les grévistes quali-
fient de tentative d'intimida-
tion.

La compagnie a de plus, à
un moment donné. laissé
planer la menace de la perte

de plusieurs contrats impor-
tants si le conflit se poursui-
vait.

Finalement. les grévisites
de l'usine Héroux ontpréféré
ne pas obstruer le passage
des camions chargés de piè-
ces servant au renforcement
des ailes d'avions. Les ca-

mions. sous la protection et
la bonne garde de l'escouade
anti-émeute. ont pu passer
leur chemin.

‘’Surtout en fonction de
l'offre que nous fait le minis-
tère d'ouvrir un bureau
d'aide aux avocats pour ces
travaux, nous a dit Me Ro-
bert. Personnellement, je
suis en poste depuis trop peu
de temps pouravoir entendu
parler de cette offre, mais
j'ail'intention de rencontrer
le sous-ministre de la Justice
pour étudier la possibilité
que nous en arrivions à une
entente”.

En principe, le Barreau
n’a pas d'objection à ouvrir
ce bureau s’il est démontré
que l’affaire pourrait être
rentable, utile et nécessaire.

Selon Me Robert,les avocats
qui se servent de fonction-
naires sont probablement
membres de petits bureaux
mal équipés pour faire ces
travaux cléricaux; les
grands bureaux s'en char-
geraient eux-mêmes.

*“Il est évident qu’il existe
un besoin dans ce domaineet
nous sommes intéressés à y
répondre. Mais la question
du financementd’un tel ser-
vice se pose. Peut-être

pourrait-il devenir un bu-
reau équivalent à une agence

(Les ristournes a des fonctionnaires de la Justice

Le ministere propose au Barreau
de créer un bureau spécialisé
par Paule Beaugrand-Champagne

chargeant des tarifs fixes
pour la production de diffé-
rents travaux. Et il serait
peut-être alors plus normal
de charger une commission
auxjournaux, commele font
les agences de publicité. De
toute façon tout cela est à
évaluer parce qu'il ne faut
pas oublier que c'est le justi-
ciable qui paie la note en fin
de compte, auprès de son
avocat”, nous a dit le bâton-
nier.

Dépannage?

La proposition du minis-
tère est que le Barreau uti-
lise, dans cette espèce
d'agence, des avocats à leur
retraite ou encore des étu-
diants ayant raté leur exa-
men du Barreau et se cher-
chant un emploi en atten-
dant de pouvoir le repren-
dre. L'idée semble intéres-
sante à Me Robert, mais à
son avis, les travaux juridi-

ques qu’il y a a faire nécessi-
tent certaines connaissances

spécialisées mais pas néces-
sairement l’emploi d'avo-
cats.

Les avocats doivent ce-
pendant se débrouiller seuls

D

pour s'établir des revenus
pour leur retraite. Tous ne
font pas des affaires d’or
pendant leur vie active et il

est bien possible qu'un tel
bureau devienne pour eux
un moyen de dépannage fort
utile.

Toute cette question de
fonctionnaires faisant des
travaux qui leur sont inter-
dits et ce, a la demande des
avocats, Me Robert en avait
entendu parler comme tout
le monde;il ignorait cepen-
dant que certains récla-
maient une commission des
journaux pour la publica-
tion d'avis publics. À son
avis, c'est essentiellement un
problèmede relations d'em-
ployeur à employés de la
Fonction publique et non un

geste illégal selon le Code
criminel.

Ainsi donc, c'est à suivre:
le ministère est intéressé à
participer financièrement à
la mise sur pied d’un nou-
veau service qui enlèverait à

ses employés des occasions
de ‘‘pécher‘’ et le Barreau
ne refuse pas l'idée. J
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éditorial/
“7 Intervenant à la toute dernière minute dans un dossier qu’elle n’a

guére pris le temps d'étudier et encore moins de fouiller, la presse

gouvernementale et libérale se fait l'écho complaisant des porte-parole

officiels de Québec et d'Ottawa pour enlever tout son contenu politi-

Que au Festival international de lajeunesse francophone qui se déroule

actuellement dans la Vieille Capitale. Co _

; ‘La guerre des tapis rouges n'aura pas lieu, titre le quotidien LA

“PRESSE. ajoutantle plus naturellement du monde que les Québécois

“qui participent à cette première manifestation internationale des pays

“francophones serontdirigés parle chefde la délégation du Canada, M.

Jean-Guy Gagnon, et que c'est au nom du gouvernement canadien que

le groupe québécois prendra part aux diverses manifestations culturel-

‘les et sportives du festival”.

© En clair. cela revient à dire que le gouvernement du Québec renonce

‘à son statut de membre de l'Agencedes pays francophoneset donne au

“mondeentier le spectacle de sa soumissionla plus inconditionnelle aux

‘autorités fédérales. Et cela. dans un domaine qui ressort au premier

‘titre de sa compétence constitutionnelle: la culture. -

Le quotidien libéral LE DEVOIR poursapart. écrit triomphalement
sousla signature de son rédacteur en chef adjoint. Michel Roy, que la

question du statut du Québec au sein de l'organisme qui regroupeles

‘pays francophoneset toutes les luttes menées depuis plus de dix ans
pour affirmer la personnalité internationale du Québec sont ‘’d’an-
ciennes querelles depuis longtempsvidées et qui demeurentles symbo-
les poussiéreux de l'époque presque oubliée du statut particulier.”
Qu'un journal qui fut naguère le reflet d’une partie de notre conscience
nationale prenne ainsi fait et cause pour les autorités fédérales, qu’il
endosse d’un trait de plume les efforts du gouvernement anglophone
d'Ottawa pour ramenerle Québec au rang d'une province commeles

 

autres, qu'il répudie ouvertementles batailles qu’il a lui-mêmelivrées
sous les couleurs d’un statut particulier pour le Québec au sein de la
Confédération canadienne, voilà qui témoigne du degré d'avilissement

de certaines de nosvieilles élites. Qu'à cela ne tienne, LE DEVOIR

aura sa récompense. Les maîtres anglophones qui nous gouvernent

savent reconnaître leurs bons et loyaux serviteurs. ;

Chaque fois que des Québécois n’ont pas accepté que le Québec et

son gouvernementsoient humiliés dans des réunionsinternationales,

l’on invoqua l'argument facile et démagogique de ‘querelles de tapis

rouges‘: de “‘guerres de drapeaux’’, de chicanes de protocole, pour

justifier les multiples abandonsdu régimelibéralde M. Bourassa àson

grand frère fédéral. Dans une série de six articles sur les relations

internationales du Québec publiés la semaine dernière dans LE JOUR,

notre confrère Maurice Giroux a révélé le peu d'importancequ'atta-

” chait le gouvernementtrès ‘provincial’ de M. Bourassa au rôle inter-

national du Québec.

L'escroquerie intellectuelle à laquelle se prêtent avec une pieuse

élégance LA PRESSE et LE DEVOIR consiste à ravaler ces ques-

tions au rang de querelles futiles de protocole et de préséance. Que plus

d’un millier de professeurs québécois, formés dans nos institutions

d'enseignement à coups de millions de dollars, enseignent en Afrique

francophone ouailleurs sous le contrôle de l'Agence canadienne de

développement international (ACDI), laissant au ministère de l'Educa-

tion du Québec un rôle plus maigrichon, voilà qui dépasseles querelles

de tapis. Que le gouvernement anglophone d'Ottawa usurpe les préro-

gatives constitutionnelles du Québec en matière d'éducation en attri-

buant unilatéralement des bourses à des étudiants étrangers et que le

gouvernementtrès provincial de M. Bourassaaccepte que [es choses

se passent ainsi à sa barbe et sans consultation préalable, voilà qui

Un peuple aux chaînes dorées
dépasse les querelles de tapis. Qu’à l’organisation des Nations-Unies
pourl’éducation etla culture (UNESCO), je répète pour Péducation et
la culture, le gouvernement anglophone de M. Trudeau fasse cavalier
seul et qu’il ne s’impose pas au moins l’élémentaire décence d’une
consultation préalable avec les provinces avant de former la Commis-
sion canadienne de l'Unescoet les délégations maridatées pour repré-
senter le gouvernement unitaire du Canada au sein de cet organisme

international, voilà qui dépasse les querelles de tapis (sic).
Les journalistes amateurs qui traitent de ces questions sans avoirla

moindre idée de quoi elles retournent, se contentant de répéter les
inepties des porte-parole gouvernementaux et des valets du pouvoir
anglophone, ne rendent service ni à leurs lecteurs ni à eux-mêmes.

La bataille des relations internationales du Québec est le prolonge-

ment exprimédesluttes internes que les Québécois mènent depuis des

décennies, les uns pour accéder à une plus grande autonomie de

décision au sein de la Confédération canadienne, les autres pour que

notre collectivité nationale entre en pleine possession d'elle-mêmeen

se dégageant de la tutelle centralisatrice d'Ottawa.

Hier, la Guinée-Bissau a été le cent trente-sixième État à devenir

membre des Nations-Unies. Le Québecreste l’un des rares peuples du
monde à vivre encore dans une situation de type colonial. Les jeunes
francophones du monde qui participent au Festival international de
Québec seront abreuvés des mensonges de la presse officielle et des
laquais gouvernementaux pendantles jours qui suivront. Puissent-ils
au-delà des ronflantes déclarations comprendre le sens réel de nos
combats. Le métal de nos chaînes est peut-être doré mais il est plus
lourd à porter.

Yves Michaud

 

vous avez la parole
 

L’avenir d’un peuple qui se

‘reproduit au compte-gouttes

billet

Le drame de Boutin

Un peuple avec
une arme braquée
sur son coeur...

Aujourd’hui, c’est le jour d'arrêt
de mort pour le Québec français.

   

Un commissaire d'école vient de

: déclarer que la baisse de la natalité
constitue au Québec rien de moins

_ qu’une tragédie nationale. N semble.
- hélas. qu'il ait raison. Déjà victime
: de l'érosion linguistique. tout ré-
- cemment légalisée. officialisée. sta-
- tufiée contre vents et marées parle
morbide gouvernement qu'il a élu.

… notre déjà petit peuple peut-il se

* permettre le luxe de se reproduire au
compte-goultes? Il aurait plutôt be-

soin d'un bon bébé-boom pour en-
 treprendre de pied ferme une fin de

k siècle qui s'annonce difficile.

se

Mais nous sommes des gens que

" n'effraient pas les contraditions. Ne
ÿ vient-on pas de condamner un méde-

“ cin à dix-huit mois de prison pour
avortementillégal” Il en aurait prati-
qué des milliers à la demande d'au-

. tant de femmes. Je n'ai rien contre le

docteur Morgentuler. il n'est pas

» lesponsable de l’inadéquation de nos
» lois. Et puis chaque avortement exé-
7 euté ici. c'est de l'argent en moins

- pourles Américains. qui sont connus

pourleur libéralisme quandil s’agit
d'interrompre les grossesses des au-

tres. Il ne faut pas en vouloir non plus
“ à nos femmes. elle ne sont pas res-

“ ponsables des lois sociales et elles
patent cher pour le savoir.

Le vrai problème. le comble de
l’absurdité. c’est que tant de femmes
en soit réduites à se faire avorter. Je
Ne SUIS pas du sexe à qui ce genre de

; chose peut arriver, je m'en confesse.

* mais il me semble que pourla plupart
« des femmes. avoir un enfant, si l'on
3 met de côté les fameuses joies de la
: Maternité, ce n'est pas une sinécure.

« Elles y perdent beaucoup. D'abord.

“à quelques rares exceptions près.
c'est leur indépendance qui avorte
«des que l'enfant naît. En tant qu'in-

dépendantiste. je considère que lin-

dépendance d’un peuple commence
* par celle des individus qui le compo-

; sent. Or. pour ceux qui en doute-
 raient encore. et n'allez pas croire

quill n'y en a plus. les femmes sont

‘des individus au même titre que
nous. les Males. Et puis elles y per-
dent souvent leur santé. tant physi-

- que que morale. et d autres peccadil-
«les encore. dont leurtaille que tous
les Mâles voudraient pourtant tou-
: jours semblable à celle de la guêpe.

; Bref. pas besoin d'un oeil de lynx
+ pourse rendre compte que la femme

est pénalisée pour avoir la lourde ta-
che d'assurer la reproduction de

: l'espèce. Sion teur imposait un sem-
blable travail pour de si piètres émo-

luments. il y à longtemps que les mâ-

les auraientfait la plus sauvage grève
“de l’histoire. H est bien plus que

temps qu'on s'en rende compte.

Mais ces milliers d'avortements.
“ n'est-ce pas en quelques sortes une

« grève perlée? Alors, négocions que
: diable!

LE JOUR est encore
trop montréalais!v

o

Je tiens àféliciter toute l'équipe de
: notre formidable quotidien national.
LE JOUR. Malheureusement. il de-
meure encore trop un journal régio-
nal. c’est-à-dire de Montréal. On y
parle de tout ce qui se passe à Mon-
tréal au point de vue culturel, artisti-

que. gastronomique. sportif, etc...

Pour les gens de Québec. Rimouski,
Chicoutimi. est-ce si loin?

Félicitations pour le billet de mon-

sieur Claude Morin ‘conte du

Moyen Age’, 28 juillet. C’est à met-
. tre en bandes dessinées. Pour les ar-
ticles de monsieur Louis O'Neil. ils

sont devenus trop ‘outre-mer’! Ça
colle moins. J'espère qu'il reviendra
bientot.

Clémence Gingras
St-Amand Sillery

Que fait donc la sémillante Lise

Bacon (ne)? sensée représenter ses
camarades. N'’est-elle pas, elle, du

sexe à qui ce genre de chose peut
arriver? Elle devrait pourtant

comprendre. Bien sûr. il est vrai
qu'elle est libérale… je suppose que
çà finit par marquer sa femme…

Il faut inciter absolument le gou-
vernementàtout faire pour rendre la

maternité attrayante. pour dédom-

mager la femme d'avoir à assumer
99.9% duprocessus de reproduction.

Mais pas de revanche des berceaux.

merci! Plutôt balayer tous les préju-
gés moraux. le débat ne se situe plus
à ce niveau. Etre mère célibataire. ce
n'est pas honteux. bien au contraire,
mère mariée non plus d'ailleurs. Il
faut faire en sorte que la mère puisse
l'être autant de fois qu’elle le juge

bon. sans que cela l'empêche de me-

ner une vie individuelle d'être
complet @t libre: Et il faut quand
même légaliser-l"avortement pour
celles qui, pour des raisons qui ne re-

gardent qu’elles, ne veulent pas faire

d'enfant. ou pas tout de suite. Ce
gouvernementsi enclin à l'incitation

en d'autres domaines. devrait cesser

de forcer nos femmes à avoir leurs

enfants. et chercher plutôt à les en-
courager… le libre choix en somme!

À moins que cette loi ne relève du

fédéral. faudrait peut-être deman-

der à Monsieur McWinney avant.

Il faut aussi dire. malheureuse-

ment. que bien des mâles verraient
d’un bien mauvais oeil l'accession de
leurs femmes à l'indépendance. Le

Devoir n'aurait pas assez de toutes
ses pages pour publier les lettres de
protestation (attention. les machi-

nes! pas protestantes, protes-ta-tion)

de tous les réactionnaires du pays et
de leurs perroquets moins intelli-

gents. ou plus bêtes. c’est selon.
C'est que dans ce débat comme pour
ainsi dire partout ailleurs, il y a

comme un petit problème politique

timide qui n'ose pas dire son nom.
Ne le répétez surtout à personne.

mais les femmes ne constituraient-

elles pas. d'une certaine manière.

(j'ose à peine le dire) quelque chose

qui ressemble à ce qu'on appelle, ail-

leurs bien sûr. pas ici. une classe so-
ciale?

Sylvain Meunier
Montréal

Sijétaisdans Johnson, moi, je saurais pour qui
voter. Je ne tergiverserais pas, comme dirait Mi-
chaud dansson langage populaire, Face à l'injustice, -
à l’aveuglement des ordinateurs, à l’étroitesse de

. Popposition, j'irais mettrema croixau bout du nom
‘de Boutin, comme unsigneindicateur de la bonne

route,1

“Non, mais, je vous demande un peu, qu’est-ce
- qu’il a fait de mal ce pauvre Boutin? L’Opposition,
qui mérite bien ce nom négatif, prétend qu’il aagi
| comme procureur pour le ministère de la Justiceen
|même temps qu’il était député.

_ Il ne faut pas connaître notre honnêtegouverne-
ment pour oser porter de pareilles accusations. Si.
l’Opposition avait appris sa leçon, elle saurait que

lorsque le gouvernement fait appel aux amis, c’est
| pourle plus grand bien de l’État. Prenez seulement
| l’affaire Paragon. Bourassa l’a dit: le gouvernement
—‘asauvé de l’argenten faisant affaire avec-les Simard.

“Comme ça, tout le monde est heureux. Le gouverne-

mentest heureux, les contribuables sont rassurés,les
“p'titsSimardne se plaignent pas. On est en famille,

quoi! C’est le népotismerentableCm

Si jamais Boutin a servi de procureur pour le
“compte du gouvernement, au lieu d’en faire un scan-
dale, on devrait d’abord se demander siles contri-
“buables n’y ont pas encore sauvé de l’argent. Boutin

- lui-même nous ad’ailleurs mis surla piste: il n’a pas
touché d’argent en tant que procureur du gouver-

Alors qu'est-ce qu’il a fait de mal Boutin? Son
nom, paraît-il, figurait bel et bien sur des formules

(paragon?) en tant que procureur du gouvernement,
Nonmais! Il nefaut rien connaitre 3’administration

moderne poury voir un délit. Pour qui a moindre-
ment le sensdes réalités nouvelles, le coupable est
vite désigné: c’est ordinateur.

Boutin l’a dit. C’est la faute à l’ordinateur. Il est
‘dur de comprenure’’ l’ordinateur. Boutin avait

: beau avoir été élu parmi les102 lumières du gouver-
nement social-démocrate, l’ordinateur n’en faisait
qu’à sa tête et continuaità laisser traîner le nom de
Notre héros sur des formules. Drame moderne.
L'hommeet lamachine.Aveuglementdè la machine,
grandeur de l’homme. LL

- Alors, Boutin, il n’avait pasle choix. Fallait qu’il
démissionne. Vous allez peut-être penser qu’il n’y
avait pas de quoi démissionner, qu’on ne peut être
coupable des bêtises de l’ordinateur, que Burns,le

- sombre vilain, aurait de toute évidence, dans ces

~~ Vous êtes à côté de la question. Boutin en démis-
sionnant a posé le geste courageux de l’hommetra-
qué parl’aveugle machine.C’est maintenant aux
électeurs dejuger. à .

Moi,le 28 août, je voterais contre l’ordinateur.
Pasyous?1 ne

 

ement. Vous en connaissez beaucoup vous autres
“des procureurs comme ça? Ça dait être un de ces

: avocats social-démocrates! ;

En réponse aux critiques récentes

 

 
Pourquoi les non-francophones refusent-ils
le dialogue avec les indépendantistes?

vaillé avec des non-francophones po- En terminant, j'aimerais dire à M.

 

Le papier-journal

et les journaux
indépendantistes

Il y a rumeurde pénurie de papier

journal. Comment se fait-il que le
Courrier du Sud et bien d'autres

continuent de circuler ‘‘gratuite-

ment’ sans éprouver aucun pro-
blème. Le Courrier du Sud est distri-

bué à chaque porte et il est aussi

épais-que la grosse ‘Presse’.

Pourquoi les journaux indépen-
dantistes ne sont-ils pas aussi favori-

sés? Québec-Presse. Digeste québé-
cois, Canada français n'ont pu survi-
vre.

Espérons que LE JOURaural’oeil

ouvert afin de résister à sa dispari-
tion.

Stella Vallée
Longueuil

de M. George Bardosh qui repro-
chait au journal LE JOUR de
‘n'avoir pas tenu la promessede ses

idéaux nationalistes et sociaux-
démocrates”, j'aimerais signalerles
faits suivants:

N'est-il pas un peu tôt pourjuger

des paroles et des actes du JOUR

lorsque ce journal commence à peine
à préciser son idéologie à travers un
cheminement intellectuel et culturel

difficile mais qui ne fait que témoi-
gner de la complexité de la question

nationale au niveau de la prise de
conscience des réalités sociales qui
la sous-tendent.

litisés dans le but d’éduquer politi-
quement les Néo-Québécois aux réa-
lités socio-culturelles et aux conflits
constitutionnels qui déchirent notre
patrie. Moi, j'aimerais qu’on regarde

les choses en face et qu’on se pose
honnêtement la question suivante:

compte tenu des efforts persistants
du mouvement indépendantiste qué-
bécois pour dialoguer avec les non-

francophones, commentsefait-il que

cette commumauté, en grande majo-
rité, refuse le dialogue avec nous,
votant à 95% pourle parti libéral!

Voilà un bon réflexe de droite que M.
Bardosh oublie facilement.

Bardosh qu’il se décourage un peu

vite et que s’il retourne au Star ou a
La Presse comme il menace de le
faire, je devrai en toute bonne
conscience le classer à droite! Mais
malgré cela, je continuerai à dialo-
guer avec les non-francophones;
strictement pour ne pas laisser le dé-
sespoir vaincre...

Alors j'espère que M. Bardosh re-

nouvellera son abonnement au
JOUR. Nous estimons son appui

malgré nos divergences d’opinion.

Et les -opinions ça se discute et ça
change...

James Conrad Tessier
Montréal

Et, comme pour souligner la cou-
leur que prendra le Québec si cette
loi est maintenue, dame Nature se
pare, en ce jour sombre, de ses

atours les plus typiquement ‘‘Bri-

tish™.

Au moment d’écrire ces lignes, la

bilinguisation du Québec (qui consti-
tue un pas de géant vers l’assimila-
tion ‘‘systématiquement officiali-
sée’’, étant donnéla dénatalité crois-
sante ‘des deux bords’ et le ‘bord’
linguistique que choisit la majorité

des immigrants) est à prendre force
deloi.

En effet, présentement. dans le
‘salon de la race’’ désormais trans-
formé en ‘‘foire aux manigances’

d’écarlates arrivistes, un drame se
dénoue: la trahison d’un peuple par
ceux quilui tiennent lieu de repré-
sentants et dont l’immense majorité

est constituée de ses ressortissants.

On a beau ‘*se fermerla gueule pi
laisser faire parce qu’y a quelque
chose dans’I frigidaire”, se laisser
endormir par le confort et l’été hou-
blonné, si, tout au moins quelque
corde secrète ne vibre pas dans le
tréfonds de l’âÂme de chaque Québé-

cois, en ce jour d’assassinat de notre

patrimoine linguistique par des nô-
tres servant d’autres intérêts, alors,
c’est à désespérer!

Mais, déjà, des voix ont protesté:
l'opposition péquiste dont il faut
louer l’acharnement au combat, tout

spécialement de la part de MM.

Charron et Morin, la Ligue des
Droits de l’Homme, des syndicats.
etc...

Avec la reprise de la ‘‘vie nor-

male’’ à l'automne et aussi, à
l’usage, par la mise en application. le

. bill 22 fera la démonstration de sa

‘“souple’’ (comme dit Bourassa) et
inextricable impuissance, il faut ab-
solument que le peuple québécois

tout entier se lève deboutet s’affirme
afin de se défaire (faire retirer) de

cette ‘‘arme de calibre 22’ braquée
sur son coeur.

© Gilles Lafleur,

Orsainville
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Vous avez la parole

_ LE JOURest votre journal.
Écrivez-nous sur tousles sujets

qui vous intéressent. De cent à
deux cents mots (1 à 2 pages).
Pas plus. Histoire de donner
une chance à tout le monde.

Merci. Adressez vos lettres:
Vous avez la parole, Journal

LE JOUR, 387 boul. Lebeau,
Montréal 379.

Les manuscrits ne seront pas
rendus.   

N’est-il pas injuste d’associer
l'échec du N.P.D.-Québec à la
consigne d'annulation du P.Q. quand
les membres du N.P.D.-Québec
n'avaient d'autre chose à dire aux

Québécois qu'à peu près ceci:

 de M. Stewart

Nous savons tous que monsieur
Stewart n’aura jamais besoin d’aide,
tant qu’il vivra de ceux qui détien-
nent le pouvoir parl’argent. Il serait

 peut-être moins prétentieux s’il lut-
 

‘“Votez N.P.D. sinon Trudeau va
rentrer ou bien c'est décidé, je vote
N.P.D.’ Avec des bêtises électora-

les du genre, le N.P.D. s’est
malheureusement suicidé tout seul!

Et n'est-il pas prématuré d’aligner
le P.Q. à droite (sans préciser évi-
demment ce que cela veut dire dans
le concret) quand la grande majorité
des membres. militants, députés du
parti luttent avec la classe ouvrière
dans des organismes populaires ou

des corps intermédiaires parallèles.

tait contre ceux qui prennent le Qué-

bec et les Québécois pour leur chose,

en se servant de I'argent d'honnêtes
gens pour favoriser ceux qui leur
sont tout dévoués.

J'ai toujours considéré qu’il serait
juste de la part du gouvernementqué-
bécois qui donne de l’argent pour la

publicité qu’il en fasse profiter tous
ceux qui paient pour cette publicité.
Je ne crois pas qu’on ait exempté

ceux qui favorisent l’indépendance
 

Dans la même perspective, ne
s'agit-il pas d’un préjugé d’affirmer ‘ oo
que plus le mouvement indépendan- C A _
tiste croîtra en effectifs, plus il de- +) !
viendra un mouvement de droite. 16000
J'aimerais rappeler à M. Bardosh

Date
DRAWING
    

  

de payer leurs taxes.

De toute façon, nous savons de-

puis longtemps ce que nous devons

attendre de ce gouvernement qui en-
tretient bien ses favoris. Depuis

 

$
 

que le niveau de politisation des
masses n'est pas fonction d’une loi
mathématique mais bien plutôt des
efforts collectifs d’éducation du
mouvement révolutionnaire allié à

une volonté cohérente de combat
quotidien.

  

    

Comment peut-on affirmer que le
mouvement indépendantiste ne fait
aucun effort pour rejoindre les non-

francophones quand aux élections

d'octobre dernier, des militants pé-
quistes de plusieurs comtés ont tra-

 
on sale
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longtemps, nous ne comptons que
sur nous-mêmes et c’est peut-être
mieux ainsi. Il est important que LE

JOURvive pour tous ceux qui ont à
coeurl’avenir du Québec. Je paierais

beaucoup plus pour avoir des nou-
velles des gens qui vivent dans mon

pays, le Québec. À tousles artisans

du journal, merci beaucoup pourle
travail que vous faites.

Yvon Boivin

LaSalle
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par Edouard Pellissier
(AFP Paris — Une conversa-

tion téléphonique de quelques
minutes avec le général Ghizi-
kis, Président de la République
le 23 juillet 1974, a fait de M.
Constantin Caramanlis, réfu-
gié politique à Paris et chef de
la droite constitutionnaliste, un
autre de Gaulle.

Lorsque M. Caramanlis
donna sa démission du gouver-
nement le !1 juin 1963, il prétexa
le refus du roi Paul de renoncer à
une visite officielle en Grande-
Bretagne. Mais sa décision fut
motivée en fait par l’impossibilité
où il se trouvait d'obtenir une ré-
forme de la Constitution renfor-

çant le pouvoir exécutif alors pri-
sonnier des partis et du souverain
(situation assez semblable à celle
du général de Gaulle en 1946). De
même son exil fut provoqué par
son échec aux élections de no-

vembre 1963, où son propre parti
perdit la majorité absolue. (de
Gaulle avait connu la même dé-
ception avec le RPF).

 

On l’admire ou le déteste

Il ne fait d'ailleurs aucun doute

que M. Caramanlis avait évoqué,
quelques mois plus tôt, lasitua-
tion politique de son pays lors de
la visite officielle en Grèce du gé-
néral de Gaulle, qui avait pour le
chef du gouvernement grec une
estime toute particulière, disant

de lui notamment: ‘‘Il sait gou-
verner ce peuple dontla vie poli-
tique est aussi dentelée que ses
côtes et complexe que son re-
lief".

Detaille élancée, l'oeil vif sous
d'épais sourcils qui fontlajoie des
caricaturistes, âgé de 67 ans, M.
Caramanlis a un visage régulier et
sévère, qui attire ou repousse
sans nuance la sympathie.

Peu d'hommes en Grèce, le
grand Eleuthère Venizelos ex-

cepté, ont été au cours de ce siè-
cle, autant admirés ou détestés
que cefils d’instituteur macédo-
nien, qui a tenu le gouvernail pen-
dant huit ans sans interruption
(1955-63).

Huit années au pouvoir dans un
pays où l'instabilité gouverne-
mentale a été pendant si
longtemps la règle. Qui plus est,
un hommesorti du rang, sans re-
lation de farnille ni fortune, qui a
fait modestement ses études de
droit a Salonique, tout en travail-
lant pour faire vivre sa famille
après la mort de son père.

Destin assurément hors série
dans un paysoùlesorigines socia-
les ont de l'importance,surtout si

on appartient commeluià un parti
de droite

Deux appels
au peuple

Orateur d'un talent moyen,il a
une ‘‘présence’’ incomparable à
la tribune, tant ses phrases reflè-
tent une conviction passionnée.

Menant une vie très simple,
contrairement à beaucoup
d'hommespolitiques grecs, habi-
tant, quandil était premier minis-
tre, un petit appartement dansle
quartier de Kolonaki, aimant se
rendre à pied à son bureau, il était
autoritaire à un degré rarement
rencontré en régime parlemen-
taire. Ministres et députés lui
obéissaient avec enthousiasme ou
résignation, mais aucun ne lui a
résisté dans son propre parti.

À deux reprises, étant mal suivi
par le Parlementet la Cour,il fit
appel au peuple, en 1956 et en
1963.

Encore de nos jours, de nom-
breux grecs comparent les huit
‘années de pouvoir de Caramanlis
à l’âge d’or. Cet homme a donné en effet à la politique grecque un

| style nouveau: celui des décisions

   

(

sera-t-il le de Gaulle de son pays? )

La Grèce entre les

mains de Caramanlis
\

rapides et des réalisations immé-
diates.

Après avoir été un avocat pros-
père, M. Caramanlis se distingua
particulièrement comme ministre
des travaux publics (1952-54).

Assumantle contrôle d’un mi-

nistère qui venait d'être créé et ne
possédait ni personnel entrainé,
ni crédits spéciaux, Caramanlis a
fait d'Athènes une ville moderne,
digne de son passé. C'est égale-
ment sous sa conduite qu'à partir
de 1955, la Grèce a réalisé son
décollage économique et s’est

amarée à la Communauté écono-
mique européenne afin de contre-
balancer l'influence excessive
des États-Unis.

Un accueil
délirant

Il ne put empêchertoutefois la
progression de la gauche et plus
particulièrement des communis-
tes à partir de 1958 d'où uneingé-
rence de plus en plus brutale des
militaires. La triste affaire Lam-

{Photo AFP)

brakis, racontée dansle film *‘Z”>,
s’est passée peu avant sa démis-
sion et a sans doute contribué à la
provoquer, car, commele général
de Gaulle, il savait que seul un
pouvoir exécutif fort peu se faire
obéir, en période de crise.

Arrivé le 24 juillet à deux heu-
res du matin dans un ‘Mystère
20”, mis à sa disposition par M.
Giscard d'Estaing président de la
République française, M. Cara-
manlis a reçu à Athènes un ac-
cueil délirant d’une foule évaluée
à 500.000 personnes. Latâche qui
l'attend est à la mesure de celle
qu’a connuele général de Gaulle
en mai 1958.

Il lui faut d’abord rétablir la
paix à Chypre sans trop heurter
l'Armée ulcérée par sa défaite (les
Turcs ont débarqué à Chypre
sans que l’armée grecque puisse
intervenir efficacement).

La deuxième tâche du gouver-
nement: maintenir l’ordre dans un

pays tout vibrant de ses libertés
nouvelles, sera facilitée par le
maintien de la mobilisation géné-
rale et de la loi martiale qui l’ac-
compagne obligatoirement.

Les autres tâches de M. Cara-
manlis, il les a énumérées lui-
même dans une interview au
journal ‘‘Le Monde’ du 29 no-
vembre 1967, ce qui prouve qu'en

politique les problèmes évoluent
toujours lentement.

Une situation

difficile

Il lui faut notamment: ‘‘ Rédiger
une nouvelle Constitution, qui

devra être efficace sans pourtant
être antidémocratique’’, ‘‘réor-
ganiser l'administration et le sys-
tème de l'enseignement‘’, *‘as-
sainir par des mesuresradicales et
anti-populaires l'économie du
pays’, ‘‘rétablir la discipline dans
l’armée, ainsi que le prestige du
pays, gravement atteint durant
ces dernières années''. ‘enfin
procéder à un référendum, puis à
des élections qui doivent être le
point de départ d’une nouvelle vie
politique".

Un programme, on le voit, as-

sez proche de celui du général de
Gaulle en mai 1958.

Le gouvernement d'Union na-

tionale que vient de constituer M.
Caramantis montre toutefois que
le chefde la droite grecque n’a pas
en main tous les atouts dont dis-
posait le chef de la France Libre.
H est notamment sensiblement
moins étendu sur la gauche, avec

laquelle M. Caramanlis n’a que
peu de contacts. Cette situation
risque de devenir gênante dans un
pays où les syndicats ont montré
leur dynamisme, et où le taux
d'inflation annuelle s'élève de-

 
 puis 1972 à 30%.
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AFP — Le secrétaire d’État
américain, à la fin de la der-
nière rencontre au sommet
Nixon-Brejnev, a tenu des pro-
pos qui, en d’autres temps, au-
raient paru étranges.Il a rejeté
sur les états-majors et sur leur
‘‘démesure’’ la responsabilité
de l’échec provisoire des négo-
ciations sur la limitation dés
armements stratégiques. Il a
confirmé du même couple dé-
saccord entre le State depar-
tment et le Pentagone, que
rapportait la presse améri-
caine. Peut-être le président
Nixon, à Moscou, n°a-t-il pas
soutenu sans réserve les thèses
de M. Henry Kissinger.

La complexité technique des
négociations dites SALT (initia-
les des mots anglais désignant le
traité de limitation des armements
stratégiques) finit par lasser l’in-
térêt public. Il me paraît malgré

tout possible d'expliquer. en lan-

gage ordinaire. de quoiil est ques-
tion et pourquoi le traité intéri-
maire sur les armementsoffensifs

contenait en germe le désaccord
actuel.

-Partons d’une première consta-
tation: ni les Américains, ni les

Soviétiques, n’acceptent une
théorie, populaire dans certains
milieux, selon laquelle la supério-
rité ou l'inféririté perdent toute

signification à partir d’une cer-
taine capacité de destruction. Les
livres et articles qui dénoncent
l'Overkill, la surdestruction dont

les États-Uniset l’Union soviéti-
que auraient les moyens. se heur-
tent soit aux équipes des cher-

cheurs qui perfectionnent vec-
teurs et bombes, soit aux chefs

militaires, responsables de la sé-
curité. Constatons le fait sans le
juger.

La relation des forces

Les justifications que donnent
les responsables échappent aussi
bien à la preuve qu’àla réfutation.
Admettons — ce qui est au moins
plausible — que les deux Grands
refusent également, avec la même
résolution, la guerre nucléaire. Il
reste à déterminer l'influence

qu'exerce surle cours de la'di-
plomatie la relation des forces
classiques et des forces nucléai-
res. I! est relativement facile de

mesurerla relation des focesclas-
siques. mais il ne va tout autre-

mentde la relation des forces nu-
oléaires.

Quand il s’agit des forces clas-

siques, on connaît approximati-
vement le nombre des divisions,
des chars d'assaut ou des esca- 

L’ambiguité de la détente

Ce sont les hommes, non les
armes, qui font les guerres

par Raymond Aron
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Entre Nixon et Brejnev se régla

quelque temps le sort du monde...

driiles. la qualité des armeset des
troupes échappanta la quantifica-

tion. En ce qui concerne les armes
nucléaires, c’est l’hétérogénéité
des systèmes,russe et américain,
qui crée la première difficulté.
L'accord intérimaire de 1972 ac-
cordait à l’Union soviétiqueun
nombre d'engins largement supé-

rieur à celui des États-Unis, envi-
ron 1.400 contre 1.000 pour les
engins terrestres, 950 contre 710

pour les engins lancés à partir de
sous-marins. L'Union soviétique
obtenait aussi un nombre de
sous-marins lanceurs d'engins

supérieur (62 contre 44). Les

Etats-Unis avaient accepté cette
sorte d'infériorité parce qu’ils
conservaient un nombre de têtes

nucléaires, grâce à la technique
des MIRV, largement supérieur
(probablementtriple aujourd’hui)

à celui de l’Union soviétique.
Mais commecelle-ci disposait

d'engins d’une puissance supé-
rieure à celle des engins améri-
cains, il était facile de prévoir
qu’une fois maîtrisée la technique
des MIRV (têtes nucléaires mul-

tiples dans un seul engin). elle ap-

paraîtrait redoutable aux experts
du Pentagone, capable d’attein-
dre d’ici à 1980 ou 1985 à unecer-
taine supériorité.

Supériorité significative ou
non? Il n’est jamais possible de

BSELEAOEEAOAGAALDOMUSAGES

Forcé de quitter le pouvoir, Richard Nixon n’en a pas
moins laissé a son successeur un dossier parmi les plus
lourds: celui de la négociation avec l’URSS dela limita-
tion des armements stratégiques.

Analyste de réputation internationale, RaymondAron
verse quelques éléments d’information supplémentaires
à ce dossier, partant de cette observation que l’équilibre
plus ou moins grand dela terreur nucléaire ne tend pas à
s’améliorer à partir d’une certaine capacité de destruc-
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démontrer qu’une supériorité ne
serait significative en aucune cir-

constance. Les engins soviéti-
ques d'aujourd'hui, les SS9. sont

_ déjà porteurs de charges de 25
mégatonnes; les SSX18 ou 19 se-
ront porteurs de charges de 50
mégatonnes, dotés à leur tour de

têtes nucléaires multiples. Plus
les engins sont puissants, plus les
têtes nucléaires multiples seront,

elles aussi, puissantes. Il suffit
d'imaginer un scénario — les en-
gins soviétiques utilisés contreles
silos dans lesquels sont enfouis
les engins américains — pour
mettre en lumière le danger que

créerait pour les États-Unis (ou
pour l’Union soviétique) une infé-

riorité d’une certaine sorte,
D’après la presse américaine, le
secrétaire à la Défense imagine un
scénario de cette sorte: donc les

États-Unis, après une attaqueso-
viétique limitée. devraient possé-
der la capacité d’une réplique
contre les forces nucléaires ad-
verses et non contre les villes.

Pas d’unité de mesure

Laissons de côtéles divers scé-
narios, bien que ceux-ci. faute
d'expérience (heureusement). of-
frent le seul moyen d'apprécier

approximativementles forces nu-

1

~

cléaires respectives. En termes

abstraits et simples, en dehors de
toute subtilité stratégique et tech-
nique. supposons. par hypothèse.
que les négociateurs. d’un côté
comme de l’autre. se donnent
pour objet l'égalité ou l'équilibre:
ils ne sont pas encore parvenus à

en préciser les conditions pourle
simple motif qu'ils ne disposent
pas d'une unité de mesure.

En mégatonnes et cn nombre
d'engins, les Russes ont acquis
l'avantage; en têtes nucleaires et
en précision. les Américains
conservent la supériorité (proba-
blement décisive). Quelle est
l'importance respective des têtes

nucléaires de $. 10 ou 20 mégaton-
nes ou de la précision des têtes
nucléaires d’une demi-mégatonne
ou d’une mégatonne? La réponse
dépend du scénario que l'on ima-
gine. Ajoutons queles essais sou-
terrains. nécessaires au perfec-
tionnement des armes. conti-
nuent: l'interdiction des essais à
150 kilotonnes. qui n'entrera en
vigueur qu'au 31 mars 1976, ne

sert qu'à camoufler l’impossibi-
lité d’un accord authentique qui
mettrait fin à la course qualitative
aux armements.

Une explosion

incontrôlable

Le secrétaire d'État, qu’il soit
ou non acquis à la thèse d'une
conversion de l'Union soviéti-
que, souhaite édifier une struc-
ture de paix. compatible avec
l'opposition évidente des intérêts
et des idéologies des deux
Grands.

À cette fin, il vise un accord qui
limite durablement les armements
stratégiques et consacre un équi-

libre entre les deux Grands. Pour
mobiliser l'opinion, il dénonce les
dangers d’une ‘explosion techno-

logique ‘incontrôlable‘*.

Argumentation qui me semble.
elle aussi. équivoque. L'accord
de 1972. l'équilibre fondé sur le
retard technique de l'Union so-
viétique. conduisait logiquement

à l'impasse actuelle. I! faut. de
toute évidence. regretter que
Russes et Américains ne parvien-

nent pas à définir les termes d'un
équilibre durable. sinon définitif,
(Disons équilibre plutôt qu'éga-
lité. puisque l’hétérogénéité des

systèmes ne permet pas de caleu-
ler l'égalité). Mais ne confondons
pas les milliards de dollars. pro-
bablement gaspillés. avec une
menace d’apocalypse.

Ce sont les hommes. non les

armes, qui déclenchent les"
res.  
 

Gaston

Laurion

 

Il reste la question des voya-
ges. C’est une question banale,
mais comme on la souleve cou-
ramment (les bilinguisants font

des lieux communs. D’abord,
faisons remarquer que les
Etats-Unis ne sont pas le seul
pays oll nous pouvons voyager
mêmesic’est le plus accessible.
Ensuite il suffit de se dire que
partout dans le mondeil y a des
milliers de touristes qui voya-
gent sans connaître la langue
du pays où ils vont ou la
connaissent fort peu. Que
font-ils? Eh bien! ils s’arment
d’un petit dictionnaire de po-
che qu’ils complètent avec des
gestes et tout va très bien. Et,si
l’on a la chance de rester un
certain temps dans le même
pays, au bout d’une semaine ou
deux on a déjà appris quelques
phrases. Mais ne devons-nous

surtout pas savoir que, lors-
qu’on est en vacances dans un
pays étranger, on a besoin de
très peu de mots pour se dé-
brouiller, sans oublier, quoi
qu’on pense, que le français
peut servir dans un très grand
nombre de cas.

L’anglais exigé Reprenons maintenant ce
| que nous avons expliqué hier,

Les mensonges de la loi 22 (2)

pour dégager l’essentiel de no-
tre propos. Le bilinguisme
d’État ou officiel, mêmes’il est
institué hycocritement sous le
couvert du français langue offi-
cielle comme dansla loi 22, ne
peut que contraindre, en der-
nière analyse, tous les franco-
phones à connaître l’anglais.
Déjà l’anglais est suffisamment
nécessaire, dans l’état actuel
des choses, lorsque on doit ga-
gner sa vie. Avec le beau ‘‘ca-
deau”’, pour reprendre la fière
expression du commissaire
J.-D. Gendron, que les libé-
raux nous ont récemment of-
fert, tous les individus québé-
cois vont pratiquement être
obligés de connaître l’anglais
puisque cette langue pourra
dorénavant être exigée à peu
près danstoutesles circonstan-
ces où un anglophone le dési-
rera. Si, au contraire, l’État
québécois était officiellement
unilingue (français), cela
n’empêcherait nullement les
francophones qui le désirent
d’apprendre l’anglais (et d’au-

tres langues), mais personne ne
les y forcerait. D’autre part au-
cun anglophone ne pourrait
exiger l’anglais au Québec, pas
plus qu’un travailleur québé-
cois ne serait tenu de connaître
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La liberté de s’exprimer àson gré
l’anglais, en dehors du monde
des affaires internationales.

‘Donc,le bilinguisme d’État
c’est la contrainte exercée sur
les individus pour les obliger à
apprendre l’anglais; l’unilin-
guisme d’État, c’est la liberté,
pour le Québécois, de faire sa

vie dans la langue de ses ancè-
‘tres, sans qu’il soit empêché
par ailleurs d’être bilingue ou
polyglotte si cela lui plaît.
Qu’aujourd’hui, on ait du mal
à s’imaginer qu’il est possible
de vivre uniquement en fran-
çais au Québec, cela provient
précisément de ce que nousde-
vons vivre dans un bilinguisme
de fait, que l’ignominieuse loi
22 vient de rendre quasi offi-

ciel.

La seule conclusion

Si l’État québécois était uni-
lingue officiellement, mais sans
hypocrisie cette fois, la situa-
tion changerait, l’impossibilité
de vivre uniquement en fran-
çais disparaîtrait. Nous serions
alors enfin comme les autres:
des gens normaux et libres de

s’exprimer à leur gré.

~ ,

 

‘teté intellectuelle peu commu-

 

—

C’est parce que les Libé-
raux, comme en 1969 les Unio-
nistes, nous ont trahis, que le
bilinguisme nous est encore
imposé au Québec et qu’ainsi
notre pays n’est pas normal. Et
ces traîtres osent de surcroît,
pour justifier leur infamie,
tromper notre peuple en invo-
quant les nécessités du
‘‘contexte nord-américain”.
Quand on y pense bien, il faut

une audace et une malhonné-

nes pour nous présenter
comme un argumenten faveur
du bilinguisme les 220 millions
d’anglophones qui forment no-
tre fameux contexte. La vérité,
c’est qu’une situation aussi
menaçante ne peut que nous

mener, un jour prochain, à
l’unilinguisme (anglais) si nos
lâches gouvernants persistent à
ne rien faire.

C’est pourquoi tous ceux qui
en tirent la seule conclusion
honnête qui soit possible, ré-
clamentsi impérieusement que
l’État québécois protège son
peuple et lui redonnesa liberté,
à l’aide d’uneloi véritablement

efficace c’est-à-dire procla-
ment le français comme

seule langue onficielle du Qué-
bec. J 
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Le Salon du meuble

Le taux de croissance de l’industrie

du meuble n’est guère encourageant
par Marie Vallée

Le Salon du meuble s’est
ouvert lundi. Dans son allocu-
tion, le président de l’Associa-

tion des fabricants de meubles
du Québec, M. G. Leight
Townsend, ne s’est montré
que modérément satisfait du

taux de croissance de cette in-
dustrie au Canada au cours de
la dernière année. Tout en
étant confiant que la valeur
totale des expédiations des
usines de meubles dépasse le
milliard 200 millions de dol-
lars au cours de 74, il s’in-

quiète de l’augmentation
constante des importations,
des accroissements succesifs
dansle prix des matières pre- -
mières et de la pénurie de
main-d’oeuvre.

M. Townsend a déclaré
qu’untaux de croissance de 14

ou 15% n’est guère plus
qu’encourageant, si l’on tient

compte de l’inflation. La
croissance est calculée surla
valeur des expéditions des

usines. Cette valeur comporte
donc l’augmentation des prix
des matières premières qu’il

faut déduire de la valeur glo-
bale pour évaluer la crois-

sance réelle.

Parmiles matières premiè-

res qui ont augmenté, il a
énuméré: ferronnerie et tis-
sus, de même que les laques
(peintures) et autres finis qui

ont déjà monté de 40% cette
année et dont on annonce une
autre augmentation de 50%
pour le mois prochain.

‘“Le coût de fixer aux meu-

bles rembourrés toutes les éti-
quettes requises pour l’infor-
mation et la protection du
consommateur” est aussi cité
au chapitre de l’inflation par

M. Townsend. Tout en se dé-
fendant de s’opposer aux éti-

L’antique reprend de la vogue

quettes d’information, il rap-
pelle ‘‘qu’une ou deux opéra-
tions ou manutentions de plus
au stade de la fabrication
ajoutent au coût de fabrica-
tion et que ce coût additionnel

est éventuellement payé parle

consommateur”.

Importations

En 1973, la valeur des im-
portations de meubles s’est
accrue de 55%, alors que la
production canadienne ne

s’accroissait que 14%. Pour
les cinq premiers mois de 74,

les importations augmentent

de 60%, la production cana-
dienne de 15.5%. Selon M.
Townsend, l’industrie cana-
dienne est prête ‘à faire face à
la concurrence extérieure ba-

sée sur des normes économi-

ques équitables et des pro-
-duits de qualité’. L’Associa-
tion des fabricants de meubles

ne demande pas de hausser

démesurément les tarifs
douaniers, mais invite le gou-
vernementà ne pas réduire les

tarifs actuels avant de pren-
dre les moyens de protéger le
marché canadien du dumping
des pays étrangers qui sont
pris avec de gros inventaires à
cause de mauvaises conditions
économiques chez eux.

Si de faire face aux impor-
tations est un défi, M. Town-

send reconnaît que l’industrie
dumeuble a un second défi à
relever, c’est celui de la pénu-
rie de la main-d'oeuvre, Il
croit que la réponse ne peut

venir seulementau niveau des
salaires, qui doivent concur-
rencer les prestations
d’assurance-chômage et au-
tres, mais aussi au niveau du

genre de travail et des chances
d’avancement que pourrait

offrir l’industrie. Caril arrive

souvent à cette industrie, tou-
jours d’après M. Townsend,

 
Ce mobilier de chambre à coucher ‘‘Port-Joli”’ fabriqué de pin solidefini J ‘miel’ par Toussaint & Frères, est un

design de Guy Choquette qui s’est rendu jusqu’à l’évaluation finale du concours. Il se détaillera autour de $875. La

table de chevèt en supplément, coûtera environ $95.
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de ‘‘subir la défaite aux mains
des régimes d'assistance so-
ciale payés à mème les fonds

publics”. L’École du Meuble
affiliée au Cegep de Victoria-
ville ne suffirait pas à régler le

problème, et l’industrie doit
‘‘combattre la bureaucratie
lorsqu’elle tente de mettre sur

pied un programmede recy-
clage pour tenter de le solu-

tionner”’.

LE JOURayant reçu, il y a
un certain temps, des plaintes
de jeunes chômeursinscrits à
des cours de fabrication de
meubles du Centre de la

main-d’oeuvre, qui affir-
maient recevoir des cours

complètement inadéquats
pour se placer dans l’indus-
trie, jai cherché à connaître

l’opinion de M. Townsend à
ce sujet. Il a reconnu que ces
cours répondentfort peu aux
besoins de l’industrie, malgré

le fait qu’il y eut consultation.
Malheureusement, les re-

commandations ne semblent
pas avoir été suivies, de dire
M. Townsend.

= :

Beau, bon, mais cher

Ce divan de Standard Desks’est classé pour l’évaluation finale du concours.Il est un
des élements d’une série qui comporte aussi des fauteuils, tables et pupitres. Les
éléments debois sont dansle style ‘“bloc de boucher”. Toute une gamme detissus peut

 
faire varier le prix du divan illustré ci-haut de $660 à $810.

Des goûts, on ne discute pas, mais...
(par M.V.) — Le consom-

mateur québécois délaisse
progressivement le style es-
pagnol en matière de meuble.

Les jeunes s’orientent de
plus en plus vers le moderne,

alors que les conservateurs
de tous âges recherchent sur-
tout le colonial américain ou
canadien. C’est quenous ap-
prennent les communiquéset
revues spécialisées distri-
buésà la presse lors de l’du-
verture du Salon du meuble.

Cette double tendance se
retrouve dans le choix du

jury qui a décerné les neuf

‘prix d'excellence’ à l’inté-
“rieur du concours! organisé
par l’Association des fabri-
cants de meubles du Québec.
Par son concours, l’associa-
tion cherchait à promouvoir
le traditionnel autant que le

design moderne, la qualité

étant le principal objectif
poursuivi.

Les 27 mobiliers choisis

pourl’étape finale sont expo-
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sés dans un.couloirdela gale-
rie des boutiques de la Place

Bonaventure. On peut donc

les examiner gratuitement.

Chacun pourra constater
que notre industriè du meu-

ble nous offre du beau, du
bon, mais hélas pas pourtou-

tes les bourses. On dira qu’il
est normal que dans un

concours émergent des piè-
ces originales d’une qualité
hors de l'ordinaire, et que la

qualité ça se paie. Soit.

Je concède aussi que des
concours comme ceux-là ont
dû contribuer à l’améliora-
tion de notre industrie“du-

meuble. Mais je continue de
‘m’interroger sur l’effet ob-
tenu. Il est évident que se dé-
veloppe chez nous unefabri-

cation de meubles de qualité.
Mais à visiter tout le Salon,

on se rend vite compte que
cette production continue à
côtoyer, pour ne pasdire se

noyer dans une production
de qualité douteuse, princi-

ment.

 

palement dans le meuble
rembourré. C’est comme si
l’industrie du meuble se dé-

veloppait en deuxsecteurs,
les meubles de qualité, et les
autres...

Des goûts pn ne
discute pas!

Il se trouve des fabricants
pour nous dire que cette ava-

lanche de meubles'Aux fleurs

criardes et multicolores est

réclamé par le public. ‘On
les fait parce que le monde

les aime” m’a dit quelqu’un.
FE

«Quix-biersûrsdes goûts on
ne discute pas. Mais on peut
parler dequalité, par exem-
ple. La grande majorité de
ces mobiliers sont recouverts
de tissus synthétiques. Les
vendeurs vantent la résis-
tance du ‘‘nylon’’ par rap-
port à la laine, ses facilités de
nettoyage etc... Ces argu-
ments sont vrais, en théorie.

Hélas, ils le sont pas mal

Montréal, Québec

TÉL: 521-7838
521-0244

moins dans des cas particu-
liers, où par exemple le tis-
sage est tellement lâche que
tous les objets se prennent
dansles mailles, ou mêmeles
fibres, du tissu utilisé. Ce
type de tissu est pourtant
largement utilisé. L’enduit
appliqué à l’envers n’a sou-
vent d’autre raison d’être
quel'insuffisance du fil tissé.

Mais juger de la solidité
d’un meuble, n’est pas facile.
Pourtant lorsqu'on pense à
l’investissement que repré-
sente l’ameublement d’un
logis, la solidité devrait être
la première qualité recher-
chée par le soncommateur.
Trop de jeunes ménages suc- .

combent à la tentation
d’acheter ‘‘cheap’’ pour
commencer, quitte a renou-
veler quelques années apres,
plut6t que d’acheter du bon,
mais progressivement. L’in-

flation devra redonner aux

nord-américains le culte de la
qualité, non par snobisme,
mais par économie.

 
Le lit d’eau gagne constamment en popularité. Ses avantages sont

nombreux. Il est plus ou moins ferme à volonté, selon le volume d'eau

dans le matelas. Sa surface uniforme,éliminantles points de pression,

lui permet de s'adapter parfaitement au corps. H est hygiénique, sa

surface pouvant être lavée sans problème. Jamais froid, mêmel'hiver,

puisque un chauffe-eau muni d'un thermostat assure une température

uniforme à la surface de couchage.

Le lit d’eau est fabriqué d’une enveloppe en polyvinyl de calibre

robuste, solidement attachée est séché spécialement de façon à lui

laisser une humidité d'environ 8%. Le cadre de bois repose sur un

piédestal de plycore 3/4 de pouce solide noir, qui lui donne un aspect

moderne. Ce piédestal peut, en option, être muni de tiroirs de range-

Garantie de 5 ans contre les défauts de fabrication.

N.B. H est préférable d'aviser son assureurde l'achat d'un lit d’eau. NM linclura générale-

ment sans frais à votre police actuelle.
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‘par Pierre Bellemare

QUÉBEC (PC) — Des

Québécois nationalistes. dé-
goûtés de la toute fraiche loi
22 surla langueofficielle. ont
profité de la cérémonie d'ou-
verture de la Super Franco-

Fête pour crier leur mécon-
tentement devantla jeunesse
francophone internationale.

IIs étaient au moins quel-
ques bonnes centaines mas-
sés hier sur la colline parle-
mentaire québécoise à scan-
der des slogans et à brandir
des pancartes, pendant que

les dignitaires des 25 pays et
les 1.600 participants du fes-
tival cherchaient à compren-
dre, pourla plupart. ce qui se
passait.

Le premier ministre Tru-
deau. le chef du gouverne-
ment québécois, M. Robert
Bourassa, ainsi que le secré-

taire de l'Agence de coopéra-
tion culturelle et technique.
M. Dankoulodo Dan Dicko,
ont essuyé les sarcasmes de
la foule tout au long de leur
allocution.

L'autre orateur, M. Ri-
chard Drouin. président du
festival, a toutefois été fort
bien accueilli, sans doute
pour avoir pris bien soin de
ne pas toucher les cordes
sensibles des manifestants.

Levée des drapeaux

On s'attendait à une mani-
festation anti-bill 22 à l'occa-
sion de l'ouverture grandiose
de la Super Franco-Fête. Les
forces de l'ordre. par centai-
nes. étaient prêtes à interve-
nir en tout temps.si la sauce
s'était gâtée.

Mais on était loin de pré-
voir qu'une poignée de mani-

festants, parmi une foule éva-
luée à entre 7.000 et 8,000
personnes. allait perturber
ainsi la cérémonie.

Tout a commencé avec la
levée des drapeaux. Me
Drouin, le président de la
fête. présentait chacun des
pays et le groupe musical du
Royal 22e Régiment jouait
quelques notes de l'hymne
nationale du pays présenté.

Cela s'est très bien passé
jusqu'à ce qu'on présente le
Canada. en même temps que
les provinces d'Ontario. du
Manitoba. du Nouveau-
Brunswick et du Québec.
Les musiciens ontfait enten-
dre ‘‘O Canada’', pendant

que l'on hissait les drapeaux
du Canada et des trois pro-
vinces anglophones.

Les manifestants se sont
mis à chahuteretle représen-
tant québécois a délibéré-
ment attendu que les quatre
autres drapeaux soient hissés
avantde glisser en vitesse le
drapeau du Québec jusqu'en
haut du mât.

Trudeau chahuté

Prenaient place sur l'es-
trade d'honneur des ambas-
sadeurs, des membres de
corps consulaires et plu-
sieurs autres invités de mar-
que. ainsi que presque tous

les membrescabinet provin-
cial et une bonne partie du,
cabinet Trudeau.

De l'autre côté de la clô-
ture, juste devant les digni-
taires, on pouvait lire sur une
immense banderolle:
venue dans notre pays le Ké-

bek'’. Sur une banderoile de
grandeur plus modeste. il
était écrit: Bourassa nous a
trahis. Le bill 22, on I'prend
pas”

Ainsi. après la présenta-
tion de tous les pays. le pre-
mier ministre Trudeau a pro-

noncé le discours d'ouver-
ture sous la huée des mani-

festants qui lui criaient:
‘’Prostitué’’. ‘’Québec li-
bre’. “Canada mon cul”

‘’bien-,

‘Trudeau au poteau’
Vendu‘. ‘Le Québec aux
francophones”

Perché sur un arbre. au-
dessus de la foule. un Québé-
cois d’origine vietnamienne
tenait en main un drapeau du
pays et. visiblement, il ne
semblait pas trop compren-
dre les événements.

‘*N'oubliez pasle bill 22”
a lancé soudainement une
dame d'un certain âge. un

peu avant la fin du discours
de M. Trudeau.

Bourassa
copieusement hué

Le chef du gouvernement
québécois a subi un pire trai-
tement. tout de suite apres. Il
a parlé une dizaine de minu-
tes et. dans la foule. on en-

tendait à peine ses paroles.

‘’On veut Desrochers”

‘Le Québec aux Québé-
cois’’. ‘’On veut Boutin’

**On veut Cloutier’, scan-
daitla foule. sous l'oeil atten-
tif des agents de la Sûreté du
Québec, juste derrière la clô-
ture.

Il y a aussi le maire de
Québec. M. Gilles Lamonta-
gne. qui a souhaité la bienve-

nue à tous les participants
dansla vieille capitale. mais
ses propos n'ont provoqué
aucune réaction négative de
la foule.

Cependant. quelques

membres du cabinet Bou-

rassa et de la délégation qué-
bécoise ont été indignés de
l'attitude des manifestants et
ils ont confié que ce specta-
cle désolant n'avait aucune-
ment sa raison d’être. On ne

doit pas mêlerla politique à la
Super Franco-Fête, disaient-
ils en allant à la réception à
laquelle ont assisté plus de
700 invités au café du Parle-

ment. immédiatement après
la cérémonie d'ouverture.

 

La question du leadership
sera au centre des débats

du caucus conservateur
OTTAWA (PC) — La

question du leadership sera
vraisemblablement au centre

des discussions du caucus
des députés conservateurs,
qui se réunissent pour la
première fois aujourd'hui, à
Ottawa, depuis le scrutin du
8 juillet.

Les 95 élus du mois der-
nier: dont une douzaine de
nouveaux députés. analyse-
ront en long et en large les

résultats de l'élection dans
une assemblée qui. croit-on
au bureau du chefde |’ Oppo-
sition. pourrait durer jusqu’à
demain. jeudi.

Nul doute que les plaies à

panser sont nombreuses
pource parti qui. il y a moins
de deux ans, est venu frapper
àla porte du pouvoiret qui se
retrouve aujourd'hui bien
ancré de nouveau dans l'Op-
position où il croupit depuis
ii ans.

Au cours des quatre pro-
chaines années. le Parti
conservateur sera de plus
amputé de trois de ses plus
vigoureux parlementaires:
MM. Tom Bell. l’ancien lea-
der en Chambre. Paul Hel-
lyer. ex-ministre libéral. et
John Lundrigan. tous trois
défaits dans leur propre cir-
conscription.

Parti désuni

C'est une formation politi-
que désunie qui se retrouvera
dansla capitale. aujourd'hui.
autour d'un chef. M. Robert

 

Stanfield. contesté par une
partie des députés élus et
des candidats défaits le 8 juil-
let.

Des le lendemain de la dé-
route. en effet, le député de
Crowfoot. M. Jack Horner,
qui siège sans interruption
aux Communes depuis i958,
clamait que M. Stanfield de-
vait céder sa place à un autre.

M. Duncan Beattie. dé-

puté battu dans Hamilton-
Moutain, allait plus loin en
déclarant qu'il n'avait jamais

vraiment approuvé le choix
de M. Stanfield comme chef

du parti et qu'après trois
échecs électoraux. il était
temps qu'il parte.

Un des trois députés du
Québec. M. Roch LaSalle.
de Joliette, a été moins caté-
gorique mais il a reconnu
qu'il est peut-être ‘normalet
logique en politique” qu'un

chef de parti qui ne peut ga-
gner le pouvoir après trois

tentatives songe à se retirer.

De fait. M. Stanfield. qui
vient de la Nouvelle-Ecosse.
ne parait pas voir été bien ac-
cepté par une partie des dé-

putés conservateurs. de
l'Ouest en particulier. dontle
principal porte-parole sem-
ble être M. Horner. de l'AI-
berta.

D'un autre côté. des dépu-
tés ont fait preuve de plus de
modération après l'échec et
l’un d'eux. M. Douglas Ro-
che. d'Edmonton. en Al-
berta, dans une longue ana-

lyse publiée dans les jour-
naux, a lancé un appel à ses
collègues de bien étudier la
situation avant de se lancer

dans un congrès à la direction
trop hâtif.

Si M. Stnafield doit quit-
ter après le caucus du i4

août, écrivait-il le 30 juillet.
“un congrès précipité à la di-
rection. tenu sousle coup de
l'émotion. engloutirait le

parti et rappellerait la foire
picnic qui a marqué le
congrès de i967' celui qui
avait élu M. Stanfield.

M. Roche. député depuis

seulement i972, est égale-
ment d'avis que le parti n'est

pas prêt physiquement et
mentalement à envisager de
façon rationnelle une nou-

- velle course a la direction.

Selon lui. M. Stanfield
commande le respect d'une
foule de Canadiens. qu’ils

soient d'allégeance conser-
vatrice ou non. et personne
ne nie ‘’ses grandes quali-
tés”

Dans l'entourage du chef
de I'Opposition. on est d avis
que présentement. le seul
homme capable de refaire

l'unité et de cicatriser les

blessures. à cause de sa di-
plomatie et de son tact. est
encore M. Stanfield.

Par ailleurs. les députés
conservateurs devront
considérer des problèmes à
plus court terme. comme le

choix d'un leader parlemen-
taire à la place de M. Bell.

Tasche
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Le problème du Québec éclate à la Super Franco Fête

Le fleurdelysé a fait bande à part malgré
la démission du gouvernement Bourassa

 
LasuperFranco Fêête vuepar la CmuPress

Tandis que ça manifestait fort à Québec et que 8,000 personnes
avaient envie de fêter la francophonie, le service-photo de la Canadian
Press nous transmettait, depuis Toronto,cette réjouissante photo pour
illustrer la Super Franco Fète. Comme les autres journaux du pays

200 athlètes de 23 pays
par Robert Lefebvre

QUÉBEC (PC) — Quel-
ques 200 athlètes de 23 pays
sont arrivés à Québec en fin
de semaine dernière pour
prendre part à la rencontre
internationale d'athlétisme
de la fin de semaine pro-
chaine, dans le cadre du
premier Festival internatio-
nal de la jeunesse franco-
phone qui a débuté hier.

C’est autour et surla toute
nouvelle piste de gabarit
olympique — 400 mètres, 8
couloirs — de l’université
Laval, que prendront place
les épreuves de piste et pe-
louse couvranttoutesles dis-
ciplines reconnues aux Jeux

Olympiques.

Cette piste, considérée
après celle de Mexico, des
Jeux de 1968, commela plus
grande en superficie au
monde, est recouverte du
même matériau caoutchouté
que 22 des 24 pistes qui ont
servi ces dernières années à

des compétitions internatio-
nales.

Les gradins, eux aussi de
construction récente, pour-
ront recevoir 2,500 specta-

teurs, et l'ensemble des pla-
ces permettra de regrouper

tout autour environ 10,000
personnes.

Une équipe technique de
plus de 200 officiels, contro-
leurs de piste, commissaires,
médecins et entraîneurs, a
été mise sur pied pour répon-
dre à toutes les exigences de
la Fédération internationale
d'athlétisme.

Simplicité

Bien que sanctionnée offi-
ciellement par cet orga-

nisme, cette compétition de

piste et pelouse sera em-
preinte de simplicité. Pas

d’hymnes nationaux, pas de
drapeaux, pas de décompte
de points par pays. Méme le
podium traditionnel à trois
marches a été remplacé par

un podium large de 25 pieds
et découpé selon la forme du
symbole du Festival.

Il y aura bien sûr des mé-
dailles d’or, d’argent et de
bronze, frappées au symbole
du Festival, mais leur remise
sera réduite à de simples pré-
sentations venant souligner
l’effort et le mérite des vain-
queurs et de leurs seconds.

“La véritable rencontre se
fera coude à coude sur la

piste, ou encore à la séance
d’entrainement et de muscu-

lation des sauteurs en lon-
gueur, et non pas sous une

débauche de drapeaux’’,
comme [ont voulu les orga-
nisateurs.

Records

Ily alieu de s’attendre a de
belles performances et a des
records a la douzaine au
cours de ces deux journées

de compétitions, étant donné
que chacun des pays partici-
pant a délégué ses meilleurs
athletes.

Qu’il suffise de mention-

ner quelques noms, comme
le Sénégalais Adama Fall,
qui a égalé le record du
monde dans le 100 metres, en
9.9 secondes. Sera aussi pré-
sent Amadou Meife, de la
Côte d’Ivoire, qui a réussi le
200 mètres en 20.7 secondes,
soit 0.9 de secondes de plus
que le record mondial établi
par l'Américain Tommie

Smith et le Jamaicain Don
Quarrie.

Etant donné par ailleurs

qu’il s’agira de la première
rencontre internationale
d’athlétisme du genre, toutes
les performances victorieu-
ses seront enregistrées
commerecords.

Autres volets

Mais l'athlétisme n'est
qu’un des volets du secteur
sportif. Parachutisme,
volley-ball et jeux tradition-
nels figurent également au
programme sportif de cette

grande fête populaire de la
francophonie, en plus des
démonstrations, compéti-
tions, tournois qui seront
présentés par une quinzaine
de fédérations et d'associa-
tions sportives, québécoises

et canadiennes, qui ont mani-
festé le désir de s'associer el-
les aussi à ce festival de la
jeunesse.

Le plus spectaculaire de
ces événements sera sure-
ment la compétition interna-

tionale de parachutisme. à
laquelle participeront 24 sau-
teurs de huit pays, entre les
14 et 22 août, lorsque les
conditions atmosphériques

le permettront, vents ne dé-
passant pas 15 milles a
 

Dans Johnson, l’Union nationale

se réjouit de l’appui d’Yvon
Dupuis à Maurice Bellemare
ACTON VALE(PC) — Le

quartier général de l'Union
nationale dans le comté de

Johnson, où se déroule une
élection partielle, débordait
de joie et d'enthousiasme,
hier matin. alors que M.
Maurice Bellemare, chefinté-

rimaire de l'UN et candidat
unioniste, ainsi que ses lieu-
tenants, ont pris connaissance
de la déclaration faite la veille
par M. Yvon Dupuis. leader
du Parti présidentiel.

M. Dupuis spontanément à

l’appel lancé par M. Belle-

mare, à Acton Vale, diman-

aoo

eau, Saint

 

che apres-midi, lors de I'ou-
verture de sa campagne, alors

qu'il préconisait le regroupe-
mentdes forces vives de l’op-
position au Québec.

Déclaration

Voici le texte de la déclara-
tion de M. Bellemare: ‘Après
avoir pris connaissance, ce
matin, du communiqué du
Parti présidentiel, remis aux
média d'information par son
chef, M. Yvon Dupuis, je me

réjouis très profondément, au
nom de tous ceux qui, dans la
province, cherchent arde-

ment l’unité dans la diversité

et non l'assimilation des es-
prits’’.

**Dans un moment aussi
dramatique et surtout histo-

rique, le peuple de Johnson se
réjouit de cette décision logi-
que et tres souhaitable.

**Dimanche, lors de I'ou-

verture de ma campagne élec-
torale a Acton Vale, j’ai lancé
un appel vibrant et pressant a
toutes les forces de l’opposi-
tion afin de former un front

commun contre un gouver-

nement autocratique et dicta-
torial’,

“Ce premier coup de clai-
ron au ralliement a été imme-
diatement entendu et
compris. Le communiqué du
Parti présidentiel en est la
preuve bien évidente, tout

commela prise de position de
MM. Fabien Roy et Camill
Samson, députés créditistes a
l’Assemblée nationale”

**Nous continuerons en-
semble le cheminement vers
une victoire certaine du Que-

becet des électeurs de John-
son qui diront tout haut ce que

la province pense tout bas’’,
conclut le communiqué de M.

Bellemare.

alimentés parcette agence ‘‘nationale’’, LE JOURne disposait hier soir
quedecette seule photo. On vousla passe comme souvenir ‘‘canadian’*.
Mais ne désespérez pas, demain on aura les photos de Michel Giroux.

l'heure au sol et plafond de
nuages au-delà de 10.000
pieds.

Cette épreuve. qui à reçu

la sanction de l'Association
canadienne de parachutisme
sportif et qui combinerades

sauts de précision et voltige,
réunira entre autres la Fran-
çaise Danielle Gailland. ex-

championne du monde, et
son compatriote André

Chambon, champion de
France en équipe 1968,

Ce sera parailleurs la pre-
mière fois au Canada qu'une
telle compétition se tiendra
en pleine ville. et la première
fois également au pays que

des sauts sportifs s'effeciue-
ront à partir d’un hélicop-
tere, lequel pourra même se
poser sur le campus de La-
val.

Cette université sera le site
de toutes les autres activités

sportives, du 13 au 24 août,
commele tournoi internatio-
nal de volley-ball féminin, le
premier du genre àse tenir au
Québec. Au total, huit pays
participants, dont le Canada
qui y déléguera trois équipes.

Jeux traditionnels

Hy aura aussi les jeux tra-

ditionnels que présenteront
les 25 pays participants tout
au long du Festival. Témoins
d'un passé et d'une réalité.
ces jeux, à caractère sportif
et culturel, ne sont pas des
compétitions, mais bien des
démonstrations.

C'est ainsi que l'on pourra
voir à l'oeuvre les arbalé-
triers du Togo ct les parties
d'échec avec démonstrations

simultanées du panoron:
malgache. Pour sa part, 1<
Canada sera rep.senté à ces
jeux par des équipes de
crosse.

Hand-ball. haltérophilie.
tennis sur table, boxe, base-
ball. soccer. cyclisme. es-
crime. judo. pétanque,
water-polo, spectacles aqua-
tiques et ‘’jog-o-thon’’. qui
permettra ay public et à tous

les délégués de se dégourdir
les jambes. ‘le 20 août,
compléteront le menu sportif
du Festival.
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Séance
j

terne
TORONTO (PC) — Exception faite de ce qui s’est

passé dansle secteur del’or, la séance a été terne mardi à

la Bourse de Toronto.

L'indice de l’or, qui avait perdu plus de 13 points

lundi, en a gagné 17.4 mardiet atteint ainsi le niveau de

L'indice des métaux de base, pour sa part, a monté

légèrement de .10, et fermé à 81.05.

L'indice industriel a reculé de 1.30 et est tombé à

183.64. Il à baissé pour la troisième séance consécutive.

Et l'indice des pétrotes de l’Ouest, de son côté, a reculé de

.97 et est tombé à 177.00.

Le marché new yorkais, qui exerce une grande in-
fluence sur le marché canadien depuis un certain temps, ~
continue de régresser et, de ’avis d’analystes,le discours
que le président Ford a prononcé lundi devant le Congres
ne contenait rien de précis sur la politique anti-

inflationniste.

Le virement à Toronto a été de 1.22 million d'actions | j

d'une valeur total de $9.68 millions, contre 1. 1 million

“d’uctions d'une valeur total de $9.05 millions lundi.

 

 

 
  

 

  
  

 

 

Cours transmis par la Presse Canadienne

Ventes Haut Bas Ferm Chang Ventes Haut Bas Ferm Chang

A B 0
Abby Glen 7152 360 335 35 15 Con Fardy 2000 112 112 112 — 3

Aby Ginw 500 9 9 99 . 2 ¢ Durham 4100 78 77 7%
Abitibi 8000 $124 1176 12 “ CMarben 2600 55 55 55
Acklands 1250 $11. 11's 1104 C Morisn 1300 144 143 143 ~— 7
Ackina2p 200 S13: 13 1314 ‘a ConsProf 3000 81 77 78 +
Acres Ltd 920 $6%s 658 6"a 's C Rambler 1100 290 285 285 + 4
Acres Apr 200 $35 35 35 Con Textle 100 310 310 310
Acres wt 2520 20 20 20 Con Distrb 2025 $8's 8's 8's

Advocate 200 135 135 135 2 Cons Gas 1245 $14% 145 14% — %
Afton Min 350 495 495 495 30 Con Glass 200 $9% 9% 9% — %

Agnico E 1325 38% B's B% ‘a Conwest 100 415 415 415 —10
Agra Ind 850 $6 6 5 Cornat Ind 2400 490 485 485 — 5
Ahed M 500 50 50 50 Cornatpr 100 $24 24 24 — 4
Akaitcho 4500 180 180 180 Coronatn 100 335 335 335

Albany 4900 35 33 34 ! CosekaR 9469 190 190 190 4
Alt East G 300 470 465 465 5 Costain R 105 87 7 7
Alta Gas A 100 SI2 12 12 ~ a Craigmt 700 475 470 470 — 5

AllaG Cp 125 $54 54 54 CrainRL 1000 $103 10's 10's — '
Alcan 4471 $30 2958 295s a Crestbrk 300 $5 5 5 +5
AlgomaSt 4241 $275x 27's 273 8 Cstland 10060 20 20 20 1
All-Can B 2000 260 255 255 5  Crwn Life 129 $60 60 0 +5
Allarco Dv 1100 $10 93 9% 's Crush Intl 300 $7:2 712 71:2— %
Alpa Ind 1900 S83 85 BY + ‘a Cuvier M 2000 125 121 125
Alum 4'.p 500 S32:2 32'2 322 Cygnus A 230 S$7% 7% 73%
AmBonza 1575 170 160 160 11 Cygnus B 190 $734 73% 7%
Am Eagle 3000 80 78 78 D to G
A Quasar P 100 $10 10 10 Dale R 231 $8w Bu 84 — Va
Andres W 225 $9'2 9'2 91: Daon Dev 25 S$8's 8's 8's
Anglo-cen 2200 $21% 21's 21's 's Decca R 470 345 340 340 —20
Ang CT 4. 722 $2234 223s 223. D Etdona 500 36 36 3% —1

Ang CT 290 280 $31:. 309 311» Denison 1341 $4312 4312 4312 + %
AngU Dev 1500 8 8 8 5 Dicken 11700 $9% 8s 9% + 4
Aquitaine 252 $2275 227s 227e Distl Seag 5005 $312 31  31'e — Sa
Args 250 p 720 $27 27 27 Doman | 400 $5% 54 5%

Argus Cpr 600 $12 12 12 's Dome 618 $5612 5414 5612 +235
Args 260 p 200 S27/2 27'2 27!2 ‘? DomePete 1145 $26's 2512 2572 — 5e
Asamera 508 5859 B:s 83s D Explor 4600 37 36 36 + 1
Asbestos 200 $1778 1775 177a 's Dofasco 3060 $292 29 29% — 42
AshlandC 1055 S7's 7! 712 — >4 Dofascop 175 $59\2 5912 5912
Asoc Porc 900 140 130 135 -!0 DomsStore 5700 S15!6 147 147a — 4
Atco A 150 S1d's 141 14'a — ‘s D Textie 2710 810 9'z 10
Ato Hard A 700 S12®e 12e 12% 's D Textile p 30$101 101 101
Balindery 1500 85 85 85 3 Domtar 1000 S26% 25% 25%— 12
Banister C 500 $6 6 6 + 's Donlee M 100 400 400 400
Bankeno 1000 276 275 276 4 Du Pont 13585 $30 30 30 —"
Bank BC zt4 $23 217g 23 Dylex L A 400 $52 512 5'2
Bank Mt! 9718 $147a 145s 143% — ‘a Dynasty 3900 $9% 9ta 94 — Va
Bank NS 4720 $3475 343: 3478 's Estn Prov 600 400 390 400 +10

Bary Expl 500 50 50 50 East Mal 5230 $6 512 6 +4
Baton B 800 480 460 475 East Sull 100 270 270 270

Bay Mills 450 S1175 1178 117 *s Econ Inv 225 $1012 1042 1042
Bell Canad 7567 $4312 43's 4312 + va Eddy Mtch 210 $24% 2448 24% — le
Bell A pr 5160 $43's 43 43's + 3e E-L Fin 140 490 490 490
Bell B pr 150 $4312 43), 431; + %* Electro A 850 $63 6% 6% — ‘a
Beth Cop 125 $1134 1134 1134 Elks Stors 100 $9 9 9
£2] Hawk 500 40 40 40 ~~ 2 Emco 100 $7 7 7 —_ A
Blkwod À 7700 380 380 380 - 5 Emp Life 288 $63% 6% 6%
Block Bros 3300 300 290 300 10 Exquisite 1000 195 190 195 — 5
Bombrder 200 255 255 255 Fairview 100 $l44a 1444 14va — Va
Bovis Cor 200 147 141 141 —- 9 Falcon C 2800 $10's 10 10% + 's
Bow Valy 1900 S17'‘z 17'4 17'2 - ‘a Falcon 755 $39 3814 38% — %
BP Can 740 $1378 1334 1334 — ‘a FedlndLtd 1200 852 5% 517
Bralor Res 125 150 150 150 + 5 Fields S 100 $1514 1514 15% — YU
Bramalea 3025 450 445 445 5 FCityFin 250 $63 63% 6%
Brameda 1600 39 38 39 F Mar 1500 43 42 43
BrascanA 2507 S14!s 14 14 — 's Foodex S 600 350 350 350
Brenda M100 $5'2 5'2 5'; + 3s Ford Cnda z5 $71 n ral
Brinco 2105 $645 634 634 Francana 700 311% 11a 113% + ‘e
BC Forest 500 $14 14 14 Frobex 1000 18 18 18
BC Frestp 100 $3) 31 31 1 GH Steel 1100 $8% 8'4 8% + KA
BC Sugar A 130 $20": 20'> 20'2 - 's Gaz Metr 200 $5% 5'2 5% + 4
8 Phone 200 $52 52 52 + 3 GenDistrb 300 $8% 85s 8% + We
BCPh4':p 150 $45 45 45 -3 GMC 332 $413: 41 a —

Indices de la Bourse de Toronto

Ind. Aurif, Mét. Pét.
Fermeture 183.64 493.39 81.05 177.00

La veille 184.94 475.95 80.95 177.97

Sem. dern. 184.01 496.77 81.25 180.29
Mois dern. 182.76 475.15 78.43 176.80

L’an dern. 216.60 255.39 103.42 249.09

Haut 1974 228.78 622.04 109.23 274.81

Bas 1974 178.75 384.14 75.36 169.29

BCPh 4 : p z15 S51  47'; 471: Genstar L 461 $1734 17% 173% + le
BCPh 1956 220 $477 47% 474s Gnt Masct 1400 77 72 72 -6
BCPh 5:« p 230 $602: 60%: 604. Giant Yk 965 $14's 13% 14 — 12

BCP 7.04p 150 $19's 19's 19's — ‘2 Gibraltar 3550 87% 72 7% — A
Broul R 2000 50 49 49 2 Glendale 600 305 300 305 + 5
Brunswk 2000 425 420 420 Goodyear 1020 $14 13% 13% + Ya
Budd Auto 100 $7 7 7 la Gozlan 100 $6'a 64 674 — 2
Bulora Cor 2000 155 153 155 - 0
Burns Fds 235 $11: 11 Nn Graft G 100 $27'2 272 2712 — V2

Cc Granduc 800 210 205 205 +10
Cad Frvw 182 $133: 13% 1354 sg Granisle 100 $9 9 9 +
CAE ind 100 S$Bis 8's B83 - 's GL Paper 100 $2002 20'2 20%»
Cal Pow 680 $22 22 22 ‘2 GNGasAp 200 $17 17 17 — 2
Cal P5.40p 220 S70 70 70 Gt West S 1800 480 455 455 — 5
Calvert 1000 20 20 20 2 GrnPt 11000 4 3 3 —1
Cam-Mine 5000 142 l42 147, Grey G 1100 450 450 450 +25
Cambridg 300 S13'» 13 13 ‘a Greyhnd 170 $163 16% 1634 + la
Camftlo 9270 S15'4 14'2 15's ‘2 Guar Trst 100 S57e 57e 5% — ‘a
Cam Chib 1000 S5'e 5's 5's Gulf Can 904 $2738 27's 27's
Camp RL 226 S40 38 40 - 2 Gulfstrem 1000 28 28 28 - 4
Campau À 355 S63: 634 6%, ‘e H to L
CanCemL 100 $11 11s 11% Hambro C 200 330 330 330 -10
C Geother 2548 89 84 84 3  H Group 100 450 450 450  —25
Can Malt A 1200 S30 29's 30 11; Hard Crp A 350 $53 5% 5%
CNorWest 500 385 380 385 -20 Harlequin 800 $13'z 13'a 13'2
Can Perm 3420 $14°s 143: 143% - ‘s HarrisJS 4500 390 385 390
CS Pete 1500 310 305 305 5 HawkerS 1125 $6 6 6
C Tung 1400 450 445 445 - 5 Hayes DA 1945 $63: 6 6 - %
C Cablesy 725 $1278 12's 123g Home A 381 $321; 32': 32'2 — Ss
C Cablew 1000 170 170 170 -10 Home B 3411 S$3112 31 31 —1}2
Cdn Can A 825 SIl*> 1135 111; 's H Bramor 100 385 385 385 — 5
Cdn Cel 1300 $5°a 53 5% HoustonO 4200 161 155 155 —14
C Curtis z100 40 40 40 Hoden DH 700 $5% 5% 5% — 's
C Ex Gas 4050 285 270 270 - 5 HudBay A 250 $1912 1944 1912 + %
CG invest 500 Sl6'. 167, 16‘ H Bay Co 2600 $16 16 16
C Homestd 1900 390 ‘380 385 - 5 HBOilGas 350 $27’4 27 27's + Sa
C Hydr 1700 $5'2 53 535 — 's Hu-Pam 3000 30 30 30
-{mpBank 3962 $237s 232 23°. - ‘a Huron Eri 200 $20's 20 20 — 2
CIGO 21185 S6% 6'2 6": Husky Oil 1250 $15’9 15434 15% — ‘a
CIL 1093 $22'a 22'e 22'4 + * Hydra Ex 9200 84 72 84 + 8
C Int Pow 100 $10ss 10%a 103s - 's Hy's Ltd 150 295 295 295 +5
C Manoir 500 385 385 385 - 5 AC 6950 SI5'4 -15'a 15'4 — ‘a
C Malart 4600 20 20 20 2 AC 4'2p 150 $51 51 51 = 2
CMarconi 1200 300 300 300 IAC wt 5450 275 250 250 —27
C Ocdental 2000 S83. 8-4 8 ‘s IMascoA 1450 $25). 247s 25 — 4
CP Inve 600 $15 15 15 Imp Oil A 8342 $30'2 30 30'4 + le
CP Inve pr 750 $293. 29'; 29', — 's Indal Can 100 $1114 1134 M”
Spinw 12228 4 10 12 8 Ind Adhes 100 $14 14 14 — a

37e 13 13% « Inland Gas 200 $83: 83% 83% — Ve
CPLAp 300 S9 9 Inland Gp 150 $1034 103 1034 + 's
C Reserve 700 320 m 320  —20 Inter-City 700 410 400 400 —15
Cdn Tire 237 $39:2 38 391: Intrmetco 100 470 470 470
Cdn Tire A 1200 S38'> 38': 38'2: - 'a IBM 178 $1973g 195 195 — 2
C Vickers 100 $1535 1534 1534 < ‘2 int Mogul 405 $55 5'2 S52
Candel Oil 235 $10%: 100s 10%: - 's | Mogul A 100 $113 1134 113 + 12
Canron 100 $20's 20'4 20%, Inco 13178 $27 26% 26% — le
Caron 6pr 1225 $9 91 91 IntObaska 1500 22 22 22 -2
Capit Div. 2100 36 36 36 Interpool 200 $1034 10% 10% — 4
Cara 100 S5's 58 5's ?s (Pipe 14542 $13% 135e 137s
Carl OK 4150 248 240 245 - 5 IntPipew 1755 255 250 251 —19
CarlOK Bp 500 $20%« 20%s 20°s 38 Ipsco 739 $16 15'2 1512 — 4
CC Yachts 200 270 270 270 Inv Grp A 150 $66% 64 — YA
Celanese 3310 $6 57e 57s ‘se InvGrpSp 200 $13's 13 13 — 1g
Celan175p 150 $187s 187s 187s - 24 IronBayT 600 $5 5 5 +10
Cent Pat 1000 102 102 102 2 IrwinTA 100 250 250 250 +5
CFCN 300 $5% 53 5% — 's ITL Ind 1400 180 175 175 —5
Chmly 25000 219 215 219 -2 Unit 8054 $12v 1155 11% — %
Chestrvile 500 14! 14t2 14%: Ivaco Ind 25 $1412 14t2 1412
Chib Kay 2500 19 19 19 IWC Com 268 115 115 115
Chib M 1500 41 41 41 + 1 Jannock 275 $6 6 6
Chieftan D 767 $6's 6's 6's - 's Jannock D 100 $6 6 6
Chimo 4000 125 121 121 +1 Janock 6p z60 $62 #6 62
Chrysler 1400 $1492 1454 14% - ‘a Jannock À 100 $125a 12% 125 — lu
CHUM 210 S642 642 6!2 Jannock B 100 S1142 11% 1144 — 4%

CHUM B 100 $7% 7% 7534 - a Jelex
Coch Will 1900 160 149 160 +10 Jonsm 28500 32 3 342 + A
Coktield 350 400 400 400  —15 Jorex Ltd 3500 33 31 3 —-3
Coldstm 1240 205 201 201 Kaiser 23250 415 410 415 +10
Coles Book 400 $57a 579 57 Ksr w 13850 ‘175 160 165 —12
Compro 100 250 250 250 Kam Kotia 1000 85 85 85 +4
Cominco 3790 $30!2 2912 29% + ‘2 Kaps Tran 2500 260 250 255
Com Cap 1000 200 200 200 Kelsey H 200 $8% 8% 8
C Holiday! 860 $5% 5's 5's 'e Kenting 200 490 490 490 +15
Comtech 800 325 325 325 Kerr Add 1550 $13%4 12% 13% + %
Con Bath 495 $27% 2742 27% 2 K Anacon 2100 30 30 30
Con Bathp 100 $16'4 1614 1644 Koffler 1400 $52 5% 5
ConBathw 1500 80 77 77 7 Koffler w 500 100 100 100
Con Bldg 500 260 260 260 - 6 Labatt A 940 $22 21% 217%

Lacanex 2500 80 80 80
LOnt Cem 100 315 315 315
L Shore 843 $5% 5% 57% + 3
La Luz 100 350 350 350
LasitrKm 1150 40 40 40 —2%
Laurasia 2500 66 65 65
Lau Fin 500 $7% 7" 775 — ‘e
Leigh Inst 645 240 240 240
Leons Frn 200 $9 9 9
LL Lac 1465 260 255 260 + 5
Lob Co A 800 $7 7 7
Lob CoB 1400 $7 67% 6% + 'a
LobCo pr 212 $2444 24% 244
Lochiet 1000 156 156 156
Lost River 1200 320 320 320
Lytton M 1210 146 145 146 — 2

M to O
Maclarn A 2900 $28 27 28 — 1
Maclarn B 500 $2812 2842 28'2 + ‘2
M Cable 105 $10'a 10% 10%
MB Ltd 2900 $27 262 2642
Madeline 600 490 480 480  —15
Madsn 17500 114 101 114 +9
"Magna int 200 39's 9a 9a
‘Magnason 200 205 205 205 —5
Magnetcs 3000 50 49 50 +2
Maijst wil 100 415 415 415 + 5
Malartic 440 155 150 155 —10
Man Bar 2700 128 126 126 —1
M Lf Milis 225 $23 23 23 — "2
MLMilisp 65$100 100
Maritime 100 $16v2 162 16'2 — ‘a
Mar T 860 200 $9'2 9% 9'2 + a
Markboro 72 S15%4 1544 15%
Markel F 1900 300 300 300 —5
Martin 26800 33 33 33
Mass Fer 8686 Sl6% 155a 15% — %
Matchan 3500 16 16 16 +"
Mattgmi 100 $13t2 132 13'2 + %
McGraw H 200 390 390 390
Mc Intyre 165 $30% 30% 30% — 4
McLaghin 100 $12% 12% 12% — VA
MDS Heith 100 220 220 220 —
Melchers 105 319 310 310
MeitonRE 300 315 315 315 +15
Mentor 1600 170 170 170 —5
MEPC w 500 220 220 220 —5
Mercantil 3974 S155a 1512 155 + 's
Meta Uran 3000 14'2 14v2 14t2 — Ja
MICC 1800 $10 10 10 + Ve
Microsyst 1160 475 465 465 -10
Micrsysw 1000 240 240 240 +5
Milt Group 100 200 200 200
Mindamr 3900 105 100 100 —5
MLW Wor 625 318 17% 17% — 4
Moffat A 400 $6 bs bY + 2
Molson A 240 $20% 2042 20%
Molson B 100 $193 1934 1934 + Ya
Mon Invw 200 150 150 150  —25
Monarc W 200 165 165 165 —10
Monenco 100 $93 9% 9%
Moore 3572 $4812 4742 4742 — 3%
Mt Wright 500 18 18 18 +1
MTS inter 1800 43 43 43 —S5
Multi Acc 100 400 400 400
Murphy 100 $678 676 67 + ‘Ve
Nabrs Dig 200 $1412 14%; 1412 — 2
NaChrs | 1565 $6 55e 5% — %
NHeesEnt 100 215 215 215 —5
Nat Pete 1000 25 25 25
Nat Trust 250 $12v2 121; 12!2
N B Cook 400 255 255 255
NBUMine 1150 390 385 385
Neonex 1550 185 180 180
New Ath 2000 28 28 28 +5
NB Tel 443 $125a 1212 1212 — 14
New Cal 1000 2642 262 2642 + ‘2
Newconx 300 440 440 440
N Dimens 3600 11 10 0 —1
N Kelore 2000 27 27 27
N ProvidD 2000 25 24 24 +3
N Que Rag! 300 375 360 360  —25
N Senator 4500 18 18 18
N Yok Oil 1419 51 51 51 + 1
Nfld LP z40 $1072 10'2 1012
Nfid Tel À 200 $15% 1574 1544 — %
Nick Rim 7100 1 11 11
Noble M 4200 38'2 36 36 —4
Noranda À 4761 $40 3934 3934
Norbaska 500 20 20 20
Nordair L 100 299 299 299 —1
Noriex See list below.
NC Oils 2950 380 370 370 —5
Nor CtIG 1732 $9% 9% 93a — W
Nor CtiBp 250 $1932 193% 19% — V4
Nor Ct150 p. 100 $1958 1959 1958 — Ve
Nor Ctl w 1000 260 245 260 +30
Nor EI 11375 $24% 24 24 — %
Northgat 1000 $5's 5 5 —"e
Northid 1000 14 14 4-1
NW Util p 111 $44's 44's 44'a — 7%
Nima 12000 118 W5 115 — 3
Numac 1810 $13 1258 1256 — le
Nu-Wst A 1155 $57% 5% 5% — 4
NW Fin 1045 106 106 106 — 4
Oakwood P 1000 117 115 117 +2
Obrien 6000 61 61 61
Ocdentl Pt 1412 39% 9!5 9'5 — 4
Ocelot Ind 200 435 425 435
Orchan 200 420 420 420 +10
Orlando R 250 $9% 9% 9%
OSF Ind 650 $5% 559 5%
Oshawa A 350 $5% 5% 5%
Oshawaw 1300 30 0 30

P to S
PacCoper 1000 95 -90 90
Pac Pete 330 $197 195% 195
Pac West A 4275 $13% 13% 133s +
Pac WA A p 130 $52% 52% 527%.
Page Pet 335 172 172 172 +2
Pamour 5875 $13% 13's 1358 + 17
Pancana | 300 110 106 106 —9
PanCdn P 150 $10 10 10 + "a
Pan Centr 1000 160 150 160
Pan Ocean 2700 $1111 11 - lg
PatinoNV 131 $19% 19% 1914 — Va
Pe Ben O 100 490 490 490 —5
Peerless 800 425 425 425 -50
Pemb A 10800 260 240 240  —20
Pembin B 4300 260 250 250 +10
Pennant 633 121 120 120
Penningin 4500 $9's 8% 9's + %
PDept S 12900 $5 480 480 20
Petro! 500 141 141 141 +1
PeytoOils 7910 490 475 475 —5
Pine Point 1332 $34 337% 337% — ‘6
Pinnacie P z20 30 30 30
Pitt Eng C 400 $932 934 93
Place G 1500 33 33 33
Pominex 2000 57 56 57 +1
Ponder 1000 50 50 50
Pow Corp 140 $11 11 11
Pow Crppr 165 $25% 25/4 254% — '4g
Prado Exp 1500 195 185 185 —15
Precamb 3000 81 76 76 —5
Preston 225 $133 13% 13% — ‘a
Price Co 480 $1334 13% 1334 + ‘a
Prov B Can 100 $14's 1414 141
Pure Silv 900 190 190 190 +10
Pursides 500 160 160 160 10
Q Brdcasf 500 380 380 380 —20
QCl ind A 500 66 66 8 —14
Qasar Pet 100 285 285 285 +5
Q Man 15000 23 20% 2012 —1 2
Q Mattgmi 2200 49 49 49 —1
Que Sturg 5200 $6358 6's 65 + ‘e
Ram 3300 245 240 240 —
Ranger 6045 $2014 19 1942 —112
Rnk Org A 2500 380 355 355 —25
Rayrock 200 105 105 105
Readers D 200 $12 12 12
Realty A 300 330 330 330
Reed Osir A z90 $63 6% 6%
Reichhold 100 $2512 2512 25
Reich wt 100 $1512 1512 15v2 + %
Repub Res 3100 52 50 50 -6
Revnu Prp 1375 123 119 119 —1
Rio Algom 4605 $294 287s 287% — Sa
Rolland 600 $87 83% 87 + 's
Roman 700 $9 9 9 —- A
Ronyx Cor 568 100 100 100
Rothm Ap z10 $6944 6914 6914
Rothm 2p 925 $14'2 1412 1414
RoyalBnk 3840 $297 295% 297% + ‘a
Royal Tr A 1435 $20'2 20 0 -%
Russel A 2225 $19 18% 18% — 5e
Satellite 2500 3 3 3
Sayvette 500 200 200 200
Scot York 1500 210 200 210 +10
Scot Paper 200 $20 0 20
Selkirk A 871 $11 11 11 —1'2
Shaw Pipe 700 $5% 5% 5% — 1's
Shelf Can 2050 $1458 14 14— 3%
Sherritt 1675 $912 9/4 9% — le
Siebens 1400 $1 1078 11 + 1a
Sifton Pro 6400 $6 644 64
Sigma 250 $35% 34% 35% + %
Silvma 7500 30 29 30
Silverwd A 100 $10 10 10 —- 4
Simpsons 3700 $7'. 7 7'e La
Simpson S 375 $1 1078 1078 — 's
Sklar M 300 350 350 350
Sklar W 400 165 165 165
Skyline H 1000 300 300 300
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MONTRÉAL (PC)
Voici les taux des devises

tels que fournis par la Ban-
que de Montréal. Les cotes
en monnaie canadienne:

Afrique du Sud (rand)
Allemagne (mark)

Australie (dollar)
Autriche (schilling)
Belgique (franc)
Bermudes (dollar)
Brésil (cruzeiro)
Bulgarie (lev)
Chine (yuan)
Danemark (couronne)
Espagne (pesera)
États-Unis (dollar)
France (franc)

Hongrie (forint)
Inde (roupie)
Italie (lire)

Japon (yen)

Mexique (peso)
Norvége, (couronne)
Pays-Bas (florin)

Pologne (zloty)
Roumanie (leu)
Royaume-Uni (livre-sterling) 2.3400
Suede (couronne) .
Suisse (franc)
Tschécoslovaquie (couronne)
Union soviétique (rouble)
Venezuela (bolivar)
Yougoslavie (dinar)

1.4860
.3870
1.4700
.0543
.0269
1.01

.1420

.5854
5100
.1680
.0175
9795
2115
0415
1270

001545
003280

.0795

.1850
3790
3107
0673

2285
3355
.1900
1.309
2282
0650

Slater Sti 975
Slat W Can 1200
Slate Walk 400
Sogepet 3800
Southm A 145
Spar Aero 100
Spooner 500
St Brodcst 105
Stand Ind 100
Stelco A 6740
Steep R 1800
Sultivan 1200
Sun Ex 52000
Sundale O 740
Systems D 713

Tamblyn 750
Teck Cor À 1530
Teck Cor B 1416
Texaco 225
Texasglf 5725
Texore 10000
Tex-Sol 3000
Thd CGlnv z64
Thd CGlp 200
ThomN A 402
Tombill 1000
Toromont 200
Tor Dm Bk 1216
Tor Star B 200
Total Pet 2225
Traders A 2150
TrCan PL 7506
TrCanApr 230
TrCanCpr 190
TrCanPtw 675
Tr CanRes 9800
Trans Mi 1400
Traviway 600
Tribag 1000
Trimac 400
Trizec Crp 100
Tru-Wall 100
Ulster P 10000
Unicorp F 100
Un Ac 1p 240
Un Carbid 100
Un Gas 1670
U Asbesto 3100
U Canso 4125
UKeno

 

; faible.

“

$11% 114 11's — ‘a
480 470 470 —20
250 245 245 -30
235 200 225 —10
S2314 2334 23% — 44
240 240 240 +5
28 28 28 +14
$8'a 8's B'e — ‘e
$7%e 778 7% — ‘e

83144 3012 3012 — 4
132 131 131 +1
280 275 275 —5
11 8 11
$63 634 633 + 39
495 490 495
to

$15'a 15% 157%
315 305 305 —15
275 260 270 —5
$36 3 3 —
$28% 2812 28%
19 19 19 +1
19 19 19 —1

S12% 1244 124
$27 27 27
$11 11 n — tg
91 88 91 +1
265 265 265 —10
$35!2 35's 35's — 3g
$12 12 12 — wu
S7'2 7% Th
$10 976 975 — ‘a
$97e 912 ‘9%

$5312 5312 5312 + la
$3512 3512 351:
99 90 96 1
85 82 8 -2

$1378 13'2 1358 — 14
$53, 5% 53% — 14
35 35 35

440 430 430
$19 19 19
405 405 405 +5
86 84 84 —5
160 160 160 —1l4
$42 42 42
$1978 197 1975 — ‘a
$77e 7% 7% + la
280 260 260 -15
$113a lle 11% — ‘a

0's ——— —220 $10% 10's

how-york

Cours transmis par la

Ventes Haut Bas Ferm Chang

1239

      
‘Activité

fabile

 

NEW YORK {AFP-AP)—Lescours sesont à nouveau oo
repliés mardi a Wall Street; 0où l’activité continued”être

Lindice des industrielles était enreculdès Je débutde

da séance; puis à perdu du terrain pendant laplus grande
partie de la journée, les baisses ne s’atténuant qu’au
cours de la dernière heure et se chiffrant finalement à
près de 11points. Les milieux d’affaires ont accueilli avec
optimisme la détermination du président Ford de luiter

contre inflation, mais estiment que rien de précis n’a
pourl’instant été annonéé dans ce domaine. De plus, fes

mauvais résultats de [a récolte américaine decéréales
font craindré une accélération del Inflation. :

Lindice Dow Jones reculede 10.88et tombe a 756.AL
Depuis mercredi dernier, il areculéde 41. 19. :

Le virement reste faible. nl se situe à 10.14 millions.

Aucomportement des valeurs; onnote283 gains, 1084.
pertes et 369 valeurs inchangées.

Presse Canadienne
Ventes Haut Bas Ferm Chang

U Sisco 19950 465 410 450
Un Tire Ap 400 285 285 7285 -15
Un Trust 250 $53 53% 53s
Univr Gas 100 215 215 215
Upp Can 3700 197 190 196 —4
Van Ness 100 255 255 255 —S
Venpower 500 41 61 61
Versati A 300 S5'e S 5 —'
Vespar 1000 12 Hn 1} — 2
Vestgron 500 $12'2 12's 12% — >
Villcentre 5000 325 325 325 —15
Voyagr P 600 475 465 465 -— 5
VSSr A 10000 330 330 330
Wajax À 150 $10'4 10% 10's
Walk GW À 3457 S42 41358 42
Weldwod 200 $92 9'2 92
Wstburne 300 S8 7% 73s — a
Whur Ap 250 $264 26's 26'4 — ‘a
Wcoast Pt 200 325 325 325
W Pet Ap 500 $15 15 15 — 4
Westcost 690 $19'4 19'4 19's + ‘a
Wcoast w 100 225 225 225
Westeel 400 $213. 21 21 — a
WwW Bcas A 100 $8 8 8
W Bcas B 102 $8 8 8 +"
«WDecalta 4200 $53 5'« 5's — \a
Westfield 2020 92 9 , 90 5
Westmill 5350 $7% 7% 712 — a
Weston 2395 $2458 24's 245a
Wstn épr 745 $6412 64 64
Whithorse 2000 325 325 325 —5
Whonok À 300 $5 5 5
Wilco 4000 15 1412 1412 —1!2
Willroy 9400 195 190 195 + 1
Winco $ 100 $53 53% 5% — %

. Windfall 5000 13: 13 13-12
Woodr 15000 11 10 mn = 2
Woodwd A 1250 $22'e 22's 22's
Wr Harg 100 220 220 220 —5
Yk Bear 150 300 300 300 ~~ 5
Yukon C 1100 108 108 108
Zellers 1270 $74 7 7 - 36
Zenmac 1000 8 8 8 ‘2

Fiducies
BBC Run 100 $1034 10% 103% — ‘a
BM-Rt un 875 $11 HT 11
BM-RT wt 560 135 135 135
C Permun 1000 $85 8% 85s — '4
Heitmanu 900 377 7% 73% — ‘a
TD RIt un 872 $24% 24 24% + 58
TD Relt w 257 245 257 +10

   
     
   

   

 

 

 

ACF In 8 14 37% 36% 3678— % Inger Rd 114x112 75'2 7414 74Va— 3a
Addrsso 58 64 6 6 — % Interlk 4 25 267% 2658 2658— ‘a
Alcan Al 8 62 303s 30m 30u— 's IBM 17 429 20394 199% 20244 — 34
Alleg€Cp 10 24 8% 82 8'2— '2 IntFlaF 36113 32's 30% 307% — 7s
Altis Ch 511 85% 8%  8%— 'e Int Harv 5103 22% 22's 22'8— %
Alcoa 11174 4842 4634 46% —17 Int Mng 4146 16'a4 15's 16 + 34
Ambac 5 3 9 87% 9 Int Nickl 7134 2742 2744 27V4— Va
Am Hes 2113 17% 1635s 167% “se Int Pap 11260 49 4775 4834 + 3%
Am Airl 125 7% 75% 7%+ a IntTT 5729 1912 185s 18% — 12
A Brnd 6 50 32e 30% 31%— 7%.Itek Cp19 18° 8 - 77:8 Let
Am Can 6. 41 26% 25% 25% — 8 JohnMan. 5 57 17% 16% 16%— %
A Cyan 6-190 18% 173 18 —'#<Kaysèr R° 5 16 12% (11% T1%— où
A Home 25433 3474 34 34a— 7% Kellôgg 14 43° 13's 12% 1234 — Ye
Am Mot 5293 bv 6m 6n2— V4 Kennecot 6319 353% 35u 35n 4 14
ASmit R 3134 19% 19% 193%— 3 Kraftco 11 48 355s 35's 35%...
Am Stand 67 112 11w 11% — a Krsge SS 24709 29 27% 28's — 7%
AmTT 8813 431s 4244 43 Kroehlr 5 3 12 1173 2 ….
Ampx Cp 8 73 3% 3e 3%— ‘a Lib McN 5 7 5's 51g 5g .
Anacon 5 48 23w 23 23a Litton 6 90 7 67%  6%— ‘a
Armco St 5 91 231; 23's 23% + 's Lockhd Air 4 8 4'a 4's d'a...
Armst Ck 10 34 23% 2312 23%— a Loew Cp 4301 16's 15 1502 — 3%
ASA Ltd .. 260 97% 923 97 +4 Magnvx 23188 414 d'a 4's+ 'e
AtlRich 13262 88% 86 86% —1'; Mallory 6 8 163 16'z l6%2— ‘a
AvcoCp . 5 20 4% 45s 45% — 's Marathn 14 8's 8 8 —e
Avnet inc 3 45 7 658 6%— 4 MarathO 6 25 3376 33% 3312...
AvooPd 13351 30 285s 28% — 5 Marcor1 8636 265s 2566 26'8— Ss
Babck W 8 35 17538 165% 16% — 2 Marlen 16 74 417g 395s 3955-178
Bath Ind 4 35 7% 758 73%— \e MargCem 5 6 10'e 10 10
Beckmn 14 3 26% 26 26 — % MarsFd 8 93 183 18 18 —* 3g
Beech A 5 14 85% 8% 8%. ... Martn M5 23 15% 15's 15% — 's
Bel How 4 30 14w 13% 13% — Va MascoCp 19 11 36'2 36 36 — ‘a
Benfl Cp 4158 14% 13% 14 — % Mass Fer 5 9 16's 1554 15% — 5g
Beth Stl 6178 31's 30% 305s— ¥% McDonld 26 624 39% 384 385s —114
Boeing 6185 185s 18 18 —- '2 McDnD 4 97 12's 12 12's + ‘a
Boise Cas 4112 145% 14% 14% — '2 McGrH 7227 7% T's Tats
Borden 7 33 18% 185 187% .. Mcintyre 5 2409 301e 30's 30'e—1%
Borg War 5 48 185 172 177% — % McKee 6 16 1512 16
Bos Ed 7 33 17% 16% 17 + le Merck É 4x 655a 635s 6394 —134
Brist My 13 66 45e 44> 44a — % Merrl Lyn 10105 8% 8/2" 81:2— 4
Brunswk 4886 102 10ta 10'e—- 4 MGM1.75e 4 9 1378 13% 137e
Bucy Er 13 26 26 253 26 . Midl Ros 4 11 1012 710% 10':2
Burl tnd 5 55 19% 1918 19% + 's Minn MM 23435 6634 63% 6415-23
Burrghs 25682 865% 82% 84 --4% MobilO 4297 40 39's 3938 — Va
Callah M 13 19 13% 12% 13% + % Mohas 7 67 1578 15 15 — 5e
CmpRL 28186 41% 3972 41 +1'2 Mnsant 6253 62's 61 61's — 7%
Camp Sp 11 36 28 2712 27%2— ‘e Motorola 14238 441: 437s 44% — ‘a
Cdn Pac 7 38 14's 13% 14's Nat Distil 5 57 141 1378 1378 — Ya
CringOk .. 12 23 2% 2%... Nat Gyp 45 1078 1056 1055 — Ya
Cater Tr 14265 55 535 53% —142 NCR Cp 8085 293 2944 292— 5e
CBS 10269 37% 355e 355e—1124 NL Ind 5118 14's 1334 1378— le
Celanese 5 76 313 31 318— Ya NorflkW 6 20 563s 56's 56'a... ..
Cenco Inc 11 64 57 5% 5% — 'a Northgt 3 69 54 5 5s .
Chessi 6 23 45 4412 44'2-- gs Northrop 6 49 227s 22's 22's — 7s
ChrsCrft 9 2% 2% 2%..... Nor Sim 6 744 101 934 97%— la

.
Indices Dow Jones

Ouv. Haut Bas Ferm. Chang.
Industrielles 766.35 768.54 750.55 756.41—10.88

Transport 160.24 160.79 157.11 157.96 —2.09

Serv. Pub. 69.15 69.66 67.96 68.32 —1.02

Combiné 234.11 234.95 229.46 231.03 —3.27

Chryslr 9194 1434 14'2 145%. Occ Pet 3168 932 913 93s a
CIT Fin 7220 295% 28% 29 — 3 OutMar 10x17 17 1634 169 — ‘e

Cities Sv 6 74 M's 40'2 4034— % Pac Petri 10 45 20's 20 20 — 's
Clark Eq 8 29 334 3212 3242—} Pan Air 179 3's 3 3 — gs
Clark Oil 3 5 1434 1412 14'2— % penn Cen . 30 2 17g 1% — ‘a
Clorox Co 8134 83% 83%  8'2— "a Pepsi Co 13138 47 43% 4412-22
Coca Col 21452 80's 76'2z 78 -2's perk Elm 24 341 25'2 24 24 —1'g
Coml Sol 9 4 29% 2942 29% + '2 pfizer 14501 285s 26'2 27's—1'a

Comsat 6 33 28 27% 274-1" Phelp D 6102 37% 37's 37%4+ ‘a
Con Fdis 4224 8 8 8 - ‘e Phil Mor 15708 46's 44 4434—112
-Cont Can 6 28 23% 2278-23 — % Pitney B 106 975 93% 97

ContCp 6 66 28, 2717 27%— 4 Polaroid 191921 25% 24% 25'e— %
Cont Dat 6 54 2i7e 21% 21'a— Ya prey Gm 24331 895 87% 88 —1%
Copp Rng 2 17 23% 23% 23% — 's Puliman 8 24 49's 483s 49 — %
Copw Cp 4 5 2212 22 22%... Ralston P 151406 3794 36a 36% —1%sCPCInt 8112 26% 26% 26%— % Raymint 6 7 81 Be Bus
CraneCo 4 76 307 30 307+ 3% RCA 6300 13/2 13 13's t's

Crwzell 7 49 30's 29% 29%-— "2 RelianEl 6 3 15% 1512 15%+ %
CurtisWr 9 86 9% 9'2 9%..... ReliaGrp 5 81 6% 6% 6%— le

Dartind 6114 18% 17% 17'2- % Repsti 4 26 24/2 24% 2442...
Deere Co 6543 34 312 3212—l'2 Rich Mrl 10 28 19'2 187% 19 — a

Denn Mf 5 25 16 16 16 — ‘« Rosario 16172 34's 33% 337+ ‘2
Dexter C8 8 14'2 14's 14's— 's RoylD 3 39 30ts 295 295s — 3a
Digital Eq 23295 90': 8634 87'2-3 Sanders 5 22 358 3t2 35e...
Disney W 23240 37% 36% 367e— % SFeln 9133 19 1776 1778—4'4
Dr Peppr 21 60 12's 12 12 ..... ScherPl 24555 51 50 5018 —1'a
DomeM 18264 58 55% 57 +l'2 Scott Pap 7178 132 138 134—- %

Dow Ch 15352 6676 64% 65 -2% Sears R 15236 665a 65's 653-114
duPont 12 76 150 1483 148% —1'a Sedco inc 15 13 33% 33% 33% = 12
Eas Kod 21673 883s 85% 86% —1'e Shell Oil 7 78 4334 423. 4279— Sp

Eaton 514 27 22% 26%- 3s ginger 6x87 273. 265 26%5— a
EGG 11,58 1012 9'2 9%-— ‘2 SMIRAO 5 1 97a 97s 97+ 'u
EIP NG 4119 l'a 10% 1074 = ‘a Sou Pac 7 40 3036 29'z 2932— 13
Eltra Cp 514 2158 21 21 ”s Sparton 4 2 47s 4% 434 — ‘ea
ESBInc  Y4x39 4l'2 4136 4l3..... Sperry R 10174 337s 32% 33 — %
Esmark 5 84 274 25% 26 —1'2 St Brand 14 77 2 5112 5134+ 4

Ethyl Cp 4 5 24% StOilCal 4302 26'2 257s 26's.....
ExCellO1 6 19 13% StOil Ind 8433 B84) 822 8255-2's
Exxon 6344 7514 Steven) 4 36 137 1352 l35e— le
Fairch 5176 31 Stud Wor 3 5 232 223% 22%4— M2
Fireston 5 52 15% Sun Oil 468 38 372 374— ‘»FMCCp 6 46 15% SunshM 18 38 16's 15% 164+ 7a
Ford M 9342 43% Taft Brd 6 21 17% 17's 17% — ‘à
Frueht 5 72 207% Techniclr 5 8 6 #6 6. — ‘a
Gard Den 15 11 2% Teldyn 5 42 135s 13% 13% — %

Gen Dyn 5 17 21% Tenneco 5309 1975 1912 1955— a
Gen Elec 13321 4476 Texaco 4406 252 25 252+ 'z
GnFood 9137 21's TexGH 8 49 29% 29 29 — 1s
Geninst 5 52 9% Tex Inst 18918 76 7376 75'4— 5e
Gen Mills 13 80 42% Textron .107 71 177s 17's 1774+ 5e
Gen Mot 10808 42's Thiokol 6 39 164 16 16 .....
Gen Port 15x36 7 simein 7 48 37% 36 36 —l12
GTe!El 7213 20% Timkn 6 33 29- 2844 284 — %

Gen Tire 4 57 14" TranUn 10300 31 30's 30'a—1's
GaPac 10 79 321, Tranwy | 6 17 15% 15'e 15% — 2
Goodyr 6403 16 Twen Ce 10x25 6% 6% 6%.....
Gould Inc 6 24 20% UnCarb 7557 44's 427s 43 — 7s
GtAP 13154 107% Unit Air 5 69 2712 26% 27 .....
Gren Giant 6 9 17% UnitCp .. 67 6 6 6 - %

GulfOil 4310 19% USGyps 6 40 17% 17% 174 — %
Hecla M 18308 24% 23%4 24% 41's US Steel 6231 4617 A5Ve 45/a—1%
Heinz HJ 11 2 4) 40% 41 + % VarianA 771 BL Bù Bu- 4
Hew Pck 32251 75% 73v2 737% —2 Walk HA 11 15 43's 42% 42% — '2

High Voltg12 6 6 5% 6 — 's WarnLb 12320 23 22% 22'2~ %
Homestk 25 x870 62% 58/2 62% +3% Weathrd 418 6 5% 6 + 'a
Honywl _8109 42 =41's 41% — % Wolwth 4149 13u 12% 13 — ‘a
Househ F 12248 13% 12% 12% — “4 Xerox Cp 221073 914 88's 884 3%
Hunt Ch 14 5 16% 16% 16% — 4 ZenithR 8138 19's 18's 18'a— 7s

   

        

         
   

      
      

  

 

    

 

 

 

  

 

 

 

 

 

 

 

 

Desjardins Obliga.
Desjardins Quebec
Desjardins Spec
Dixon, Krogseth
Entarea Invest.
Executive Fund Cda
Executive intl Inv
xFidelity Trend
Guardian Growth Fd
Harvard Growth Fd
Heritage
Industrial Equity
Industrial Growth F
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1-25 ce matin à $0.97 22-25
tandis que la livre sterling a
reculé de 18-25 à $2.31 6-25.

À New York, le dollar ca-
nadien a fléchi de 1-20 à $1.02
4-25. La livre sterling a perdu
83-100 à $2.36 1-4.

Warnco 300 $8 88 86
Weldwod 300 $92 9% 9h

ENDOOER I 24) Weston 715 s20A 20h 2%
Activité Zellers Industrielles Junior 3

Belg Stand 1600 140 137 137
. Berncam - 5300 105 105 . 105 —5

faible COMNB, 1995 400 40 40 +
Daifens 400 345 145 145 —10
Domco 0 425 425 425

‘ Polcon 300 100 100 100

ive 120 29 20 20 10— -onlvs —MONTREAL (PC) a Les prisont fléchi et 1°activité a Wabaso 100 3 CA
t Î Mines et Pétroleété faible à la Bourse de Montr agitAst 13000 ior is 18 7

. op
oy ae . Acroll Ltd 4 35 34Le virementse situe à 548,100 actions, contre 551,800 AEoll Ltd 38 BoBH

; . 0actions la veille. AiTung 1000 84 Br pu
a

Beaver, 2500 245 240 240 :
Les industrielles reculent de 1.54 et tombent à 198.51, Bison Pet 3000 460 490 450 —S

ewtr 3 1 263 268 268 —
les papeteries reculent de 1.53 et tombent à 121.16, Caboa 100 1 2 #2 +

l’indice composé baisse de 1.08 et tombe à 188.46, les com N 1000 0 #& 6
~ nbanques reculent de .76 et tombent a 232.71, alors que les ¢°Lovana We X 5 5 +4

services publics montent de .33 et atteignent 128.57. Sean WO SE 15 qe Ti
- Li >mont 1000 23 23 23

= Falinger 200 20 20 20 +2
. Au comportement des valeurs, on-note 53 gains, 106 Elint Rk 1000 2 2 2 —1

à pertes et 62 valeurs stables. | Gaspe @ 5500 125 120 123 +1
: Gasp Qr 16600 5 5 5 —)

sn 2 Si Sod Driar 8230 & 2 ai +8Be im > x 0 425 +10
Gold Hk - 3512 374 37% 37k —1
Hanson - 4000 5 5

bus Be 5820Cours transmis par la Presse Canadienne Jamex Joo % we 7 =
. ~ ha ou

Ventes Haut Bas Ferm Chang Ventes Haut Bas Ferm Chang Jupiter ps 2 x» x =

. - - epa 2209 240 420 440 —
itibi 60 $124 12. 12 — V4 Logistec C 500 “200 200 leneis 8400 190 181 182 |

Abitibi 350 Son 2%56 295% — 4 Maciarn À 100 Bo, 27% 27%: —1Y5 Linaside 550 2 2 2
Algoma St 1072 527V2 7 1 3, Mac HHA 10 SF 264 a 7 Modem 509 8 2 2 +

— a v
Anton 9 8sn 23% 23% + y, Mass Her 2210 $16% 154 1534 — # Maseval 00 24 24 ‘4 —1

Astral 00 115 115 "15, y Meichers 30 310 310 310 Menorah 3000 23 22 23 —1
Bank Mt| 6525 $14% 1456 1434 — Yi Mice Inv 00 $10 Min Res 2900 115 MS NS
Bank NS 1350 $3478 3434 3424 Micrsyst 1510 475 465 465 —5 MtLaur U S00 S 5 5 —N
Beng CN 205 ¢167 1 €3 Ké¥a.— Mitch A 100 $1736 113% 1d + ve Mt Jamie Mm 0 0 20 —)
Bq Pv Can 1570 $144 14 14 —1.

| Bell Canad 3526 S43% 43 _43% + %

EME 000% so 1mBombrder . a
Bow pid 300 £39 39 " Indices de la Bourse de Montréal
BP Can 300 S13% 13% 134 — li

Brean ag OUUNBC Fores
Can Cem L 180 $11% 11% 1136 + Ve

Share 700 306 Sh Bon Ind.S. Pub. Bang. Comb. Pap.
C im 1250 su Be Det Fermeture 298.51 128.57 232.71 188.46 121.16

4 + »ESavin 109 594 24 whos La veille 200.05 128.24 233.47 189.54 122.69
cru w S01$137 13% 13 Sem. dern. 198.64 126.55 234.06 188.20 121.45

Pp i .EPAE 300 290 240LH —5 Mois dern. 189.41 123.27 226.06 180.34 113.52
Celanese 1869 Hu 25 Pi 41 Haut 1974 255.23 151.81 293.81 293.88 238.67

Con Bath 240 27% 271% —1% Bas 1974 189.41 122.15 224.60 182.34 113.25
Denison 10 Sh 484 434 + VA
Dist Seag 1210 $31% 31 34 —H
Dome Pete 200 $26 =25% 25% — M
Dofasco 550 $29% 29% 29% — Ve
D Li pr 250 $17v2 1MV2,
D Textle 900 $934 9% 934 — lA

eue UE RTSon =

Du Pont 11110 $30 «0 0 —4 MLW wor 19 ÿs- 15, BB. Th ruscoch 200 45 4 4
Enneat a 200 100 4% 160 —5 Noran a 1550 $40 30% Nocaiosco 0 2 o£Fin Coll 959 165 160, \ vi NOE lec 100 $241 24V 2472 — Va Mocana 4

Francana 100 SIA JIA 10M — AEF's 160 319% 19% 1976 + Vi moooore I 2 2 A 1
Gulf Can 1500 $27va 27 21% ++ Pancan 100 $095 93% 94+ Vi Norsemn IED In UN 1 +3
ome 1066 $33 322 33 A pan Ocean 800 $114 ve 11% Pam Mag 300 1814 15 IE Mn

HomeB 115 $32 2 2 Popular 1500 150 150 150 Phoenix 100 255 255 26€ +5

HB Oil Gas 200 1, 1 T2 Pow Corp 850 S11 11 11 — Ya Prove Ainge 750 76 FA £4 411AC 765 HE A pa = aPow Corp BREE 14 14 T4 Me Funt 10M TA 74 TW
In Ack wt 159 TashLid 150 $324 32% 3% Pav Begs 321 1A 10 ME _gImp O a 1730 as, 5 — 1a 040 250% 2934 297. eH fol en JA TAN Inn
Imasco A 700 $25/4 25 25 — Va Royal Bank 106 Va 294 6 La es Turte en 91 91 4 9
‘int Nickel 2320 $267 26% 267% Ry Trt a 400 s20%4 20 207% erimar ang 01h AZ yy
J int 3430 $12/4 1184 1134 — A Russell 525 S18% 18% 18% — % CONS ny van 97 7
lntor Pine 1600 S13% 13% 13% — Ya Shell Can 1300 S1434 TâVs 14Va— 9 Cu eencie S9eMN TA 5 La
Inv Grp À 200 sé 62 62 + vs Stham a’ 200 $73% 20% 23% — 4 CH“rick SN TR jon jem 3
Inv Grp 5p 300 $13 1214 leu “ Sfelco a 1075 30% 30% 0% —% "USL 7m 8 8 8
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Desjardins Hypotheque -. raire canadien, a grimpé de parles distributeurs de la Fé-
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Pommes de terre: Québec,

blanches, No 1, $1.50 à $1.75
les 50 Ibs. I n’y avait pas
d'arrivages.
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Une prudence excessive?

Les cartonneries de Matane
et de Cabanone font pas le
poids à côté de New-Richmond
par Jean Chartier
envoyé spécial du JOUR

MATANE— L'usine de
Cabano sera la soeur ju-
melle du moulin de la CIP
à Matane. Toutefois, à
elle seule, la manufacture
de la Consol à New-
Richmond a une capacité
deux fois supérieure a ce
que produiront Matane et
Cabano réunies.

La Consol utilise le bois
mou et fabrique ce qui ap-
parait à la surface età l’in-
térieur des boîtes de car-
ton. Les usines de Matane
et de Cabano utiliseront
du bois franc pour la fa-
brication du carton à on-
duler qui se place au mi-
lieu de feuilles comme cel-
les que fabrique la Consol
de New-Richmond.

À vrai dire, il n'est pas
surprénant que le moulin
de Matane ait servi de
modèle au projet de Ca-
bano d'autant plus que le
mode d'approvisionne-
ment s’y distingue de ce
que l’on est habitué de
rencontrer au Québec, à
savoir des concessionsfo-
restières. C’est le syndi-
cat des producteurs de

bois du diocèse de Ri-
mouski qui fournit en en-

tier le bois dont l’usine a
besoin.

Jusqu'ici, il n'y a pas eu
de problèmes. Mais lors-
qu’on se demande pour-
quoi le moulin de Matane
n’a pas été construit avec
une machine plus large et
plus rapide, on s'aperçoit
que le site de Matane
n’était pas central pour
des quantités de bois qui
auraient été supérieures à
son approvisionnement
actuel en bois franc.

L’hypothèse Rivière-
du-Loup

Interrogé à ce sujet, le
directeur de l'usine, M.
Williamson avance l’hy-
pothèse que Rivière-du-
Loup aurait été un site
central pour une usine
géante qui aurait une ca-
pacité de production su-
périeure aux deux usines
de Matane et de Cabano.
Aujourd’hui, c’est une

nouvelle usine de papier-
journal qui se construit à
Rivière-du-Loup. Elle se
nourrira de bois mou.

On peut être porté à
croire que la CIP a préféré
s’installer à Matane,
c’est-à-dire en Gaspésie,

parce que son usine de
Dalhousie dispose d'une
concession forestière et
que jusqu’au début de la
décennie soixante, la CIP
ne transformait rien au
Québec.

Devantl'intransigeance
que venait de manifester
le gouvernementLesage à
l’endroit de la compagnie
de Bathurst pour qu’elle
transforme son bois au
Québec, la CIP a fait deux
pas et s’est installée à Ma-
tane et à Causapscal. Bien
curieusement, tout
comme à Cabano, il n’y
eut pas d'usine géante. On
y alla avec prudence.

Questionné sur la ren-
tabilité de l’usine, le direc-
teur déclare qu’elle fonc-
tionne à plus de 85 pour
cent et que les problèmes

sont mineurs. Les premiè-
res années, ajoute-t-il, on
n’a pas fait fureur, c’était
normal. Et, parla suite, en
70, ce fut la crise dans le
papier. Aussi, notre situa-
tion vient tout juste de
commencer à s’assainir.

Le monstre

La compagnie ne songe
pas à s’agrandir. Voyez-

vous, dit-il, actuellement,
les industriels sont beau-
coup plus prudents qu’en
63 ou en 65. Si en, 66,, la
CIP n’a pas construit un
moulin considérable, ici,
il faut bien avoir à l'esprit
que la compagnie venait
d’inaugurer la machine
géante installée à Gati-
neau et qu'elle ne s’en
était pas remis. On appelle
actuellement cette ma-
chine le monstre et elle
cause beaucoup d’embê-
“tements.

À la même époque, la
CIP construisait une scie-
rie à Causapscal au bord
de la rivière Matapédia.
Depuis quelques années,
ce moulin a été racheté par
Lacroix Lumber de Carle-
ton qui est maintenant le
principal industriel de
sciage du sud de la Gaspé-
sie.

Du côté nord, le
concurrent de la CIP, la
Consol vient pourtant
d’acheter par l’intermé-
diaire de la compagnie
Bobois la scierie neuve de
Marsoui. On se souvient
qu’en 70, le moulin à scie
de cette localité avait
brûlé causant une commo-
tion dans la région. Du

Expansion de l’industrie pétrolière en Nouvelle - Écosse

Shaheen devra d’abord convaincre les
Par Al Colletti

NEW YORK (PC) —1llya
maintenant 21 mois que le
projet de construction d’une
des plus importantes raffine-
ries au Canada était dévoilé
par le magnat du pétrole John
Shaheen.

Pourtant,rien n'a encore

ité construit dans le détroit
de Canso, et cette situation
risque de se prolongersi les
promoteurs n'accèdent pas
aux conditions des syndicats

de la Nouvelle-Écosse, en
échange d'une entende ga-
rantissant qu'aucun dé-

brayage ou ralentissement de
travail ne viendra perturber

les travaux sur ce chantier.

La raffinerie de Point Mel-
ford, N.-É., fait partie d'un
vaste programme de déve-
loppement entrepris par la

société dirigée par M. Sha-
heen (Shaheen Natural Re-
sources Co. de New York) et
qui comprend la construction
de trois raffineries dans l'Est
du pays, dont une est termi-
née.

Alors que la plupart des
grandes sociétés pétrolières
ont décidé de freiner leur ry-
thme de développement dans
ce secteur, Shaheen, lui,
mise sur les besoins accrus
en pétrole durant les pro-
chaines années.

Clause de productivité

Toutefois, il ne veut pas
prendre de chances. Dans
une interview qu'il accordait
lundi, il a affirmé de nouveau

quela matérialisation du pro-
jet de raffinerie à Point Mel-
ford ne dépendaitquedel'in-

clusion dans la convention
collective d’une clause de
productivité.

Ses propos ne laissent

place à aucune équivoque.
‘Sans accord surla question
de la productivité, il n’y aura

pas de raffinerie’, déclare le
magnat.

M. Shaheen invoque le
taux élevé des intérêts sur les
emprunts pourjustifier la né-
cessité de cette clause. Tout
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prolongement des travaux
pourrait mettre en péril la
rentabilité du projet.

Entre-temps, les négocia-
tions se poursuivent entre le
principal entrepreneur du

projet, l'Italien Snam Pro-

getti, et les syndicats impli-
qués.

Toutefois, ces négocia-
tions ont été interrompues en
fin de semaine dernière, ce
qui a causé quelque inquié-

tude chez les dirigeants syn-

dicaux. Mais pour M. Sha-
heen cette interruption n*est
que temporaire.

Consortium britannique

Lorsqu'une entente sera

intervenue entre M. Progetti
et les syndicats, elle devra
encore être ratifiée par M.
Shaheen.

Quant au financement du
projet, il sera assuré en

grande partie par un consor-
tium de banques britanni-

ques. C'est le consortium qui
a d’ailleurs posé comme
condition de sa collaboration

au projet l'inclusion dans la
convention d’une clause de

productivité.

Les travaux de construc-

tion de la première raffinerie
de la société Shaheen, à
Come-by-Chance, T.-N.,

avaient en effet été retardés
par des conflits ouvriers, ce

côté nord de la Gaspésie,
c’est l'industriel James
Richardson qui détient,
par ailleurs, l'équivalence
de Lacroix Lumber pour
le côté sud.

Un exemple et un ana-
chronisme

Dans tout ce décor,
l’importance de la CIP ne
fait que s’amenuiser. Au-
près du syndicat des pro-
ducteurs de bois de Ri-
mouski, le patron de
l’usine s’est bâti la réputa-
tion d’un négociateur ou-
vert. Mais, avec tous les
changements et les nou-
velles usines de bois de la
région, l’importance de la
CIP s’atténue a nouveau
en Gaspésie.

L’on est donc encore
porté a s’interroger sur
cette concession que dé-
tient la compagnie au sud |
de la péninsule. Paradoxa-
lement c’est la formule
d’achat du bois aux petits
producteurs de la CIP de
Matane qui inspire une
formule de remplacement

aux concessions forestiè-
‘res à fortiori aux conces-
sions forestières des in-
dustries oeuvrantà l’exté-
rieur du Québec.

syndicats
qui avait résuité en des dé-
penses additionnelles de
l’ordre de $45 millions. Cette
fois-ci, les banquiers ne veu-
lent prendre aucune chance.

Lundi, le ministre du Déve-

loppement économique de la
Nouvelle-Écosse, M.
George Mitchell, a révélé
que la mise en chantier de la
raffinerie de Point Melford

ne débuterait ‘’presque cer-
tainement’’ pas avant le prin-
temps prochain au plus t6t. II

a de plus fait part de la déci-
sion du gouvernement de
cette province de ne pas in-

tervenir dans les pourparlers
entre les deux parties.

Ce ap wr ee owe
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Le bénéfice consolidé de
‘‘Power Corporation of

Canada, Limited’ pour le
semestre terminé le 30juin
1974 s'est élevé à
$18,851,000, comparative-
ment à $9,604,000 pourle

semestre terminé le 30juin
1973.

Après avoir pourvu aux
dividendes sur les actions
privilégiées non partici-
pantes, le bénéfice conso-
lidé s’établit à $1.43 par ac-
tion, en comparaison de 66
cents pour le premier se-
mestre de 1973.

Le revenu brut d'exploi-

>

 

—
Les bénéfices de Power Corp,
haussent de pres de 100%

tation de Power et ses filia-
les consolidées s'est élevé à
14,468,000, ce qui repré-
sente une augmentation de
4,378,000 (ou 43.4%) sur
celui des six premiers mois
de 1973. Cette augmenta-
tion satisfaisante du béné-
fice d ‘exploitation a résulté
d'une amélioration géné-
rale du volume d'affaires
dans chacune des divisions
de Canada Stemship Li-
nes, ainsi que d'une meil-
leure utilisation des actifs,
qui a contrebalancé
l'augmentation constante
des frais d'exploitation.

La part du bénéfice

bruts des filiales non

consolidées et des compa-
gnies affiliées a été de
$13,535,000. une augmen-
tation de $6,438,000 (ou

90.7 pour cent) sur celle
des six premiers mois de
1973, résultant principa-
lement de l'augmentation
du bénefice de
Consolidated-Bathurst
Limitée. Les taux d'intéret
élevés onteu tendance à ra-
lentir le taux d’accroisse-

ment de certaines des filla-
les dans le secteur finan-
cier, alors queles résultats
d'opérations des journaux
ont continué à être satisfai-

Jsants.  

 

La Bricklin est produite…
il faut maintenant la roder
Depuis la semaine der-

nière, il existe sur le marché
américain, une nouvelle voi-
ture de grand sport.

Depuis la semaine der-

nière, devant l'empire des
quatre grands de l’automo-
bile, se dresse un nouveau
venu, le premier depuis la
guerre. Et ce nouveau venu

qui compte s'implanter dans
toute l’Amérique du Nord, il
est produit au Canada.

Contrairement à la Manic,
échec industriel québécois
d’il y a quelques années, la

Bricklin (du nom de son créa-
teur, Malcolm Bricklin, un
américain de Phoenix en Ari-

Zona) est produite sur une
grande échelle. Une produc-
tion en chaine, grace a un
moteur American Motors, et

.une carosserie de fibre de
verre produite a Minto,
Nouveau-Brunswick.

La province a d'ailleurs

risqué le tout pour le tout
danscette impensable aven-

ture qu'est le lancement
d’une voiturede grand prix, à
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Relèvement possible du prix
des grains de provende

sucre aux États-Unis, les fabricants américains de boissons
gazeuses s’orientent définitivement vers des produits de
substitution.
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Avec les revendications à l’indexation des salaires, l’indice

“technique” des prix au consommateurdevient de plus en plus
important, dans l’économie nationale. Pour juillet, il a connu

une hausse de 1.3 points (0.8%) principalement à cause de la
hausse des produits alimentaires, qui comptent pour plus du
tiers de l’augmentation totale.

EDMONTON(PC) — M. David Walker, analyste du mar-
ché attaché au ministère albertain de l'Agriculture, recom-
mande que l'on augmente le prix de tous les grains de pro-
vende. Ceci s'impose, dit-il, parce que les récoltes de mais
aux États-Unis seront considérablement moins abondantes
qu'on ne l'avait prévu.

Le secrétariat à l'Agriculture, dans un estimé rendu public
lundi à Washington, a prédit que l’on récottera cette année
77.6 boisseaux de maïs à l’acre, alors que, dans son rapport
émis avant les semailles, il prévoyait un rendement de 90
boisseaux.

Selon M. Walker, le marché du maïs va être particulière-
mentfort, de même que celui de l’orge. Maisil a ajouté que
l’industrie de l’élevage, principal marché pour le maïs et les
autres grains de provende, pourrait tempérer les tendances
inflationnistes dans le domaine des céréales.

Les éleveurs canadiens perdent déjà de l'argent, sur le
marché temporairement trop alimenté, allant jusqu’à payer

$3.15 le boisseau d'orge. Les prix trop élevés de grains de
provende pourraient en acculer un bon nombre à la banque-
route.

Les prix du sucre ont ouvert
la porte au marché des ‘‘substituts’’

NEW YORK (AFP) — Avec la forte hausse de prix du
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Alors qu’en un an, le prix du sucre sur le marché américain
a plus quetriplé, le paquetde cing livres passant de 55 cents à

$1.75, plusieurs grands fabricants vontutiliser pour le sucrage
de leurs boissons un adoucisseur dérivé du maïs, qui rempla-
cera dans la porportion d’un tiers le sucre habituel.

La société Coca-Cola a déjà pris la décision d'utiliser cet
adoucisseur dans toutes ses boissons à l'exception du coca.
Son principal concurrent, Pepsi-Cola, envisage lui aussi des
produits de remplacement.

Si cette orientation se généralise chez les autres fabricants
de boissons, la consommation de sucre traditionnel dans ce
secteur diminuerait de plus d’un million de tonnessur les 3.5
millions consommés annuellement.

D'autres produits de substitution sont actuellement mis au

point dontle pouvoir de sucrage est 180 fois supérieurà celui

du sucre de canne ou de betterave. Les fabricants de boissons
se sont vu garantir par les producteurs de substituts que le
prix de ces nouveaux produits resteraient toujours inférieurs
à Celui du sucre.

Le dollar É.U.: témoin de la
reprise de confiance mondiale

(D'après AFP)— Sila venue de Gerald Ford à la présidence
des États-Unis risque peu de changerle climat économique ou

boursier, à court terme du moins, une amélioration se fait tout

de même sentir au niveau de la confiance des financiers.

une époque où le marché est
en recul, et l'inflation dange-
reuse. Le gouvernement
conservateur de M. Hatfield
est en effet propriétaire de

$500.000 en actions, en plus
de garantir un prêt de $4 mil-
lions à l’entreprise. Le fédé-
ral y est poursa part allé d’un
prêt de $3 millions.

Les premiers efforts de
Malcolm Bricklin avaient en
fait porté sur le Québec, dont
la structure industrielle lui
semblait plus dynamique.
Mais le Québec n’avait pas
voulu courir le risque.

Et d'ailleurs, si la voiture
est officiellement lancée de-
puis mardi dernier (première
voiture produite à l’usine de
130,000 pieds carrés de
Saint-Jean), le défi n’est pas
gagné. Avant la mise en mar-
ché officielle, le promoteur
de l'entreprise a en effet juré

que sa voiture serait ‘‘par-
faite’’. Or, les premiers mo-
dèles ne le sont pas encore
suffisamment.

Bricklin accepte de retar-
der la mise en marché de plu-
sieurs mois. Mais pas de fau x
départ.

Son marché. il ne le for-

gera pas aux dépens des voi-
tures de grand public. A
$7.500 comme prix de lan-
cée, sa Bricklin 1975 sera un

concurrent direct de la Cor-
vette, ou des importées de
grand sport comme Ferrari.
L'an dernier. l'invasion de
ces quelques étrangers Saab.
BMW, Ferrari. etc. a compté

pour plus de 50,000 voitures.

Pour l'instant. ou enfin.
pour la fin de l'automne. les
ventes seront concentrées au
Nouveau-Brunswick et dans
les 12 états les plus à l’est des

Etats-Unis. Une production
de 1,000 voitures par mois à
compter d'octobre, puis une
augmentation régulière à
chaque année: 30.000 en
1976: 50,000 en 1977; puis
100.000 etc...

H faudra alors construire
une seconde usine d'assem-

blage (aux États-Unis celle-
la) puis peut-être une troi-

sieme dans l'ouest. H faudra
ensuite rencontrer les récla-
mations syndicales. puisque
les travailleurs ont accepté
pourla premiere année de ne
travailler qu'à

l'heure… question de laisser
le temps a l'entreprise de
s'implanter.

Outre la perfection techni-
que. les promoteurs
comptent mettre l'accent sur
la sécurité.

C'est d'ailleurs la l'origine
de la voiture: des 1971, il
“vendait’ a une banque de
Philadelphie. l'idée de sub-
ventionner (malgré les ris-
ques de l'affaire) la concep-
tion d'une nouvelle voiture.
la première voiture de sport
pleinement sécuritaire”.

C'est d ailleurs la banque
qui se chargeaensuite d'éta-
blir les contacts financiers

avec les gouvernements ca-
nadiens impliqués, ainsi que
les 40 concessionnaires qui

ont aujourd'hui accepté de se
joindre à l'aventure.

 

Ainsi. le discours prononcélundi soir par le président Ford

$4 de

a de nouveau renforcé le dollar a New York. tant par rapport

au franc frangais (20.90 cents) que par rapport a la livre
sterling britannique ($2.35 3/4). Le mouvement est aussi sen-
sible par rapport aux autres monnaies majeures. y compris lc
dollar canadien.

Recul de la balance commerciale britan-

nique

LONDRES (AFP) — La balance commerciale britannique
s’est à nouveau dégradéeenjuillet, mais d’un million de livres
seulement($2.50 millions).

Le déficit global est officiellement estimé pour ce mois a

375 millions contre 374 millions (chiffre revisé) en juin.
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PARIS (AFP) L'Organisation

Commune Africaine et Mauricienne
(O.C.A.M.) a décidé de se ‘’dépolitiser’’
pour devenir un ‘‘véritable instrument de
solidarité et de coopération économique,
culturelle et sociale’, c'est-à-dire un orga-
nisme ‘purement économique’ chargé de
développer la ‘’coopération’’ entre les

Etats membres, au nombre de dix pour le
moment. Ces derniers souhaitent d’ailleurs
agrandir l'audiènce de l'Organisation
Commune puisqu‘une mission composée
des présidents de certains pays membres

va se rendre auprèsdes chefs dessix États -
Mauritanie. Zaire, Congo, Cameroun,
Téhad et Madagascar - qui l'ont quittée afin
de les inciter à revenir dans ‘’l’O.C.A.M.
nouvelle formule”.

H semble en fait que l'O.C.A.M. ait été
sauvéeà Banqui où la conférence au
sommet. qui s'est achevé lundi soir, a
choisi la ‘’survie‘’ et non la dissolution,
comme on pouvait le craindre. Les obser-
vateurs notent que ‘les problèmespoliti-

ques seront désormais du ressort de l'Or-
ganisation de l'Unité Africaine’ - laquelle
regroupe tous les États indépendants du
continent aussi bien les anglophones, et

bientôt les anciens territoires portugais. H
ést envisagé également de changer le nom
de l'O.C.A.M.. après avoir recueilli l'avis
des membres ‘‘démissionnaires’’, qui
avaient expliqué leur geste en laissant
croire que ce ‘“commonwealth à la fran-
çaise sans la France’ avait quand même
des liens trop étroits avec l’ancienne mé-

tropole.

Fin du ‘‘club francophone”

‘En conséquence, l'Organisation

Commune devrait théoriquement cesser
d'être un ‘club francophone’ opposé dans
les instances internationales aux pays ara-

bes et africains anglophones. Le choix du
nouveau président en exercice peut être
considéré commesignificatif. H s’agit du
général Juvenal Habyarimana, chef de
l’État du Rwanda, ancienne possession

belge. nouveau venu sur la scène politique
africaine, qui remplacele président sénéga-
lais Léopold Sédar Senghor.

Quant au nouveausecrétaire général, M.

Régis Fanchet, élu à la place d’un autre

sénégalais en poste depuis six ans, M. Fali-
loukane. il est originaire de l’Île Maurice,
ancienne colonie britannique de l’océan
Indien. indépendante depuis 1968 et mem-

bre du Commonwealth. qui fut possession
française de 1715 à 1814. Directeurde l’Of-
fice du Tourisme de Maurice depuis sept

ans, M. Fanchet est âgé de cinquante ans.
Diplômé de l’université britannique de

Cambridge, écrivain. ancien professeur
d anglais et de français. il a été choisi pour 

L’O.C.A.M. se “dépolitise” |
pour devenir un organisme

africain purement économique
faciliter le rapprochement entre pays afri-
cains francophones et anglophones.et sus-

citer le cas échéant de nouvelles adhésions.

D'autres réformes sont intervenues
aussi sur le plari des structures. Il a été
décidé d'accroître les pouvoirs des minis-
tres représentant les gouvernements des
États membres, de ne réunir la conférence
au sommet, initialement annuelle, que tous
les deux ans, de laisser une plus large auto-
nomie financière et administrative aux ins-

titutions spécialisées - économiques ou
techniques - de l'Organisation et d'assurer

une meilleure répartition des responsabili-
tés des États membres au sein de cette
organisations. C’est ainsi notamment que
le siège de l'agence pour la sécurité de la

navigation aérienne (Asecna) sera trans-
féré de Dakar à Libreville.

Fonds de garantie

La création d’un fonds de garantie a éga-
lement été arrêtée pour assurer la bonne
marche de l’Organisation et particulière-
ment pour aboutir à la mise sur pied d’une
solidarité économiqueetfinancière plus ef-
ficace entre les États membres. Ce fonds
pourrait aussi apporter des garanties aux
investisseurs étrangers et venir au secours

des membres victimes de calamités natu-
relles comme la sécheresse affectant ac-

tuellement la zone sahélienne.

L'avenir dire si cette rencontre de Ban-

gui aura le caractère ‘‘“historique'’ que les
participants ont tenu à lui donner dans

leurs déclarations. Rendez-vous a été pris
pourjuillet 1976 afin de tenir à Kigali, capi-
tale de Rwanda le prochain ‘‘sommet’’.
Celui-ci réunira-t-il d’autres participants

que les dix membres actuels: République
Centrafricaine, Côte d'Ivoire, Dahomey,

Gabon. Haute-Volta, Ile Maurice, Niger.
Rwanda, Sénégal et Togo? D’ici la le siege
du secrétariat général aura été transféré de
Yaoundé (Cameroun) à Bangui où cette

décision a été prise.

Lorsde la séancede clôture, lecture a été

donnée d’un message du chef de l’État du
Togo. le général Étienne Eyadema, qui ne-
participa pas à la conférence de Bangui
mais tenait ainsi à réaffirmer son attache-
ment à l’'O.C.A.M. Cette réaffirmation

prend toute sa valeur quand on la rappro-
che d’un commentaire officiel de la radio-|
togolaise, diffusé avnat le ‘sommet’, et
selon lequel l’O.C.A.M. devait devenir
“‘une institution moins politique et plus

technique, moins inspirée de l’extérieur et
plus africaine, moins dominée par la vo-

lonté de puissance de quelques pays et
moins exclusivement fondée sur la lan-
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HORIZONTALEMENT +—Coiffure papale. - Péché de
i—On n'aime pas travailler capitalistes. (pl.)

sous elle. 5—Action ou façon de scander.

2—Contenant. - Artifice.

3—Accumuler avec difficulté.
surtout en parlant d'argent.

Choque les oreilles bien
éduquées.

4—Personne qui complète
l'éternel triangle. - Diffici-

les à voir. à discerner.

S—Comprenant. s'apercevant

de.

6—D'un verbe qui implique

qu'on fait confiance. -

Coeur. esprit.

7—Tombent avec l'âge. (sing)
Pr. pers.

8—Dém. - Dans un champ ou
sur une plage. - Bruit du

tambour.

9—Se chante difficilement tout

seul. - Troublée.

10—Changeu. - Ils ne parlent ja-

mais en travaillant!

!1—Aurochs. taureau sauvage. -

Abri de sentinelle.

12—Repos. - Frolés.

VERTICALEMENT

|—Bout de papier qu'on obte-
nait après avoir frotté nos
derrières pendant quelques

années sur les bancs
d'école.

2—Supprimai. - Espoir de nau-
fragé. - Une femme le dit

rarement facilement.

3—Adjectif pour comptables. -

Ne finit pas.

_ oo ez _

6—Fait fondre la glace. - Pr.

pers. - Ce qu'une femme
dévoile en dernier.

7—Oasis pour marins. - Seul

dans son coin.

8—S'usent rapidement au XXe

siècle. - Désigner. promou-
voir.

9—Pronom pour intimes. - Fa-

tigué. - Mettra des bâtons
dans les roues.

10—Complètement dans les pa-
tates. - Exprimés.

11—Camionneur. - Il tire à safin,
déjà!

12—Ils cassent les oreilles de

certains banlieusards. - On

aime bien prendre les nô-
tres chez nous.

Solution No. 139
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Les noms propres, les abrévia- |
tions et les symboles chimiques °
sont proscrits.

SANTIAGO (AP) — Au-

cune activité politique ne sera

autorisée au Chili avant deux
ans encore au moins etles par-
tis marxistes resteront inter-
dits pour toujours, a déclaré

le général Augusto Pinochet,

chef de la junte chilienne,

dans une interview.

Nous ne sommes pas prèts

pour une liberté politique,

a-t-il dit, ajoutant que la cor-

ruption politique était chose

courante sous le gouverne-
ment Allende. ‘‘Un individu
appartenait à deux, trois ou

quatre partis politiques, avec
quatre cartes d’identité diffé-

rentes.‘*

‘‘En ce qui concerne les

partis marxistes, ils ont ap-

porté la tension, la lutte et la
haine. Ils ne peuvent se réim-

planter au Chili.”

Le général Pinochet, d’au-

tre part, a refusé de faire des
pronostics sur la durée du
pouvoir des militaires. ‘‘Je ne
peuxdire,ni un an, ni deux, ni
cing, ni 10. Mais le temps

d’achever notre oeuvre”.

Il a également annoncé que
le couvre-feu, en vigueur de
1h à 5 h 30 du matin, est très
efficace et  subsistera
longtemps. ‘‘Le père de fa-

mille rentre tôt à la maison et
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Devant la brusque montée de la tension

Kissinger cherche à apaiser

les esprits au Moyen-Orient
WASHINGTON (AFP) —

Le secrétaire d’État Henry
Kissinger s’efforce actuelle-
mentde réduire la tension qui
s’est fait jour de nouveau en-

tre Israël et la Syrie et qui ris-
que de compromettre la pro-
chaine étape du règlement du
conflit du Moyen-Orient.

Une source proche de M.

Kissingera fait état des préoc-

cupations du gouvernement
américain devant les signes

récents d’une nervosité ac-
crue dans la région, notam-
ment l’arrivée d’importantes
fournitures militaires soviéti-
ques en Syrie et l’annonce
d’exercies de mobilisation en

Israël.

“De tels développements
alimentent les soupçons mu-

tuels et vont à l’encontre du
processus de règlement négo-
cié, a dit ce haut fonctionnaire
du département d’État. C’est
ce que nous cherchons à évi-

ter.”

La montée de fievre au

Moyen-Orient, dont il est si-
gnificatif que l’agence d’in-
formation officielle soviétique
TASS se soit déjà fait l’écho,

survient au moment où M.
Kissinger discute avec M. Is-
mail Fahmi, ministre des Af-

fairs étrangères d’Égypte, des
perspectives de nouveaux
progrès surla voie de la paix.

Israël a bombardé le

camp de Rachidyeh,
dans le sud du Liban
BEYROUTH (AFP) — Le

camp de réfugiés palestiniens
de Rachidyeh (situé dans la
banlieue de Tyr, dans le sud
du Liban) a été bombardé
hier en débutde soirée par la

- marine israélienne, pour la
deuxièmefois en l’espace de
quatre mois.

Ce raid, qui intervient

quelques jours après le
combat naval qui s’est dé-
roulé dans les eaux territo-
riales Israéliennes entre des

unités de la flotte de l’État
d'Israël et des embarcations

palestiniennes, est la pre-
miére opération militaire
d’envergure menée par les

Israéliens depuis les actions
combinéesde leur aviation et
de leur marine contre les
camps palestiniens du Sud-

Liban, en mai et juin der-
niers. :

Ces raids avaient fait une

centaine de morts et plu-

sieurs centaines de blessés.
~

Selon les communiqués of-

la femme est heureuse.’

Répressions

À la question de savoir sil y
aurait de nouvelles exécu-
tions, le général Pinochet a
répondu en hochant négati-

vement la téte. Mais, a-t-il

ajouté, s’il y a des combats, il

pourrait y avoir de nouvelles
morts.

Une centaine de personnes,

pense-t-on, ont été passées par

les armes après avoir été
condamnées par des tribu-

naux militaires, au cours des
quatre mois qui ont suivi le.

pustch de septembre dernier.

Aucune nouvelle exécution

n’a été annoncée depuis jan-

vier et quatre condamnations
à mort, prononcées par un
tribunal de l’Armée de l’Air,

le 30 juillet, ont été commu-

ficiels palestiniens et liba-

nais, une des cinq vedettes
qui ont pris part au raid dhier
après-midi a été incendiée,
un habitant du camp, situé a
une soixantaine de kilome-'
tres de Beyrouth, a été tué et
cing autres blessés.

Selon le communiqué du
ministère de la Défense du
Liban, les vedettes israélien-

nes ont bombardé le camp à
partir d’une distance située
entre 8 et 12 kms des côtes
libanaises. L'attaque, qui a
duré une trentaine de minu-
tes, était dirigée contre le
secteur nord-ouest du camp.

L’artillerie libanaise est
entrée en action et la milice
palestinienne du camp de
Rachidyeh a riposté aux tirs
des missiles des vedettes

israéliennes, indiquent ces

mêmes communiqués.

Le camp de Rachidyeh,
avait été bombardé une pre-
mière fois par mer en mai

dernier.

La démocratie au Chili
Pinochet interdit toute

activité politique pour

les deux prochaines années
nées en prison à vie.

Interrogé sur les informa-

tions de source étrangère fai-
sant état de tortures prati-

quées par des militaires et des
policiers, le général Pinochet

a déclaré que les tortionnaires
seraient punis. II a dit qu’un

capitaine et un lieutenant
avaient été exclus de l’armée,

pour abus de pouvoir, qu’un
autre capitaine avait été in-

carcéré et qu’il y a 20 ou 30
autres cas de punitions sévè-
res.

Le général Pinochet a éga-
lement déclaré que les procès
de personnalités du gouver-

nement Allende continue-

raient. Quelque 2,000 per-

sonnes, arrêtées après le
putsch, sont encore détenues

en attendant l’instruction de
leur dossier, a-t-il dit.

La police cherche à mater
le terrorisme en Argentine

D'importants contingents
de la police fédérale argen-
tine ont été envoyés hier
dans diverses provinces du
pays pourtenter de mettre un

termeà l'escalade terroriste.

Des brigades de choc
anti-guérillas, des artificiers,
des unités de chiens policiers
sontpartis de la capitale pour
Cordoba, Santa Fe, Tucu-
man, Catamarca et Men-

doza.

Plus de mille policiers ont
déjà été dépêchés dans les
provinces du nord, jusqu’à la
frontière bolivienne, pour
porter ‘‘un coup final’ aux
activités des groupes terro-

ristes.

D'autre part on a annoncé
hier de source officielle que
des combats entre extrémis-

tes et forces de l’ordre ont
fait 21 morts dans une zone
extrémistes et forces de l’or-
dre ontfait 21 morts dans une
zone montagneuse de la pro-
vince de Catamarca, à 1,500
km au nord-est de Buenos

Aires. Plusieurs dirigeants
extrémistes auraient été arrê-
‘tés, ajoute-t-on de diverses
sourcesdansles milieux de la
police. Le chef de la police
fédérale argentine, le
commissaire Alberto Villar,

s’est rendu dans la province
de Catamarcapourdirigerles
opérations anti-terroristes.

Henry Kissinger

Problème non résolu

La presse américaine rap-

portait largement, hier, que
les conversations sur le

Moyen-Orient sont mainte-
nant engagées dans la direc-
tion d’un premier accord de
désengagement entre Israël et

la Jordanie, comparable à
ceux qui ont déjà été conclus

 

““Rien n’a encore été décidé
et les conversations prélimi-_
naires vont se poursuivre en-

core pendant plusieurs se-
maines”’, a dit le haut fonc-
tionnaire en rappelant que le
roi Hussein de Jordanie

confererait a la fin de la se- -
maine avec le président Ge-
rald Ford et M. Kissinger.

Mais le Washington-Post
écrit dans un éditorial que la
prochaine étape des négocia-
tions sera la recherche d’une

formule de retrait partiel des

forces israéliennes dansla val-
lée du Jourdain. Israël aban-
donnerait une bande deterri-
toire occupé, y comprisla ville
de Jéricho, à l’administration
jordanienne tout en conser-

vant provisoirement quelques
postes de sécurité sur le
fleuve.

Une telle formule de
compromis est encore loin
d’ètre acceptée par le gouver-

entier le problème de la résis-
tance palestinienne, qui n’est

pas disposée à voir la rive oc-
cidentale du Jourdain revenir
sous l’administration du roi

Hussein.

Inquiétudes

En même temps qu’il cher-
che le moyen de maintenir la
dynamique de la négociation,
M.Kissinger est obligé de ras-

surer les uns et les autres sur
la permanencedela politique

des États-Unis après le départ
du président Nixon.

Les Israéliens et les Arabes

ont manifesté des inquiétudes
quant aux intentions du pré-

-sident Ford. “Il n’y a évi-
demment pas de changement

dans notre politique au
Moyen-Orient, dit-on au dé-
partement d’État, mais il suf-
fit que les pays de la région
aient l’impression qu’il va y
en avoir pour la négociation
devienne encore plus compli-

av

 

ec l’Égypte et la Syrie. nement israélien et elle laisse

bref monde
 

quée.”

 

Ex-dirigeant syndical chilien li-

béré

SANTIAGO DU CHILI (AFP) —
L’ex-dirigeant syndical, membre du Parti
cummuniste chilien, Oscar Nunez, arrété
le mois dernier a Santiago du Chili, a été
remis en liberté hier, apprend-on de sour-
ces officielles.

/

Une enquête approfondie, précise-t-on,

a permis de constater qu'il n'avait commis
aucundélit alors qu’il était secrétaire géné-
ral de l’ancienne CUT(Centrale unique des
Travailleurs).

Situation critique à Dacca

DACCA (AFP) — Au Bangla-Desh, la

situation était toujourstrèscritique, hier, à

la suite des inondations catastrophiques
qui ont frappé le pays. De source non offi-
cielle, on annoncequele chiffre des morts

s’éleverait à plus de 2,000 alors que de
source officielle, le bilan serait d’environ

1,300 morts.

Les eaux ont baissé dans la majeure par-

tie du pays mais à Dacca elles ont encore
monté lundi, inondant de nouveaux quar-

tiers de la capitale et obligeant l’adminis-

tration a ouvrir de nouveau camps de réfu-
giés.

De son côté, le programme alimentaire
mondial ONU/FAO (PAL) vafaire parve-

nir aux victimes des inondations au

Bangla-Desh une aide alimentaire d’une

valeur de 2,5 millions de dollars.

Nouveautés archéologiques

AMMAN(AP) — Selon le Service jor-

danien des antiquités, une équipe d’archéo-

logues américains a découvert, à une tren-
taine de kilomètres au sud d’Amman, les
fortifications de la cité biblique de
Hishbon, remontant au 12ème siècle avant

J.-C.

Parmi les restes des fortifications, on a

trouvé un énorme réservoir d’eau, des

squelettes, des poignards et des éclats re-

montant à l’Âge de fer.

Les murs d’enceinte remontent à l’épo-
que hellénistique. De l’époque romaine.
datent les fortifications de la ville, une
route conduisantà la vallée du Jourdain, et

de nombreuses tombes contenant de su-

perbes objets.

Au niveau supérieur, on a trouvé une

église chrétienne avec des pavages en mo-

sdiques, des tombes et un grand four à

chaux, datant de l’époque byzantine.

Del’époque musulmane des Ayyubides,
on a retrouvé d'autre part des bains très

bien conservés, plusieurs citernes et une
maison contenant une grande quantité de

pièces.

On a enfin mis au jour une grosse pierre

portant des inscriptions de l’époque hellé-

nistique.

Désapprobation américaine

WASHINGTON (AFP) — Le départe-
ment d'État a manifesté hier sa désappro-
bation des peines de prison infligées à

l’ex-président coréen Yun-Po Sun et à des
. personnalités religieuses et universitaires
de ce pays par une cour martiale de Séoul
pouractivités anti-gouvernementales.

Faisant allusion à ce procès, le porte-
parole de ce ministère a déclaré que
les États-Unis ‘’n’approuvent pas les me-
sures qui privent de l'exercice des droits de

l’homme des personnes privées”.

- Accident aérien

Nouvel accord Cuba-Pérou

LIMA (AFP) — Le Pérou et Cuba ont

décidé d’augmenter leur coopération éco-
nomiqueet leur assistance technique, aux
termes d’un accord signé lundi soir à Lima
par les ministres de l'Éducation des deux
pays.

Ce texte, élaboré par la commission
inter-gouvernementale cubano-péruvienne

après quinzejours de négociations, prévoit
un développement de la coopération entre

les deux pays dans tous les secteurs de
l’activité économique et administrative.

BOGOTA (AFP) — Vingt-quatre per-
sonnes sont mortes, lundi, dans l’accident

d’un avion colombien de la compagnie
Avianca qui s’est écrasé dans une zone

montagneuse de l’ouest de la Colombie,

annonce-t-on officiellement, mardi.

L'appareil effectuait un vol entre Tu-

maco et Cali. C'est à quelques 200 kms de
Cali que les débris de l’avion ont été dé-
couverts.

Poème politique chinois

PÉKIN (Reuter) — Un sourire est ap-
paru dans la campagne d’affiches qui se
poursuit sur les murs de Pékin. Attaché à

une affiche plus grande, un court poèmese
moquede son auteur, une femme, au Shu-
Fang, auteur déjà de huit autres affiches.

Si on continue à faire des affiches, indi-

que l'auteur du poème. c'est que les autori-
tés ne lui donnent pas un emploi suffisam-
ment important. Librement traduit, son

quatrain est le suivant.

‘Si le centre me donne un travail

‘’Je commence à travailler tout de suite.
‘‘S’il m’en donne pas, j’pleurerai pas.
*‘J’viendrai les embêter tous les jours.”

Si le poème a fait sourire quelques-uns des

lecteurs, les auteurs d'affiches n’ont pas

apprécie l’humour de l’intrus, Shu Fi-
Fang.

Trois nouvelles affiches dont une de
seize pages contrelui ontété poséesla nuit
suivante. Elles ne soulèvent toutefois
qu’un intérêt modéré, contrairement aux
affiches du mois de juin qui attiraient cha-
cune des centaines de personnes. Il semble

maintenant que les affiches ne soient plus
que l'oeuvre de quelques mécontents

acharnés.

Mini-Watergate viennois

VIENNE (Reuter) — La police vien-
noise poursuit son enquête sur un cambrio-
lage que les journaux autrichiens assimi-

lent déjà à un ‘‘mini-Watergate.’’

Les autorités cherchent à déterminersi
l’affraction commise le dernier week-end
dans les locaux de la Fédération des agri-
culteurs autrichiens n’a pas été politique-
ment motivée.

Les cambrioleurs n'avaientrien dérobé,
mais ils ont éparpillé un grand nombre de
documents dont plusieurs semblent avoir
été examinés.

La Fédération des agriculteurs, une or-

ganisation de tendance conservatrice, a
souvent été en conflit avec le gouverne-

ment socialiste de M. Bruno Kreisky.

Certains des documents conservés dans
ses locaux portaient sur des projets de ma-
nifestations anti-gouvernementales et de
grèves à l’appui d’une augmentation des  prix agricoles.
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Trois démocrates ““satisfaits’”’
Les sénateurs démocrates, Edmund Munskie (Maine), Edward Ken-

nedy (Massachussets), et George McGovern (Delaware) ont qualifié le
discours de M. Ford devantle Congrès, de ‘‘sincère’’, d’*‘abordable’’
et d’*“‘honnête’’. Mèmesile discoursde lundisoir du nouveau président

Gérald Ford a bien
examen de passage devant le Congrès
WASHINGTON (AFP) —

Les réactions au premier dis-
cours du Président Gérald
Ford devant les deux Cham-
bres du Congrès réunies
lundi soir ne se sont pas faites
attendre.

Les parlementaires répu-
blicains et les démocrates
conservateurs n’ont pas tari

de louanges à l’égard du suc-
cesseur de M. Richard Ni-
xon. ‘

Les démocrates libéraux
n'ont pasfait preuve d'un en-
thousiasme délirant envers
les mesures économiques
envisagées par M. Ford pour
combattre l'inflation. Hs se
sont toutefois montrés pru-

dents en utilisant des adjec-
tifs flatteurs tels que ‘*dyna-
mique'’, ‘‘franc’’, ‘’hon-

nête”. ‘sincère’. ‘’aborda-
ble’" pour décrire le prési-
dent qui a généralementfait
une excellente impression.

Voici quelques commen-
taires recueillis parmi les po-
liticiens:

Sénat, démocrates:

M. Mike Mansfield (Mon-
tana), influent leader de la
majorité démocrate: il s'est

déclaré enchanté de consta-
ter que le président avait
adopté sa suggestion de réu-

nir une conférence économi-
que au sommet pour s'atta-
quer au problème de l'infla-
tion. '

M. Edward Kennedy

(Massachussets): ‘I y a une
nouvelle atmosphère pour le
dialogue... Le Watergate est
mort en tant que cheval de
bataille politique". Puis
voyant déjà plus loin sur le
plan électoral il a ajouté que
les élections de novembre et
celles de 1976 se joueraient
sur les problèmes économi-
ques de base du pays.

M. Hubert Humphrey

(Minnesota), ancien vice-
président de M. Lyndon
Johnson: ‘‘Bien qu'il n’ait
rien dit de nouveau, il a ré-
vélé son caractère... Un
honnête homme qui se rend
compte des limites du pou-
voir gouvernemental et de la

nécessité de la coopération
entre toutes ses branches’.

M. Edmund Muskie
(Maine) ‘Le président a fait
un appel à l'unité sur des
questions diverses... Des
problèmes divers il en aura,

surtout en ce qui concerne
l’économie’.

.. M. Joseph Biden (Dela-
ware) ‘Ce sera un réaction-
nairè mais je n’ai pas pu
m'empêcher d'applaudir,
même quand je n'étais pas

d'accord avec lui”. ,

M. Henry Jackson (État de
Washington) Il a posé de
bonnesfondations. It a dit les
choses que le peuple voulait
entendre. Il faut à présent
qu'il trouve des solutions”.

M. Philip Hard (Michigan)

‘Je ne sais pas comment il va
faire pour équilibrer le bud-
get d'ici 1976 sans faire des
coupes sombres dans les
crédits du Pentagone”.

M. Frank Church (Idaho):

‘C’est un homme droit qui a
parlé franchement. Un bon

départ pour la nouvelle ad-
ministration”*.

Sénat, républicains:

M. Hugh Scott (Pennsyl-
vanie) leader de la minorité
républicaine: ‘Il a sonné le
carillon. C'est exactementce
dont le pays a besoin’.

M. Barry Goldwater (Ari-
zona): Il àdit exactementce
qu'il fallait”.

Chambre, démocrates:

M. Carl Albert (Okla-

homa) speaker de la chambre

des représentants: )

‘Il a couvert la situation
en termestrès vagues. Il fau-
dra voir ça de plus près

quand il donnera plus de dé-
tails’’.

M. Thomas O'Neill (Mas-
sachusetts), leader de la ma-
jorité démocrate:

“J'ai eu "impression qu’il
pensait a son parti en parlant

des priorités... Mais il men-
tionne les compromis, la
conciliation et les communi-
cations. Nous lui laissons la

parte ouverte’. 2.
>

M. Clarence Long (Loui-

siane) ‘Le ton du discours
était correct tantsur le plan
économique que sur le plan
moral”.

Chambre, républicains:

M. John Rhodes (Ari-

zona), leader de la minorité
républicaine: ‘‘Il faudra un
scalpel et même une hache

pour réduire les dépenses
gouvernementales et arrêter
l’inflation *.

À l'exception du Daily
News, quotidien new
yorkais conservateurà grand
tirage, les grands journaux
n'ont pas analysé l'allocution

dans les éditoriaux de leurs
premières éditions.

Le ‘News’ qualifie le dis-
cours de ‘‘magnifique’’ et

applaudit sans réserve
l'avertissement lancé au
monde parle président Ford
affirmant que l'Amérique
restera fidèle à ses alliés et
qu'elle n'affaiblira pas ses
défenses.

Le journal demande en-
suite à ses lecteurs de faire
front commun et de soutenir
le nouveau président dans sa
lutte contre l'inflation.

—Reprise des pourparlers à Genève
—Situation explosive à Chypre
GENÈVE, Nations-Unies,

(D'après l'AFP) — Mèmesila

séance plénière de la confé-
rence sur Chypre avait repris
hier soir, la situation demeure
explosive dansl'ile et les diffé-
rents entre représentants tures
et grecs à la conférence sont

loin d’être solutionnés.

État d'alerte
dans l’île

Le porte-parole de l'ONLà
Chypre a annoncé à Nicosie
que les 4,400 soldats et offi-
ciers de la force de pacifica-
tion (UNIFICYP) étaient mis
en état d'alerte.

Tandis qu’à Athènes le
Premier ministre M.
Constantin Caramanlis, rece-
vait un message personnel du
secrétaire d’État américain
Henry Kissinger, et jugeait
“satisfaisant l’État de prépa-
ration des forces armées grec-
ques”, le ‘“Foreign-Office’
britannique mettaitles touris-
tes britanniques en garde

 

contre les risques encourus

par toute personne se rendant

en Grèce ou dansles iles grec-
ques.

In extremis, le ministre des

Affaires étrangères anglais a

proposé un ajournement de 48

heures de la conférence de
Genève pour permettre aux
participants à la conférence
de consulter leurs capitales

respectives. La proposition
acceptée par le ministre grec
des Affaires étrangères, ne l’a

pas été par le ministre ture,
M. Turan Gunes, qui en a ré-

féré à Ankara où se sont suc-
cédés deux conseils des minis-

tres. ‘L'armée turqueest as-
sez forte pour occuper toute
l’île, a déclaré M. Oguzhan

Azilturk, ministre de I'Inté-
rieur’. Nous ne voulons que
notre droit et nous sommes
déterminés à l’avoir’’, a-t-il

ajouté.

C’est le climat dramatique
mêlé de querelles de procé-
dure souvent qualifiées de

 

‘’byzantines‘* qui risque de
ranimer dans l'ile de Chypre
des incidents graves.

Le fond

du différend

Le fond du différend entre
Grecs et Turcs réside dans la
question de savoir si l'avenir
constitutionnel de l'ile doit
ètre discuté en présence des
représentants de l’Angle-
terre, de la Grèce et de la
Turquie, puissances garantes
des accords de Zurich et de
Londres, ce que demandent

les Cypriotes-tures ou si,
comme l'exigent les
Cypriotes-grecs, la discus-
sion doit se dérouler unique-
ment entre les représentants
des deux communautés de
Pile.

Turcs et Cypriotes-turcs
veulent une fédération, Grecs
et Cypriotes-grecs veulent
simplement amender la
Constitution actuelle qui défi-
nit un État unitaire.

réussi son

Tél

américain a été bien accueilli par la majorité des sénateurs, M. Ford a
déclaré qu’il ne voulait pas d’une simple lune de miel avec le Congrèset
le peuple américain, mais d’un ‘‘bon mariage”.
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Richard Nixon est très
riche... sur papier
WASHINGTON (AFP)—

M. Richard Nixon dispose
d'une fortune considérable…
sur papier.

Bien que ses avoir en ar-
gent liquide ne soient pas
énormes, des experts en la
matière estiment que sa col-
lection de bandes enregis-
trées. de dossiers person-
nels, de films et de photos du
temps où il était président
vaut actuellement plusieurs
millions de dollars.

Selon les mêmes experts.
la collection de documents
qu’il avait accumulés avant
d'accéderà la présidence va-
lait déjà un million et demi de
dollars. Ces pièces diverses.

maintenant qu’il est devenu
le premier président des
Etats-Unis à avoir donné sa
démission, vont monter de
prix.

Un porte-parole de l'ad-

ministration des services gé-
néraux, de laquelle dépen-
dent les archives nationales,

a confirmé que la tradition
veut que les dossiers d’un
président lui soient remis
après son départ de la
Maison-Blanche. Les fa-
meuses bandes enregistrées
ayant trait à l’affaire du Wa-
tergate font partie de ces do-
cuments et seront rendues à
M. Nixon après la conclusion
de l'enquête qui se poursuit

À litre d'exemple, les do-
cuments de M. Nixon du
temps où il était vice-
président avaient été exper-
tisés et catalogués aux prix
suivants:

—Lettres de dignitaires
étrangers ou documents fai-
sant partie de la correspon-
dance de M. Nixon, 250 dol-
lars piece en moyenne. (Il y
en avait environ 1,250)

—Films, 250 dollars piece
(il y en avait une centaine).
—Bandes enregistrées, 15

dollars pièce (il y en avait
près de 750)

Et ainsi de suite.

Les documents de M. Ni-
xon devenu président, qui
sont de loin plus nombreux.
vaudront à présent beaucoup
plus que leur poids d'or.

Les Arabes ont-ils voulu

“‘renflouer’’ Nixon?
L'Arabie-Saoudite n'avait

décidé la levée de l’embargo
sur les exportations de pétrole

que dans le but de ‘‘ren-
flouer”* le président Nixon, af-
firmait hier le quotidien liba-

nais de langue française
**L’Orient-Le Jour”.

En avril dernier, le ministre
saoudien des Affaires étran-
gères, M. Omar Sakkaf, avait
confié à un journaliste de
‘‘L’Orient-Le-Jour” rappelle
le quotidien, que son gouver-
nement ‘‘éprouvait les plus
vives inquiètudes face, à la
lente déchéance de Richard
Nixon’. Il avait alors ajouté
en nous interdisant de le pu-
blier, poursuit ‘‘L’Orient-Le
Jour’, ‘‘L’Arabie-Saoudite
n’a décidé de lever prématu-

rement l’embargo pétrolier
que dans le but de le ren-

Interrogé sur cette conver-
sation vendredi dernier au
momentoù il quittait Rabat et
alors que le représentant du
journal lui demandait si, en
fin de compte, la levée de
l’embargo avait été utile, M.
Sakkaf a répondu *‘L’Améri-
que sait désormais où se trou-

vent ses intérêts véritables.
Jusqu'à preuve du contraire
nous croyons que l’orienta-
tion de la politique extérieure
américaine ne changera pas”
a ajouté le ministre saoudien
qui a conclu ‘‘si l’irréparable
se produit, il faudra aviser”.
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Mercredi, 21 août
PARACHUTISME

Cinéma Sur es senters du Hequerr
et Floraison

Egode Bélanges ichansonneer
JEUX TRADITIONNELS ; Tuner

Orchestre sympnhonque Jeunes de Jo ite

Tiers Thedtre ge Levis

VOLLEY-BALL (Gymnase 13051

Cinème
Lutte et musique (Madagasce’:

La Boussole (1redtre)
Les Toutnezois (danses foikiorques.

CINÉMA: Touk-Boux: (Senogar
Jazz iFrances

Organisation. O - (meatre)

Netrak [baïet-azs)
Ecose des Grands Bauets Camagrens
Thedire er ves
Musique - Anethème - 1 Beig.que!
Soccer Rouge et Or vs Francophone

Percussions Pius ou Mons
ECHECS-FANORONA, partes a! aveugie

Via) bon vent Chor sles
Spectacie squatque piscine 1388:
CINEMA: Le ro: est mon en ex:
Sdence of teu de brousse
La cage sux ours (Dahomey! (Bagave)

"BALLETS AFRICAINS (Nger RCA Rwanos
Tchad Yogoi

“THEATRE DE MONACO

SPECTACLES NATIONAUX 11€ Maur ce
et MaGagascar

Cinéma Le sang des Paras Domo Ste fo

Cinéma

*ATELIER-THEATRE

Cinéma (aloiere

Les negres
Luxemdou'9

Jeudi, 22 août
PARACHUTISME

Jeunesses Musicales ou Canada

VOLLEY-BALL, gymnase 1305
Cunéme:  Sdence et lev 68 brousse
Tour Bout:

LES TAMBOURINAIRES du Burund.

Les Octaves (chansonners) OFOJ
Thedtre en Veac
Depart d une dirve urDane rallyehabe)

Cméme. LOpron 1Senegat)
Lutte oi musique (Gabon;
CINEMA: L'été tarde (Vietnam)
Tes théâtre de Levs
Darseurs tniore, griots. chanteurs RCA

Medrax (Denet-;azz)

Les Tournerois (danses
(8 Boussome théâtres

Spectecie du Lacs
Soccer Equipes mates Quétdec 78 Francophone
Cronse tArgna de SaneFoy)

Demonstratons Écrace-Fonorons
Via bon vert (chorsie)
Hañérophéæe (0360)
CONFERENCE ENVIRONNEMENT
Oe foraFredmar«
tasG40num École scrtecture U Laval)
“DANSE DES ILES ET CHANSON CRÉOLE
“SPECTACLES PORTIQUES (Lurembourg France,
"THÉÂTRE MONACO
SPECTACLES NATIONAUX (Gabon Haute Vous,

Crema Guise  aCtrie 1000ste
Cwbme. Ls clare € FYVA
oso Ste-Foy
Cméme

“ATELIERTHÉÂTRE. (ot regen

Vendredi, 23 août
CONFÉRENCE ENVIRONNEMENT
de "ons Fragen”
Buon Ecole 0 srcrastiure U Laval
Aoten Paquet iarponreer )

VOLLEY-GALL, Gymnase 1305

Creme Lavasse Home sweet nome
ECHASSES. DANSES INTORE.
TAMBOURINAINES
La Boussole made:

Départ 5 une Verve LDINE Bre TSTel
Cransorners

Cantons:
Luttes ot musique Togo;
Les Tambourinaires du Guru

’rabtre er vrac
Les Tournenot danses:

L'Aragnee (Datesas)
Tars Mestre dele
MUSIOUE DE TUMISIE

Les Oc1aves chansons: OFQJ
“SIX VISAGES OF L'AFRIOUE NOUVELLE

“THÉÂTRE DU LUXEMBOURG
FOLKLORE ET MUSIQUE POP24. Ouede< »

Ciname :B-bbomeque Sie-FOy)
Cintra

Samedi, 24 août
Dééité - Depart du Carre d Youre
Parcours rue St-Jean Hètel de we Chateau
Frontenac Terrasse DuMlerjusqu Bus
Planes d'Abraham et
+» Grande scene extérieure
Repas champôtre - Sur les Purnes 3 Abraham
La populston est NYALE à se pOINGre AUX

Oelegues des 25 pays Chacun apporte
son repes

Spectacie internationel - Sur ia Grande scene
extérieure Ges Pures d Abranam
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Nos bureaux sont ouverts du
lundi au vendredi de 10h. à 5

2331-8961    
 

159 magasins à vendre
162 garages à vendre
165 divers à vendre

IMMEUBLES 100
101 propriétés à vendre
105 propriétés à revenus à vendre
108 propriétés à la campagne

110 propriétés à la campagne
113 propriétés demandées
117 propriétés commerciales

industrielles
120 cottages bungalows
123 administration des propriétés
126 maisons mobiles
128 immeubles
130 chalets à vendre
134 condominiums

appartements à vendre
138 manufactures à vendre
141 entrepôts à vendre
144 commerces à vendre »
147 terrains à vendre
150 terres à vendre
154 maisons de pension à vendre
156 bureaux et locaux à vendre

LOCATION 200

- 202 appartements à louer
204 appartements chauffés à louer
207 appartements meublés

chauffés à louer
209 appartements de
211 appartements et

logements a partager
214 logements à louer
218 logements chauffés à louer
222 logements chautfés

meublés à louer
224 logements demandés
227 logements à sous-louer
229 chambres à louer
231 chambres demandées
234 commerces à louer

dé 263

237 commerces demandés
239 bureaux & locaux à louer
241 bureaux demandés
243 magasins à louer
248 propriétés à louer
250 propriétés demandées
252 bungalowset cottages à louer
254 pensions à la campagne
258 chalets à louer
260 chalets demandés

325 caméras

338 artisanat

349 lingerie -

MARCHANDISES

302 ameublement
305 antiquités à vendre
308 antiquités demandées
310 articles de ménage
314 articles camping

caravaning - tentes
316 articles sport - skis
319 instruments de musique

de 322 photos et cinés
266 places commerciales

269 entrepôts à louer
271 hôtelsvillégiature
273 terrains de camping

275 garages à louer
278 entreposage
280 terrains à louer
283 on demande à louer
285 salles - studios - ateliers
288 divers à louer

328 machinerie
330 matériaux de construction
332 effets de bureau - magasins

restaurants

335 tableaux -

340 tapis - carreaux -
343 terrazo - céramique
346 machines à coudre

fourrure vêtements

300

367 terre jardinage

377 imprimerie

402 peintre
405 électricien
407 plombier
410 rembourreur
413 entrepreneur

417 denturologiste

peintures

linoléum

350 T.V. stéréos - radios
354 monnaie - timbres
360 bois charbon - huile

369 animaux a vendre
371 achéterais animaux
375 chevaux - voitures

379 divers à vendre
380 divers demandé
385 équipement de ferme

SERVICES 400

420 menuisier - ébéniste.
425 service domestique

429 garderie d'enfants
430 perdu et trouvé
433 chauffage
435 planchers
438 déménagements

440 service divers
444 lavage - nettoyage
448 chapeaux - couture - couturière
450 décoration

459 portes et fenêtres
460 tailleur
465 terrassement

FINANCE 500

502 associés demandés
505 agents demandés
508 occasions d'affaires
510 assurances
S15 hypothèques

transport - camionnage

455 impôts - tenue de livres

520 administration

AVIS DIVERS 600

602 activités sociales
605 voyages & Transport
608 ventes de charité
612 encans
620 chasse & péche
625 divers
630 avis légaux appels d'offres

712 école de danse
715 cours de perfectionnement
720 éducation
722 cours de piano
725 divers - cours

EMPLOIS 800

800 service de personnel
807 couples demandés
810 hommes demandés
 

910 remorques roulottes
914 bicyclettes
918 motocyclettes
922 tracteurs
928 équipement à neige
933 motoneiges
940 avions
944 clinique d'autos
955 réparations autos camions
958 pneus
962 pièces d'auto
970 équipement de garage
973 ires d'autos et camions 

982 autos et camions à louer

990 autos camions demandés

de 820 f filles de dé
634 décès 830 h 1 d dé
638 remerciements 835 agents vendeurs 978 camions à vendre
640 messe 840 coiffeurs-coiffeuses demandés

845 emplois demandés 985 autobus
ÉDUCATION 700 988 débosselage peinture

. VEHICULES 900 999 autos a vendre
701 école
706 école de conduite
709 école de métiers

903 bateaux moteurs yachts,
905 maisons mobiles

 

   

 

propriété à l'extérieur

 

 

DEUX-MONTAGNES
~

Superbe cottage, deux étages, sous-sol fini, construction hors-pair, 10 appts
dont 5 ch. à coucher, cuisine-dinette, four encastré, 2 s. de bain. tapis mur à
mur,foyer naturel, garage double, PLUSIEURS AUTRES EXTRAS. Terrain 112’
x 100' avec 10 arbres mature, pas de réparation à faire, constr. brique et bois,
15 minutes de Montréal, situé près du train, Mi-chemin entre Mtl et Mirabelle.

  

A. Deschênes:

382-5890
387-5237

LES IMMEUBLES
WESTGATE…

LR 
  

    

 
 

HE DAAHAINIRTP

propriétés à vendre

 

Ville Lemoyne, 261 Roy. Split-

Level, 8 pieces, garage, foyer natu-
ret, sous-solfini, $35,000. 671-5801.

oo ARTAAAMASALIAS.

commerces a vendre  
Marché légumes. Licence bière.
Épicerie près Pie IX. Bonne affaire.
Age. Immeubles Bélair 381-1937
ed

terres a vendre

 

3 mi. de Sherbrooke. Route no. 1.
37 acres avec grange - étable de 36°
x 75’ et puits artésien. Réf.: L. Cou-
ture - 1 (819) 1925

tt

magasins à vendre

  

  

   

logements demandés

Couple sans enfants recherche
3 ‘ /2, 4 ‘ /2 pour le sept. 843-3151.

ameublement

—

Matelas, sommiers, directement du
manufacturier: simple, double
Queen King, lits ronds, sofas lits.
Aussi rembourrage. Tél.: 681-0307

DÉFI
A 2 heures vos meubles serontli-
vrés gratuitementà votre domicile.
Avons 200,000 de meubles de tous
‘les stylesà écouler. Moitié prix. Au-
‘cun dépôt demandé. 522-7322.

 

 

Joli petit restaurant à vendre,
complètement équipé, acceptons
les offres. Renseignements: 843-
8373 843-7835.

   appartements àà louer

 

1501 Jarry est, près Papineau, 1/2,
22, 32 pièces. Modernes, équi-
pé grandes chambres, taxe
d'eau payée. Sundec, garage,
Meublés ou non, raisonnables,
Té 725-8757.   

   appartements

chauffés à louer

Verdun près de l'Église, 3 ! /2 pie-
ces. Fraîchement repeintes, $90.
678-0303 Po 9-9495, Po 7-8915.

 

Meubles non peints: vendons et
fabriquons. Vaste choix (commo-
des, bureaux doubleset triples, bi-

bliothèques, mobiliers de cuisine,
etc.) Avons aussi matelas toutes
grandeurs, à prix d'aubaine. 207
Beaubien est, tél.: 276-9067

tapis - carreaux-
linoléum
——————————

Tapis ‘RYA’’ pimpant grandeur
57x86 faisant bel effet sur murou

  

  

 

  

plancher. Tél: 722-2054 apres 6 hrs
seulement.

   T.V. stéréos - radios

Télévision couleur Zénith 26". Ca-
binet Stéréo-radio fm. Disques - 279-8784 - 276-1115.

La Coopérative

 

   entrepreneur

 

20% D’ESCOMPTE
Peinture intérieur et extérieur, la-
vage, posage de gyprox,tirage de
joints. Estimation gratuite. 271-
9797.

    denturologiste

—

Denturologiste J. Gauthier, fabri-

cation et réparation de prothèses
dentaires amovibles. Tél: 728-
3401. Charge accepté.

   hommes demandés

———

REPRÉSENTANT AU TÉLÉPHONE
pour servir la clientèle de restau-
rant, hôtel, motel. Salaire, bénéfi-
ges marginaux 35 ans et plus. 389-
415.

  

 

temmes-filles
demandées

Recherchons pour garçon de 7
ans, dame habitant près école St-
Norbert de Chomedey ou près
Place Bellerive, pouvant garder
jusqu'à 7 hres p.m. Tél.. 688-4881.

  

 

planchers

 

Sablage, finition plastique, vara-
721-thane nettoyage tapis, tél:

7738

 

   
  

éménagements -
transport - camionnage
—————————

Accepterais déménagements a prix
modique. Local ou longue dis-
tance, 737-8009.

   servicedivers

AMASO
Service de rencontres sérieux, 822
est rue Sherbrooke, suite 5. Marthe
Gaudette, b.a.b. péd. b. ph. 1. és
lettres. Té;.. 524-3852.

   lavage-nettoyage

 

AA-1 Lavage, murs, vitres, tapis,
plancher, sablage, varathan, pein-
ture. Estimation gratuite. M. Roger
676-3332 

   impôts - tenue de livres

 

DÉCLARATIONS D'IMPÔT
Formule depuis 1968. Tél: 381-
5425.

 

Brique, foyer, pierre, ciment, che-
minée, joints, menuiserie géné-
rale, balcons, escaliers. Réparons
fondations, enrayons eau des
murs. Rénovations. Assurances
incluse. Tél: 642-4077.

   hommes demandés

 

À QUI LA CHANCE,qui veut un 2e
revenu chez lui, à temps partiel.
Sécurité à vie de $1,000. par mois,
d'ici 5 ans, transférable aux en- 
et LE JOUR présentent

fants. Pour rendez-vous 374-0007

autos à vendre
———————

Fort Chambly Auto dépositaire
Volvo, Fiat. Prix défiant toute
compétition. Tél: 658-6623. Livrai-
son immédiate.

  

‘Fort Chambly Auto dépositaire
Voivo, Fiat. Prix défiant toute
compétition. Tél: 658-6623. Livrai-
‘son immédiate.

Triumph spit-fire 69 27,000 milles
jamais roulé l'hiver. Excellente
condition $990. 721-2485,le soir.

Peugeot 504 1971, 35,000 milles au-
tomatique, am-fm. Très propre.

Après 6 hres. 684-2288

Renault 15. Parfaite condition
1973. Tél. jour 738-8002 - Soir 274-
3495

     Avis légaux -- soumis -

sions - appels d'offres *
————

Prenez avis que M. Lucien
Lanthier détenteur de I'attesta-
tion M 500 324 D-1 s’adressera
à la Commission des Transports
du Québec afin d’obtenir un
permis additif pour le transport
en vrac de sable,terre, pierre et
gravier dans la région 6.

Tout intéressé peut contester
cette demande en s’adressant à
la Commission des Transports
du Québec dans les quatre (4)
jours à compter de celui de la
première parution du présent
avis.

Béliveau, Alarie. Chouinard
Procureurs du requérant

chaud Q 502 801 s’adressera a la
Commission des Transports du Qué-
bec pour obtenir un permis additif
pourle transport de toutes les matie-
res en vrac nécessaires sur les chan-
tiers de Mirabelle région numéro 6.
Tout intéressé à la dite requête

peut porter opposition dansles quatre
(4) jours de la date de la première
publication dans ce journal, à la
Commission des Transports du Qué-
bec.

Béliveau, Alarie, Chouinard & Asso-
ciés

2 Place Québec, suite 836,
Procureurs des requérants.
 

Avis légaux - soumis -
sions - appels d'offres
———

 

 

Jeanne-d'Arc s'adressera à la
Commission des Transports du
Québecdansle but d’obtenirl'au-
torisation de donnerle service de
location suivant: Location à
court terme (moins d'un an) de
roulottes motorisées au public en
général au 2590 Paul-Pau, Mon-
tréal.

 

 

Jeanne-d’Arc Gignac s’adres-
sera à la Commission des Tran-
sports du Québec dans le but
d'obtenir l'autorisation de don-
nerle service de location suivant:
location à court terme (moins
d'un an) de roulottes motorisées
au public en général au 2590
Paul-Pau, Montréal.

Toute personne voulant s’op-
poser à la présente demande de-
vra le faire dans les quatre (4)
jours suivant la pemière publica-
tion du présent avis.    
  

Les bandes dessinées québécoises
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par TANGUAY

 

 

Iunambule par tibo
 

 

“JE N'Ai VRAIMENT
AIMÉ QU'UNE SEULE.
PERSONNE ” LUI D/s-
JE, ENME JETTANT
DANS SES BRAS ooo
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E PANNE
ICITÉ!

» Prenez avis que M. Jean-charles
Beaulieu Q 503 248, Léonard Beau-
lieu Q 503 959, Germaine Girard Q
501 591, Bertrand Morin Q 501 606
s’adresseront à la Commission des

Transports du Québec, pour obtenir
un permis additif pourle transport de
bois dans la région numéro 8.
Tout intéressé à la dite requête

peut porteropposition dans les quatre
(4) jours de la date de la première
publication dans ce journal, à la
Commission des Transports du Qué-
bec.

Béliveau, Alarie, Chouinard & Asso-
ciés,

2 Place Québec, suite 836,
Procureurs des requérants

Prenezavis que M. Yves Du-

rand M 504 453 s’adressera a la
Commission des Transports du
Québec pour obtenir un permis
additif pour le transport de bois
dansla région no 8.

Toutintéressé à la dite requête
peut porter opposition dans les
quatre (4) jours de la date de la
première publication dans ce
journal. à la Commission des
Transports du Québec.

Béliveau, Alarie, Chouinard &
Associés, .
2 place Québec,
suite 836 du 

 
 

pat 4,aieCe or oo  

Procureurs des requérants

Prenezavis que M. Rodolphe Mi-

 

Avis légaux - soumis -
sions - appels d'offres
A

_ Prenez avis que M. Paul-
Emile Cloutier Q 501 616
s’adressera a la Commission des
Transports du Québec pour ob-
tenir un permis additif pour le
transport de bois au Lac Reli-
que. ,
Tout intéressé à la dite requête

peut porter opposition dans les
quatre (4) jours de la date de la
première publication dans ce
journal, à la Commission des
Transports du Québec.

Béliveau, Alarie, Chouinard &
Associés,
2 Place Québec,
suite 836
Procureurs des requérants

Prenez avis que M. Paul Eu-
gène Denis Q 502 456, Jean
Charest Q 503 070 s’adresse-
ront à la commission des Tran-
sports du Québec pour obtenir
un permis additif pour le tran-
sport de toutes les matières en
vrac nécessaires sur les chan-
tiers de la Baie James. Toutinté-
ressé à la dite requêtepeut porter
opposition dans les quatre (4)
jours de la première publication
danscejournal, à la Commission
des Transports du Québec.
Béliveau, Alarie, Chouinard &
Associés
2 Place Québec, suite 836,
Procureurs des requérants.

PUBLICATION
PRENEZ AVIS que Armand

Loiseau et Claude Ricard faisant
affaires sous la raison sociale de
‘Les Messageries Loribec
Enrg.” de Joliette, s'adressent à
la Commission de Transport du
Québec pour obtenir un permis
de distribution de journaux, pé-
riodiques et matériels publicitai-
res de porte à porte avec départ
de la ville de Joliette, pour cette
ville et les points situés dans un
rayon de vingt (20) milles de
cette ville.

Il n’y ajamais aucun retour de
marchandises. Le transport se
fait par véhicules delivraison lé-
gers. La demande vise les onze
(11) prochains mois.

Toutintéressé peut y faire op-
position dans les quatre (4) jours
qui suivent la date de la première
parution dans les journaux.

LANDRY DUVAL & GÉNÉ-
REUX
33 St-Charles Sud, Joliette.

Avis légaux - soumis -

sions - appels d'offres

Prenez Avis que M. Fernand Trem-
blay Q-501 164 s'adressera à la
Commission des Transports du Qué-

bec. pour obtenir un permis additif
pour le transport de toutes les matie-
res en vrac nécessaires sur les chan-
tiers de la Baie James.

Tout intéressé à la dite requête peut
porter opposition dans les quatre (4)

jours de la date de la première publi-
cation dans ce journal. à la Commis-
sion des Transports du Québec.

Béliveau, Alarie, Chouinard & Asso-
ciés
2 Place Québec, suite 836,
Procureurs des requérants.

Prenez avis que M. Jacquelin Fos-
ter , Q 501 895, s’adressera à la
Commission des Transports du Qué-
bec pour obtenir un permis additif
pourle transport de toutes les matie-
res en Vrac nécessaires sur les chan-
tiers de la Baie James.
Tout intéressé à la dite requête

peutporteropposition dansles quatre
(4) jours de la date de la première
publication dans ce journal, à la
Commission des Transports du Qué-
bec.

Béliveau, Alarie, Chouinard & Asso-
ciés

2 Place Québec, suite 836.
Procureurs dess requérants.
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NECROLOGIE
VIGER DENIS, Longueuil,
août

À l’âge de 94 ans 5 mois est dé-
cédé Denis Viger époux de feu
Elodie Jodoin. Il laisse dans le
deuil son fils Roland et son
épouse Gabrielle Narbonne. Sa
fille Marie-Ange (Mme Paul-R.
Denis) ses brus, Mme Antonio
Viger Madeleine Guay) Mme
Gaétan Viger (Rolande Hamelin)
son gendre Maurice Labelle, ses
petits enfants Paul-Yves Denis
professeur-géographe à l'Uni-
versité Laval. Alain Denis et
Denis Viger, Jacques Viger. Mi-
chel Viger. Gaétane (Mme Mar-
celle Soucie) Marcelle (Mme
Robert Barberis) Hugues Viger,
Anita (Mme Gilles Lacourse)
Jean Viger, Mlle Jocelyne Viger,

12

Dr Pierre Viger ainsi que 21 ar-
rière petits enfants.
Funérailles jeudi le 15 août, rési-
dence funéraire E. Darche &
Fils, 86 ouest rue St-Charles,
Longueuil.
Départ 9 heures 45
Église St-Antoine
Service 10 heures et de là au
Charnier familial cimetière de
Longueuil. 

TECHNICIEN EN ÉLECTRONIQUE

# Expérience en instrumentation médicale et en

prothèses auditives un atout.

2305

 

 

Ingénieur civil avec enviro
vaux de quais, ponts, route

de 1 ou 2 projets.

Bureau à Montréal.

Salaire ouvert.

Faire application par écrit

_
Vimont, Ville  Avocats.
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Composez

GATINEAU,
POINTE GATINEAU,

TOURAINE.
SEEN

CAMELOTS DEMANDES
Composez 771-0511

LIVRAISON A DOMICILE   
771-0511
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ne : Fleurs. Bouliques
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GERANT DE PROJETS DEMAND

Voyages a travers la province.

SIMARD, DENIS, INC.
95, rue St-Joseph,

a/s André Trudel, Ingénieur

t
n 6 ans d'expérience danstra-
s, etc, pour agir comme gérant

en résumant expérience à:

de Laval

Yvan Labelle, Frangois Viger.

 _J

DE VICTORIAVILLE

PROFESSEUR DEMANDE

TECHNIQUES INFIRMIERES
Un poste en médico-chirurgical

Exigences:

—Baccalauréat en nursing ou certificat universi-
taire

—Expérience dansl'enseignement

—Expérience en milieu

En référant au poste s

hospitalier

ollicité, les candidats sont
priés de faire parvenir leur curriculum vitae
complet pour le 19 août au plus tard à:

Cegerp de Victoriaville
Rodrigue Gagnon, secrétaire général
475 est, rue Notre-Dame

Victoriaville, Q
G6P 654
Tél: (819) 758-

ué.

1571 
 —

TACHE:

région de l'Amiante;

etrégionaux,

d'honneur aux étudia
Société.

TRAITEMENT:
—Selon la personnalité,

rience du candidat.
discuter.

C.P. 334 _

LA SOCIÉTÉ NATIONALE DES QUÉBÉCOIS
DE LA RÉGION DEL’AMIANTE

demande un

DIRECTEUR GÉNÉRAL

—Animation sociale et éducation populaire dans la

—Relation avec les organismes populaires locaux

—Administration du service d'entraide du prêt

Faire parvenir votre curriculum vitae à:

THETFORD MINES

nts et autres services à la

les qualifications et l'expé-
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matinée J
7 Marine Boy (dessins animés)
8 (13) The A.M. Show (magazine)
12 Eye Bet (jeu)

“41.00
27 9 11 (12) 13 Personnalité témi-

nine

 

9.30 4 Pour vousee ;
‘Au bout du fil 10.15 (4) 5 6 Sesame Street(éducation)

; (13) Pay Cards 2 9 11 (12) 13 En mouvement 8 (13) Secrets From The Kitchen
10 Bonjour Montréal (4) 5 6 The Friendly Glant (enfant) 12 Hercules (dessins animés)

12 The Community (information)

10.30 vs% (12) Les grands-mèr.45 2 7 9 11 (12) 13 La souris verte grands-mères
3 Informa 7 (enfant) 4 (6) Dessins animés

(4) § 6 Mr. Dressup (enfant) 8 (13) Eye Bet (jeu)
9.55 10 Pour vous mesdames 12 MogiTom s Road Show (en-

i an6 Sots and Religious 12 The Art of Cooking (cuisine) 13 Volains volsines

10.45 45
10.00 27911(12) 13 L'univers de Sylvie 11.
(4) 5 6 Mon ami (documentaire) (6) À votre service

€ | 13.35 15.30
apres-midi 27911(12) 13 Réseau-Solell (ma- (4) 5 6 The Edge of Night (téléro-

gazine féminin) man)
12.00 812 (13) What's The Good Word?

29 11 Woobinda (aventure) (jeu)
(4) 8 6 Luncheon Date (interview) 13.45 ‘ ;

(6) Aujourd'hui 4 Été 74 (interview) 16.00
7 10 Les tennants (variétés) 27 9 11 (12) 13 Allo Grenouille (en-
8 (13) Puppet Peopie (enfant) fant)
12 The Dick Van Dyke Show

(comédie)
(12) De jour en jour

12.15
4 De tout de tous
(6) Nouvelles du midi

12.30
29 11 (12) 13 Un enfant parmi tant

d'autres (documentaire)

(6) Rond-Point
8 (13) Rocket Robin Hood (dessins

animés)
12 Doctor In the House (comédie)

13.00
29 11 (12) 13 Oh! Lalal (jeu)
(4) All about Toronto
8Canadian Travel Tour (documen-

taire)

(6) Telescope (documentaire)
(6) Pour vous mesdames
7 10 Personnalités (jeu)
8(13) The Merv Griffin Show (varié-

tés)
12 Summer Theatre ‘’The Story of

Ruth”, (1ère partie) E.U. 1960.
Drame biblique d'H. Koster
avec Elana Eden, Stuart
Whitman et Tom Tryon.

13.15
4 Doigts de fée (conseils)

13.30
279 11 (12) 13 Téléjournal
(4) 5 6 Family court (drame)
10 Au Jour le jour (interview)

soirée

18.00

2 9 11 Le francophonissime (jeu)
47 10 Pierre, Jean jasent
(4) Valley Sketches (documen-

taire)

§ 8 City At Six (information)
(6) Studio Six (information)
8 (13) Newsline
9C Prime Time: Senior Citizens
INC Les écrivains de chez nous
12 Pulse (information)

18.30
2911 Actualités 24
(4) This day (information)
5 Around the City with Bob (infor-

« mation)

6 Reach for the top (jeu)
(6) Plerre, Jean Jasent
8 (13) Top Dough (jeu)
INC Télé nous-autres
(11) Sentez-vous comme nous

sentons bon?
(12) Le téléjournal

18.40
(12) Information première

18.45
(12) Sports et commentaires

19.00
2911 (12) Festival international de

la jeunesse
4 Panoramonde(information)

(4) This week (information)

5 6 The Spare Time Machine (in-
terview)

7 Symphorien (comédie)
8 (13) The Untamed World (docu-

mentaire)
9C ONC Radlo-Québec — Robin-

son Crusoe
10 Le 10 vous informe
(11) Sortez vos pinceaux
12 McGowan & Co. (magazine)
13 Le 13 vous informe

19.30
2(4)5679 11 (12) 13 Baseball

4 (6) 7 10 13 Le ranch à Willie (mu-
sique western)

8 (13) Country Way (musique wes-
tern)

9C INC— Radio-Québec A méme
la vie ‘L'apprentissage de la
lecture".

(11) Québec-art
12 Headline Hunters (jeu)

20.00
4 Les grandes productions:

"Hombre, E.U. 1967. Wes-
tern de M. Ritt avec Paul
Newman, Fredric March et
Richard Boone.

(6) Les grandes productions:
“Compartiment tueurs”, Fr.
1965. Drame policier de
Costa-Gavras avec Yves Mon-
tand, Claude Mann et Jac-
ques Perrin.

8 12 (13) National Geographic So-
clety

9C ANC Radio-Québec — Poste
frontière ‘Aventures chez les
Papous en Ethiopie et aux
Nouvelles Hebrides".

10 Les grandes productions: “La
belle et le cavalier”, It. 1967.
Comédie fantaisiste de F.
Rosi avec Sophia Loren,
Omar Sharif et Dolorès Del
Rio.

21.00
812 (13) Wednesday Movie: ‘The

marriage of a young stock-
broker”, E.U. 1971. Drame

psychologique de L. Turman
avec Richard Benjamin,
Joanna Shimkus et Elizabeth
Ashley.

8C 9NC Radio-Québec — Eureka
“Les jouets de bois”.
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5 CKMI, Québec
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Montréal

| 4 CFCM(TVA), Québec

= (4) CBOT (CBC), Ottawa-Hull

6 CBMT (CBC), Montréal
(6) - CJPM (TVA), Chicoutimi

(CTV), Cornwall
T (R-C), Ottaw

14.00
4 Entre vous et mol
(4) 5S 8 Juliette & friends (magazine)

14.30
2 9 11 (12) 13 Cinéma: Le mime

Marcel Marceau”, Fr. Film
réalisé par D. Delouche avec
Marcel Marceau, Pierre

Verry, Pierre Byland, Simone
Kosta et Edithe Mag.

(4) The Phil Sliivers Show
(comédie)

4 Cinéma ‘'La fillede Palerme”, It.
1952. Mélodrame de S. Cor-
bucci avec Silvana Pampa-
nini, Folco Lulli et John
Kitzmiller.

5 What on Earth (jeu)

6 The Lucy Show (comédie)
(8) Cinéma ‘’‘Papa, maman, la

bonne et moi’, Fr. 1954.
Comédie de moeurs de J.-P.
Le Chanois avec R. Lamou-
reux, G. Morlay et F. Ledoux.

7 Ciné-Vacances "Un homme...
sept femmes’, All. 1963.

Drame psychologique de R.
Thiele avec Marisa Mell, Jane
Axell et Nicole Badal.

8 12 (13) Somerset (téléroman)
10 Ciné-mercredi ‘Le grand bi-

dule’’, Fr. 1967. Comédie de
R. André avec Francis Blan-
che, Darry Cow! et Micheline
Dax.

15.00
(4) 5 6 Take 30 (actualité)
8 12 (13) Another World (téléro-

man)

4 Allons au cirque

(4) 5 6 Forest Rangers (aventure)

(6) 10 Patofvilie (enfant)
812(13) Anything You Can Do(jeu)
9NC Sesame Street (éducation)

16.30
2 7 9 11 (12) 13 Les aventures cé-

lèbres de M. Magoo (dessins
animés)

(4) 5 6 Odyssey ‘Saskatchewan —
45 degrees below".

(6) Personnalités (jeu)
8 (13) The New Beat The Clock

(jeu)
10 Aventures “Rapt au deuxième

bureau'', Fr. 1958. Drame
d'espionnage de M. Fossard
avec Frank Villard, Danielle
Godet et Dalida.

12 Pay Cards (jeu)

17.00
2 7 9 11 (12) Les atomistes

(science-fiction)
4 (6) Les tannants (variétés)
(4) 5 6 Skipper and Company (en-

fant)

8 (13) The Mod Squad (policier)
9NC Couple-service
12 Truth or Consequences (jeu)

13 Cinéma de 5 heures: ‘’La revan-
che d’lvanhoe’’, It. 1955.
Aventures d'A. Anton avec
Clyde Rogers, Gilda Lousek
et Andrea Aureli.

17.30
(4) 5 6 That Girl (comédie)
9C Black Is
9NC Secourisme au foyer
12 The New Beat the Clock (jeu)

 

e Un des classiques du mélodrame ‘‘Roger la honte’, sera

présenté à Cinéma, ce soir à minuit, à la chaîne française de
Radio-Canada. Irène Pappas, Georges Geret, Jean-Pierre Ma-
rielle,Jean Topart, Anne Vernon et Marie-France Boyertien-

nent les principauxrôles de ce film réalisé par Ricardo Freda.

Un industriel, père de famille, entretient uneliaison avec une
femmepassionnée et jalouse. Accusé du meurtre de son créan-
cier, il ne peut présenter une défense assez solide sans avouersa
liaison. II choisit de se taire. Condamné,il réussit à s’évader
pour revenir en France 10 ansplustard. Fou de vengeance, il se
lance à la recherche du véritable assassin.

e Voici l’horaire des émissions présentées à la chaîne française
de Radio-canada sur le Festival de la jeunesse à Québec: le
mercredi 14 août, de 19h00 à 19h30;le jeudi 15 août, de 19h00 à
19h30; le vendredi 16 août, de 19h00 à 19h30; le dimanche 18
août, de 18h00 à 18h30; le mercredi 21 août, de 19h00 à 19h30;
le jeudi22 août, de 19h00 à 19h30;le samedi 24 août, de 18h30 à
19h00.

21.30
9C 9NC Radio-Québec — Élan

sportif. ‘Gestes techniques
du volleyball”.

22.00
27911(12) 13 Les moulins du nord.
4 (6) 10 Vral ou faux (jeu)

(4) 5 6 Canadian Sports Reports
SC Ateller de télévision St-Laurent
9NC Dialogue Intime

22.30
2 7 9 11 (12) 13 Le téléjournal
4 (6) 10 Nouvelles TVA
(4) 5 6 Inside Passage

9NC Hellenic Voice

22.50
2 9 11 (12) Sport et météo
7 Informa 7
13 Le 13 vous Informe

23.00
2 9 11 (12) Champlannats du

monde de cyclisme
4 Où sont-ils donc? (jeu)
(4) 5 6 8 12 (13) News

(6) Enfin de soirée: ‘La clé sous la
porte’, E.U. 1950. Comédie
de G. Sidney avec Clark Ga-
bie, Loretta Young et Frank
Morgan.

7 Cinéma: ‘Dieu est mort’, E.U.
1948. Drame de J. Ford avec
Henry Fonda, Dolorès Del Rio
et Pedro Armendariz.

9C Les célébrités de la lutte
9NC Informations communautal-

res
10 La couleur du temps
13 Ciné-soir: ‘Opération Amster-

dam”, G.B. 1958. Drame de
guerre de M. McCarthy avec

Peter Finch, Eva Bartok et
TonyBritton.

23.05
4 Ciné-4: “Le bigame”, It. 1956.

Comédie de L. Emmer avec
Vittorio de Sica, Marcello
Mastroianni et Franca Valeri.

23.15
10 Sans pantoufies ‘‘Mademoi-

selle Stop”, Fr. Comédie avec
Agathe Aems, Jean-Claude
Brialy et François Perrier.

  

(13) C
ca

   

9C Cable TV, Montréal

ONC National Cablevision, Montréal
10 CFTM (TVA), Montréal
11 CBVT (R-C), Québec
(11) TCQ (câble), Québec
12 CFCF (CTV), Montréal
(12) CKRS, Jonquière
13 CKTM, Trois-Rivières

OH (CTV), Ottawa-Hull

23.20
8 (13) Sportsline
12 Pulse (information)

23.22
(4) 5 6 Viewpoint (information)

23.30
2911 (12) Festival international de

jazz de Montreux.
(4) CBOT Tonight
5 After Eleven: ‘Arrowhead’, E.U.

1953. Western de C. M. War-
ren avec Charlton Heston,
Jack Palance et Brian Keith.

6 Montreal Tonight (information)
8 (13) Simply Charlotte (magazine)
9NC L'O.R.T.F. présente

11.40
(4) Sports

11.45
6 Cine-Six "Ruggles of Red Gap”,

E.U. 1935. Comédie de L.'
CharlesMcCarey avec

Laughton, Zasu Pitts et
Charles Ruggles.

23.55
(4) Dusty trail playouse ‘California

Joe’, E.U. 1943. Western avec
Don Barry, Lynn Merrick et
Helen Talbot.

00.00
2911 Cinéma ‘Roger lahonte’’, Fr.

1965. Mélodrame de R. Freda
avec Georges Géret, Irène
Pappas et Jean Topart.

8 (13) Night Owl Movie: ‘The Roo-
kie”’, E.U. 1959. Comédie
bouffe de G. O'Haulon avec
Tommy Noonan, Julie
Newmar et Peter Marshall.

12 Feature Movie ‘Before Winter
Comes”, G.B. 1968. Drame de
J. Le Thompson avec David
Niven, Topol et John Hurt.

(12) 122489 enquête ‘L'homme qui
trahit la mafia’, Fr. 1967.
Drame poticier de C. Gérard
avec Claude Mann, Robert
Hossein et Claudine Coster.

00.45
10 Le 10 vous informe

1.00
2 Le téléjournal
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L'industrie cinématographique et la loi-cadre

LE JOUR,le mercredi 14 août 1974 @ 13°

On tient à être consulté!
par Jean-Pierre Tadros

Réuni jeudi dernier, le 8
août, les membres présents de
la Fédération québécoise de
l’industrie cinématographi-

 

queontvoté à l’unanimité une
résolution demandant au
gouvernement québécois ‘‘la
teaue d’une commission
parlementaire en rapport

avec le projet de loi-cadre sur

Nana nous revient

 
Elle a une voix limpide et unique. C’est une très grande

artiste et une merveilleuse chanteuse.Is’agit bien entendu dela
chanteuse grecque Nana Mouskouriqui revient au Québec pour
la troisième année consécutive. Nana sera en vedette à la salle
Wilfrid-Pelletier de la Place des Arts du 10 au 15 septembre
prochain. C’est un rendez-vous.

 

le cinéma”.
Dans unelettre adressée au

premier ministre, Robert
Bourassa, et au ministre des
Affaires culturelles, Denis
Hardy, la Fédération rappelle
au gouvernement qu’il n’est
pas question que le Parlement
adopte un quelconque projet
de loi-cadre du cinéma avant
que l’industrie n’ait été
consultée. Consultation que
M. Hardy avait d’ailleurs
promise aux membres de la
Fédération venule rencontrer
il y a quelques mois déjà, mais
qui semble ne plus vouloir se
concrétiser.

Il ne reste donc plus qu’un
seul recours à l’industrie ci-
nématographique, et c’est la
tenue d’une commission
parlementaire. Et c’est là une
‘‘exigence’ que formule la
Fédération québécoise de
l’industrie cinématographi-
que. ‘‘Exigence’’ qui leur ap-
paraît d’autant plus normale
que ‘‘la confusion règne au-
tour du projet de loi-cadre sur
le cinéma que le gouverne-
ment du Québec se propose à
adopter à l’automne’’, et
qu’aucune ‘‘consultation offi-
cielle auprès des organismes
représentatifs” ne semble être

prévue par le gouvernement.

On se rappelle à ce sujet que
le ministre des Affaires cultu-
relles avait fait remarquer en
Chambre, en réponse à une
question du député de l’oppo-
sition Robert Burns, que si

cette loi-cadre était si difficile
à pondre c’est que son minis-
tère ‘‘avait trop consulté’.

L'industrie québécoise
craint en fait de se retrouver

Hitchcock prépare ses repas

NEW YORK (AP) — Le
célèbre metteur en scène Al-
fred Hitchcock, qui aura 75

ans mardiet qui. depuis 1922,
a réalisé 55 films, vient de si-
gner un contrat pour diriger
trois nouveaux films.

Après une carrière déjà
longue, le maitre des films à
‘suspense’’ parle de sa mé-
thode de travail: *‘Racontez
votre histoire. Racontez-la

avec beaucoup de puissance.
Racontez-la d’une manière
visuelle, c’est ma règle pour

faire un film’’. ‘L'essentiel,
ajoute-t-il de son inimitable
voix sépulcrale, c'est de faire
participer le public. Mes
films sont destinés à créer

une émotion dans le public:
c'est ce qui crée le sus-
pense’.

Selon Hitchcock, un film
doit être visuellement

parlant, de façon à ce que,
par exemple, ‘un public ja-

  
ANJOU: Les choses de l'amour: 9,40 —

Les invitations dangereuses: 7.30.
ARLEQUIN: Lawrence d'Arabie: 12.55,

4.30, 8.05.
ATWATER {: The Sting: 12.20, 2.30, 4.50,

7.20, 9.30.
ATWATER Il: Fongaluli: 1.25, 3.30, 5.30,

7.30, 9.25.

AVENUE: Herbie Rides Again: 12.30,
2.15, 4.00, 5.45, 7.35, 9.10.

BERRI: A coup de Magnum: 1.50, 5.45,
9.35. — Super Drogue: 12.05, 3.55,
7.55.

BIJOU: C'est plus facile de garder la
bouche ouverte...: 12.20, 3.36, 6.32,
9.58. — Les gourmandines: 1.47,
5.03, 8.19.

CANADIEN: Ondanse sousla jupe — La
revanche des coolies: dès 12.30.

CHAMPLAIN: L'arnaque: 1.30, 5.30, 9.35
— Duel dans la poussière: 12.00,
3.50, 7.55.

CHEVALIER: Les galets d'Etretat: 12.30,
2.47, 5.04, 7.21, 9.38.

CINE CENTRE No 1: La punition: 12:30,
2:35, 4:45, 6:55, 9:05.

CINE CENTRE No 2: C'est plus facite de

garder ia bouche ouverte — Les
gourmandines: dès 12:30. -

CINEMAV (salon rouge): The Adventu-
res of Rabbi Jacob: 7:00, 9:00.

CINEMAV (salon bleu): Mrs Barrington:
7.30, 9.30.

CINÉMA7e ART: Bananas: 9.00 — Tout
ce que vous avez toujours voulu sa-
voir sur le sexe... sans jamais oser
le demander: 7:30.

CINEMA 2001: Harold et Maude: minuit.
CLAREMONT: Not Now Darling: 1.00,

2.40, 4.25, 6.05, 7.45, 9.25.
CREMAZIE: Mon nom est personne:

7.20, 9.30.

DAUPHIN (McLaren): Bingo: 7.30,9.30.
DAUPHIN (Renoir): Les valseuses: 7.20,

DE PARIS: Les Chinois à Paris: 1.30,
3.30, 5.30, 7.30, 7.30, 9.30.

ELYSEE(Salle Resnais) Le charme dis-
cret de ia bourgeoisie: 7.90, 9.30.

ELYSEE (Salle Eisenstein): Le jardin
des Finzi-Continis: 7:00, 8:45, 10:30.

FESTIVAL: La grande boutfe: 7:10, 9:30.
FLEUR DE LYS: Les Chinois a Paris:

1.30, 3.30, 5.30, 7.30, 9.30.
GRANADA: Quand les jaunes voient

rouge — Miss Karaté, Jeu de main,
jeu de Chinois: dès 6:20.

3REENFIELD No1: L'amour à cheval —
Prostituée le Jour, épouse Ja nuit
dès 6:10.

lon

ponais, assistant à une pro-

jection, puisse comprendre
la situation sans avoir besoin
de lire les sous-titres au bas
de l’écran. Sinon, ils passe-

ront leur temps à lire et non
pas à regarderle film‘.

H lui faudra peut-être deux
ou trois ans pour réaliser ses
trois nouveaux films, mais le
metteur en scène affirme

qu'il ne lui semble pas bon de
trop se presser.

Chezlui, en Californie, Al-

fred Hitchcock et sa femme,
Alma, préparent eux-mêmes
leurs repas, auxquels ont
participé, autour de la table
de la cuisine, le prince Rai-
nier et la princesse Grace, et
une fois par semaineils vont
diner à l'extérieur ‘‘pour dis-
traire Madame".

‘Madameet moi, nous vi-
vons modestement. aussi

nous n'avons pas la moindre

GREENFIELD No2: Plaisir et danger du
sexe — Les désaxés: dès 7.55.

JEAN-TALON: Les corps célestes:7:45.
— ll était une fois dans l'est: 6:00,
:30.9:30.

KENT:Digby: 12.25, 2.10, 3.50, 5.45, 7.30,
9.15.

LA SCALA: Le Parrain: 3:15, 8:00 —
Love Story: 1:30, 6:20.

LAVAL No 1: L'amour a cheval — Insa-
tisfaites poupées érotiques: des
7:00

LAVAL No 2: Plaisir et danger du sexe—
Les désaxés: dès 7.00.

LOEW'S: Thunderboldt and Lightfoot:
1:00, 3:00, 7:00, 9.00.

MAISONNEUVE: Les corps célestes:
7:45 — (I était une fois dans l'est:
6:00, 9:30.

MERCIER: 3 étoiles 36 chandelles: 2.25.
6.15, 10.00. — 2e grandfilm Disney:
12.10, 4.05, 8.00.

MONKLAND: Walking Tall: 1:10, 5:20,

9:40, — Harrad Experiment: 3:35,
7:55,

OUTREMONT: Son of Dracuta: 6.00 Mil-

Ihouse: À White Comedy: 8.00 —
The Boys in the Band: 10.00

PALACE: Mr Majestick: 12:40, 2:55, 5:05,
7:20, 9:35.

PAPINEAU: Quand les jaunes voient

rouge: 1:10, 4:30, 7:55, — Miss Ka-

raté, jeu de main, jeu de Chinois:
2:50, 6:15, 9:35.

PIERROT: Orange mécanique: 6:20,
9:00.

PIGALLE: Black Eyes: 2:25, 5:55, 9:20 —
Lady Kung-Fu: 12:45, 4:10, 7:40.

PLACE DU CANADA: The Three Muske-
teers: 1:15, 3:15, 5:15, 7:15, 9:15.

PLACE VILLE-MARIE (grande salle):
Chinatown: 12:10, 2:35, 5:00, 7:25,
9:45 — (Petite salle): The Apprenti-
ceship of Duddy Kravitz: 12:20, 2:35,
4:50, 7:05, 9:20.

PLAZA: On danse sous la jupe — La
revanche des coolies: dés 12:30.

SAINT-DENIS: La maison des damnés:
12:00, 3:17, 6:34, 9:51. — La Goulve:
2:03, 5:10, 8:27.

SEVILLE: Badlands: 1.00, 2.40, 4.20,
6.00, 7.40, 9.25.

SNOWDON: The Apprenticeship of
Duddy Kravitz: 12:50, 2:50, 4:55,
7:00, 9:05.

VAN HORNE: Uptown Saturday Night:
1:10. 3:10, 5:15, 7:15, 9:20.

VENDOME: Lov ein 3 dimensions: 12:10,
1:50, 3:30, 5:10, 6:50, 8:30, 10:10.

VERDUN: Les Bootleggers: 8.00 — Les
flics et les voyous: 6.30, 10.00.

VERSAILLES (salon bleu): L'amour sur

s-noue?M

… et trois nouveaux films …

nécessité de réaliser des

films pour faire de l'argent’,
déclare le metteur en scène.

‘‘Madame’’ et ‘’Hitch’’.
commeils s'appellent affec-
tueusement entre eux, vivent
dans une petite maison, sans
piscine. à Bel Air. en Cali-
fornie.

Bien qu’il prépare ses films
avec le plus grand soin, Hit-
chcock considère son travail
plus comme une industrie
que commeun art. ‘J'ai une

responsabilité vis-à-vis des
gens que j'emploie.
déclare-t-il, je ne suis pas un
artiste se mettant seul en

cause si sa peinture ne se
vend pas. Un metteur en
scène a-t-il le droit, de décla-
rer: “Je vais faire ce film seu-
lement pour me faire plai-
sir”’. Je ne le crois pas. Caril
a décidé se s'engager dans ce
qu'on appelle. et ceci est
pour moi un mot important.

“l'industrie cinématogra-
phique””.

cet automne avec une loi du
cinéma qui créerait à toutes
fins pratiques un Centre du
cinéma directement lié au
pouvoir politique, c’est-à-dire
au ministre des Affaires cul-
turelles. Et non pas un Centre
autonome et de cogestion dans
lequel l'industrie aurait réel-
lement son mot à dire.

On se rappelle que LE
JOUR avait révélé en pri-
meur, en juin dernier, les
grandes lignes d‘une première
ébauche de loi-cadre du ci-
néma. La publication de ce
document confidentiel, éma-
nant du ministère des Affaires
culturelles, avait provoqué de
vives réactions au sein du mi-
lieu cinématographique qué-
bécois, et en particulier des

réalisateurs. Aujourd'hui,
c'est toute l’industrie cinéma-
tographique québécoise réu-
nie au sein de la Fédération
qui prend position contre ce
porjet de loi cadre et qui de-

Aufil des joursff)

(

Deux secondes pis on
va faire des farces

Juillet 1973: deux femmesentre femmesparlent d'af-

faires de femmes.Il en résulte un show qui sera joué deux
semaines au Théâtre du Horla: ‘Deux secondes pis après
ça on vafaire desfarces’’. On tente d’y montrer non plus
la mère cantonnée sur son prélard de cuisine ou la wai-
tress debout derrière son comptoir, mais des femmes
d’aujourd hui qui essaient de s’en sortir. Des femmesqui
parlent de leurs problèmes *cellutitiques‘* ou Jolitiques,
en ne comprenant bien souvent ni les uns ni les 5 .tres,
mais qui au moins comprennent qu’on a trop longtemps
parlé a leur place. Elles se racontent en monologueset en
chansons dans un show.

Claude Ganhimé.

mercredi le 21 août. 

Durant l’année, deux autres shows de femmes sont

présentés à Montréal: ‘Un Jour Mon Prince Viendra*
puis ““L’Ego en I’Air la Jambe de Travers”

- Puis en août 1974: Des femrhes repartent d’affaires de
femmes. Cette fois-ci elles sont trois: il en résulte ‘Deux
secondes. (nouvelle version) qui garde sa forme de
show-revue et qui propose quatre nouveaux textes au

public du Théâtre du Horla depuis hier et jusqu'au 24

août. Joué pourla seconde fois l’été, ce spectacle se veut
avanttout léger et divertissant.

Les textes sont de Jean-Claude Germain, Gilbert Le-
page, Michèle Barrette, Ginette Beaulieu-Dumais et Jo-
hanne Seymour. La musique originale est de Jacques
Noël. La bande sonore a été faite avecla participation de

Marie-Thérèse Laberge, élève de Gaston Arel au

Conservatoire de Musique du Québec, donnera des
concerts d'orgue au pavillon du Musée des beaux-arts de

Montréal à Terre des Hommes. Ces concerts sont gra-
tuits. Ils aurontlieu à 17 h samedi le 17, dimanchele 18 et

Mlle Laberge est deux fois boursière du ministère des
Affaires culturelles du Québec. Elle interprétera des oeu-

vres de Buxtehude, J.S. Bach, Brahms et Hindemith.

Organisés par M. Paul Chouinard, les concerts sont
offerts en collaboration avec les facultés de musique de
l’Université de Montréal et l’Université McGill, l’Institut

Marguerite-Bourgeoys, l’École Vincent d'Indy et le
Conservatoire de musique de Montréal.

mande au gouvernement qué-
bécois qu'on n'oublie pas
qu’on la consulte.

La Fédération québécoise
des membres de l'industrie
cinématographique regrou-
pent l'Association canadienne
des distributeurs de films,
l'Association canadienne des
distributeurs indépendants de
films d'expression française,
l'Association des producteurs
de films du Québec, l'Associa-
tion des propriétaires de ci-
némas du Québec, l'Associa-
t' n des réalisateurs de films
d Québec, la Société des au-
teurs et compositeurs,le Syn-
dicat national du cinéma et *
l'Union des artistes. Les
membres présents à la réu-
nion du 8 sont: Pierre René

e
a

(propirétaire de cinémas), '
Rock Demers (distributeur),
Michel Brault (syndicat na-
tional du cinéma), Claude La-
combe (auteurs et composi--
teurs) et Jacques Gagné (réa-
lisateur).

‘

 _J
 

un cheval — Feminin, téminin: dés
6:15. (Salon rouge): Plaisir et dan-
gerdu sexe — Lachezles chiennes:
des 6:15.

VILLERAY: 3 étoiles 36 chandelles:
2:45, 6:15, 9:45. — Un petit Indien:

1:00, 4:30, 8:00.

WESTMOUNT SQUARE: That's Enter-
tainment: 2:00, 4:20, 6:45, 9:10,

YORK: Bank Shot: 1:15, 2:50, 4:30, 6:10,
7:45, 9:25.

CINE-PARC ODEON: Ecranli: Mon nom
est personne: L'Héritier. Ecran |:
L'arnaque, Duel dans la poussière.

L'ATELIER: (Parc Jacques-Cartier,

Sherbrooke) - Pepsie” de Victor et
Pierrette Bruno. Du mercredi au di-
manche: 20:30, jusqu'au ter sep-
tembre.

CENTRE D'ESSAI! DE L'U. DE M. (2332
Edouard-Montpetit, 6e étage)
“‘Vas-y mon bébé", par La Ral-
longe... tout court. Du mercredi au
dimanche, 20:00. Entrée libre;
jusqu'au 18 août.

L'ESCALE: (Saint-Marc sur Richelieu,

526-0821) - “Relatively Speaking”
d'Alan Ayckbourn. Lun. et mar.
20:30; ven. et sam., 21:30; dim.:
19:30, “Pantoufle”’ d'Alan
Ayckbourn. Mer. et jeu. 20:30; Van.
et sam. 18:30: jusqu'au 31 août.

ORATOIRE SAINT-JOSEPH: ‘Une croix
de chemin” de Monique Miville-
Deschénes. Lun. mer. et jeu. 21:30;
jusqu'au 29 août.

LA POUDRIÈRE (lle Ste-Hélène, 526-
0821): "Look, No Hands" de Lesley
Storm. Du mar. au ven. 20:30.
Jusqu'au 17 août.

STUDIO-THÉÂTRE (Ste-Sophie de La-
corne,(1) 436-1304); "La leçon” de

lonesco. Sam. à 20:00 et 22:15:
jusqu'au 21 sept. - “Et pis La... La...
La Hein!” de Lise Lecterc de Sliva.
Merc. à ven. à 20:45; jusqu’au 20
sept.

THÉÂTRE DE MARJOLAINE (Eastman,
(1) 297-2862): ‘Le testament” de

Marcel Dubé et Cyriile Beaulieu. Du
mar. au ven. 21:00 Sam. 19:00 et
22:15, Dim. 20:00. Jusqu'au 1er sep-
tembre.

THÉÂTRE DES MARGUERITES (Trois-
Rivières, 377-3223): ‘Quand
épousez-vous ma femme?”, de Luc
et Conti. Du mar. au ven., 21:00.
Sam. 19:30, 22:30. Jusqu'au 31 août.

THÉÂTRE DES PRAIRIES (Notre-Dame
des Prairies, Joliette (1) 756-1661):
“Deux et deux font sexe”. de Ri-
chard Harris et Leslie Darbon. Du
mar. au ven. 21:00. Sam. 19:30 et
22:00. Jusqu'au 31 août.

THÉÂTRE D'ÉTÉ DE SAINT-OURS (vil-
lage des Ecluses): “Baby Doll” et
“Vingt-sept remorques pleines de
tabac”. de T. Williams. Mer, jeu.
ven. et dim. 21:00. Jusqu'au 31

at.
THEATRE DU NOUVEAU MONDE (84

ouest, Ste-Catherine, 861-0563): A
compter de jeudi: ‘Théâtre en fo-
lie’, extraits de pièces de Molière,
Tardieu, Pinter. Gauvreau, etc., à
21:00, Relâche dim. et lun. Jusqu'au
31 août.

THÉÂTRE DU RIDEAU-VERT (4664, St-
Denis, 844-1793): ‘La Sagouine”
d'Antonine Maillet. Du mar. au dim.
20:00. Jusqu'au 31 août.

THÉÂTRE SUN-VALLEY (Val-Morin,
299-3511): Lorsque l'enfant parait
d'André Roussin. Du mar. au jeu.

21:00. Sam. 20:00 et 22:30. Dim.
20:00. Jusqu'au ter septembre.

THEATRE DU HORLA (15 rue des Peu-

plier, St-Bruno: 653-0501); "Deux
secondes’ (nouvelle version). Un
spectacle de Michele Barrette,

Ginette Dumais et Johanne Sey-
mour. Du 13 au 24 août à 20h30.
Relâche dimanche et lundi.

VENTE
LA BUTTE À MATHIEU (Vail-David, 819-

322-2248): Gilles Valiquette. Tous
les soirs à 21.00; Samedi à 21.30 et
23.00: Lundi relàche. Jusqu'au 14
août.

LE PATRIOTE DE STE-AGATHE (Ste-
Agathe): Diane Dufresne.

HOTEL NELSON(425) Jacques-Cartier-
861-5731): "The Shakey Al Band", du 13
au 18 août à 22h. et minuit. Vendredi et
samedi à 22h, 23h30 et 1h.

  

 

familiaux.

Renseignements et
prospectus, séries de
cours d'automne:

843-6481

 

CourS fondamental
de fine cuisine

L'enseignement par Henri Bernard des bases
indispensables pourfinement cuisiner selon l'hygiène
alimentaire avec méthode et assurance vos repas

Gulf!
CIM1Jdpérnar

2015 rue de la montagne, suite 610, montréal 107 |
permis d'enseignementen vertu de la loi de l'enseignementprivé
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Championnats mondiaux de cyclisme 1974

Ca commence aujourd’hui
(PC-Reuter) — Les cham-

pionnats du monde cyclistes
amateurs et professionnels,
pour la première fois de leur
histoire, aurontlieu cette an-
née sur le nouveau continent.
Montréal accueille en effet

les représentants de 52 pays
— un record en la matière —
qui en découdront pour i5
maillots arc-en-ciel. Déten-
teur jusqu'à la dernière dé-
cennie du record mondial
pour le nombre de victoires

aux Six Jours cyclistes, le
Canadien Torchy Peden. qui
habite maintenant Chicago.
entrevoit un ‘’grand cham-

pionnat”".
“Apres tout. il y a plus de

pays participants et plus de
concurrents que jamais au-

paravant. Nous assisterons
donc inévitablement à une

compétition de grande
classe’. a dit Peden.
‘Cela n'augure que du

bien pour i976. et vous pou-
vez parier que je reviendrai

de nouveau pour les jeux".

Le vélodrome olympique

étant loin d’être achevé, les
compétitions commencent
aujourd'hui sur un anneau en
bois construit à la hâte dans
le complexe sportif de l'Uni-
versité de Montréal. Les cy-
clistes qui ont eu l'occasion

de se familiariser avec cette
piste la trouvent d'aussi
bonne qualité que celle de

Munich. très rapide. et on
peut légitimement s'attendre
à de très bonnes performan-

ces.
‘I s’agit sans aucun doute

de la piste la plus rapide ja-

mais construite’’, estime Pe-
den. “Elle a été congue par

des ordinateurs et dépasse
ainsi en précision tout ce qui
aurait pu étre créé par un ar-
chitecte. aussi brillant soit-

il,
Morelon
S’il fallait ne désigner

qu'un seul favori pour toutes

les épreuves sur piste, il ne
fait aucun doute que le nom
du Français Daniel Morelon

Plein air,
chasse et pêche
 

Base de plein air

Pohénégamook
par Gilles Richard

Le Québec est peu gâté
côté base de plein air. Il sem-

blerait que ce soit tout ré-
cemment que les Québécois

pourtant fort habitués. du -
moins leurs ancêtres récents.
à évoluer en forêt se soient
intéressés à des bases de

plein air. Quelques unes fonc-
tionnent depuis un certain

nombre d’années tandis que
d'autres semblent avoir de la

difficulté à démarrer.

Pohénégamook signifie
‘’Tleu d'hibernation’’. En

plus d’être un lac c’est aussi
une base de plein air champi-

gnon commel'appelle un des
responsables de la base. Réal

Gagnon. En un an. elle a

réussi à surgir du sol. de la
montagne et du lac. C’est une
des plus belles et peut-être la
plus grande du Québec.

L'élément important re-
tenu pour l'implantation de
cette base fut le choix d’un
lieu riche en faune et en flore

de façon à ce que ceux qui s’y

rendent puissent profiter
pleinement de tous les atouts

de la nature. Les rives du lac

du même nom, Pohénéga-

mook. et la région environ-

nante nous donnecet endroit
idéal, facile d'accès et tout

près de la limite du Maine.

Elle se situe à 38 milles à
peine de Rivière-du-Loup et
peut être atteinte facilement

par des routes en très bonne
condition.

Activités

La base a pour devise ‘La

nature... une école™. Jusqu'a

maintenant. on avait pensé

classe blanche (de neige).
classe verte (printempset au-

tomne). A Pohénégamook on
pense en fonction de toute
l'année scolaire. Techni-
ciens, instructeurs spéciali-
ses. équipements locaux
pouvant répondre aux nor-
mes académiques. moniteurs

expérimentés sont mis à la
disposition de ceux qui fré-
quentent la base.

Le camping,l'escalade, la
natation. le canot-camping.

la voile. les randonnées pé-
destres. le tira l'arc. le tir. le

kayak. l'orientation. l'héber-
tisme sont des activités

qu'on a ajoutées aux élé-
ments principaux que cette

région peut apporter. soit la
chasse et la pêche.

Les troupes qui utilisent la

base peuvent aussi profiter
d’excursions, de clubs de pé-
‘che. d'ateliers culturels. de
projection de films et d’étu-
des de la nature.

Possibilités de chasse

Le chevreuil dont on sent

fortementla diminution dans
la plupart des régions de la
province, surtout le nord-

ouest de Montréal, est une

espèce qui est presque sous-
exploitée dans la région de
Pohénégamook. C'est ce qui

rend. pour l'automne qui
vient, ce secteur particuliè-
rement intéressant. La pro-
ximité du Maine où la simple

“ #4 £ 4 L 4 À À =

densité de population permet
de profiter d’une forte den-

sité de chevreuils rend ce

secteur particulièrement at-

trayant. D'ailleurs, la plupart
des chasseurs du secteur qu’

ne réussissent pas au Québe .

se réservent quelques jours
pour aller tenter leur chance
dans l’état limitrophe. Tous

ceux qui ont tenté l'expé-
rience en sont revenus en-

chantés car leurs probabilités

de succès sont excellentes.

De plus. le secteur ren-

ferme beaucoup d'ours et le

petit gibier est répandu sur
tout le territoire. Si l’on

considère que le petit gibier
est actuellement dans une

période haute de son cycle de
variations, on voit toutes les

opportunités offertes par la
base de Pohénégamook.

Pour obtenir des rensei-
gnements supplémentaires
sur ce lieu exceptionnel au
Québec, prière d'écrire à:
Base de plein air du lac Po-

hénégamook. Eastcourt,
Comté de Témiscouata. Le

numéro de téléphone a signa-

ler est: (418) 859-1405,

Mon confrère André Cro-

teau et moi-même nous pro-

mettons de nousrendre à Po-
hénégamook pour faire men-
tir ceux qui prétendent qu’il

n’y a plus de chevreuils au
Québec. Nous vous tien-
drons au courant des résul-

tats de cette excursion.

reviendrait le plus souvent.

Agé de 30 ans. cinq fois
champion du monde, cham-
pion olympique à Mexico et à
Munich. le Français a égale-
ment un palmarès riche de
600 victoires dans diverses
classiques et règne depuis
bientôt une décennie sur la
vitesse amateur.

Il y a encore quelques se-
maines. Morelon avait un ri-

val sérieux en la personne de
I" Australien John Nicholson.

BLUE
BONNETS

Man.

Charlie.

Dance.

twood Copper.

N Art.

    
Les sélections du JOUR

par Mario Lavallée

1— Sylvie Bunter — Richard Ensign — Dancing

2— Tordarroch — Happy Acres Susie — Gentile

3— Muddys Boy — Tony Raid — Vapo Pick.

4— Buttonwood Prince — Boderview Roy — Fire

5— Arlington — Robin Lobell — Royal Mirage.

6— Keystone Georgia — Phoenix Bird — Cres-

7—Jambo Barber— Desiradios— Cardinal James

8— Cassette — Telstar Hanover — Turnabout.

9— Wanaque — Taurus Lobell — Early Arrival.

10— Keystone Goliath — Meadow Oakie — Dusty

Ce dernier, qui a battu le
Frangais a plusieurs reprises
cette année. vient toutefois
de passer professionnel. Mo-
relon n'en devra pas moins se
méfier de plusieurs adversai-

res redoutables: le Danois
Niels Fredborg. le Néerlan-
dais Rini Lagnkruis, le Bul-

gare Dimo Anguelov, I'lta-

lien Massimo Marino et le
Polonais Andriej Bek. tous a
même de monter sur le po-
dium. -

 

  

(AFP) — L'Américain
Jimmy Connors a battu le
Suédois Bjorn Borg 5/7,
6/3 et 6/4 lundi soir dansla
finale (simple messieurs)

des championnats inter-
nationaux des États-Unis
surterre battue à Indiana-
polis (Indiana).

Dansla finale du double
messieurs des champion-
nats de tennis des Etats-
Unis, Jimmy Connors

(USA) et llie Nastase
(Roumanie) ont battu Jur-

gen Fassenbender et
Hans Pohmann (RFA)
6/7, 6/3 et 6/4.

(AFP) — Pelé, le plus
célèbre joueur brésilien
doit s’embarquer demain
soir mercredi à destina-
tion de Toronto (Canada).
Il a accepté de participer

aux festivités qui marque-
ront le début du cham-

pionnat junior dans cette
ville. Toutefois, avant de
prendre l’avion, Pelé par-
ticipera au match de
championnat que le San-
tos FC disputera mercredi
contre Botafogo de Ribe-
rao Preto.

(AFP) — Dix bateaux

représenteront l’Allema-
gne de l'Ouest pendantla

‘‘semaine de Kingston’

bref sport
(Canada) du 24 au 3i août.
Willi Kuheide, spécialiste
européenet olympique de
Solingn ne fera pas partie
du déplacement pourrai-

sons financières. La RFA
a engagé deux embarca-
tions dans toutes les au-
tres disciplines olympi-
ques.

(AFP) — John Conteh,
champion de' Grande-
Bretagne. d'Europe et du

Commonwealth de poids
mi-lourd rencontrera

l'Argentin Jorge Ahunada
dans un combat comptant
pour le titre mondial de
cette catégorie (version
W.B.C.) le i0 septembre

prochain à l'empire Pool
de Wembley.

(AFP) — La question

de savoir ou se déroulera -
la finale inter-zone de

tennis coupe Davis entre
I'Italie et I' Afrique du Sud

n'a toujours pas été tran-
chée. Le comité de direc-
tion de la coupe Davisen a

discuté pendant le week-

end a Londres mais n’a
pris aucune décision. On
sait que les Italiens refu-
sent de jouer en Afrique
du Sud, lieu que ce pays

réclame de droit. De

même, les Sud’africains
refusent de jouer en Italie

— ce qui est également
leur droit.

(PC) — Dix-neuf mem-

bres de l’équipe nationale
de ski quittent Toronto au-
jourd’hui pour !’Améri-
que du Sud. Ils s’entraîne-
ront en vue de la coupe du
monde qui débute en no-

 

Les soeurs Clifford

vembre. L'équipe pa-
trouillera les montagnes
de Barichole, d’ Argentine
et de Portillo, et du Chili

jusqu’au 17 septembre.

La composition de
l’équipe: Betsy Clifford,
Susan Clifford, Karen
Cloutier, Kathy et Laurie
Kreiner, Andrea Esson,

Vanita Haining, Jane
Tidball et Joan Wilson.
Les hommes: David Mur-
ray, Gary Aiken, Phil
Graves, Jim Hunter,
Dave Irwin, Robert Mil-
ler, Steve Podborski, Don
Mills, Ken Read, Robert
Safrata et Joey Lavigne.

STOCKHOLM — Un
total magnifique de
600,000 kilomètres (soit
25 fois le tour du monde) a

été enregistré sur la selle
de Maite Nilson, 57 ans,
qui a fait l’essai de pneus

de bicyclettes à Trelle-
borgs Gummifabrik au

cours des 20 dernières an-
nées, rapporte la revue de
la compagnie suédoise.
M. Nilsson parcourt à bi-
cyclette une cent
vingtaine de kilomètres
par jour dansla région de

F'usine de Trelleborg a la
pointe sud de la Suede.

Les Expos de Montréal
ont une fin de mois tumul-
tueuse en perspective.
Avec la course au cham-
pionnat de plus en plus

endiablée dans la division
Est, les hommes de Gene
Mauch viennent s’instal-

ler au parc Jarry pour pas
moinsde deux semaines à
compter de vendredi.   
 

 
Après le football (soccer). le cyclisme est le’ sport le

plus populaire au monde. Et c'est une ‘’technique’’ par-
tie intégrée des impérialismes qu’avoir voulu fonderdes

sports qui leur soient propres, qu’ils voulurent ensuite

exporter pour-affermir leur domination et couper des
racines populaires: mais sans aucun succès (rugby bri-

tannique. baseball et football américain). Le cyclisme est

aussi le plus dur de tous les sports. Les jambes et les
cuisses doivent fournir un effort harassant soutenu pen-
dant plusieurs heures. le coeurestsoumisà la plus rude

épreuve. le souffle est souvent ce quifait la différence au

momentcritique d’une course: combien de coureurs ne

se relèvent-ils pas, étouffés. asphyxiés? Le dos et les

bras sont eux aussi ‘‘pliés’ au plus épuisant labeur.

Aussi n'est-il pas étonnant qu'un coureur cycliste ait
commencé à beaucoup rouler dès son enfance — à i2
ans. j'étais en pension, je faisais régulièrement Paris-
Dreux ou Dreux-Paris, près de i00 kilomètres. 60 miles,
en 4 heures au plus. Aussi n'est-il pas étonnant que ceux

des coureurs cyclistes qui s'affirment les meilleurs, qui

marquent une époque. qui affichent les palmarès les plus

prestigieux. soient des hommes qui savent souffrir. et

ceux qui s'astreignent à un entraînement quotidien le

plus exigeant. Et la carrière d’un coureur cycliste dure
généralement 14 ans au plus, de 18 à 33, les plus grandes
performances étant réalisées entre 25 et 30 ans.

Le quasi totalité des coureurs cyclistes sont issus de
milieux ouvriers, souvent les plus pauvres. Au lieu d’un
travail à la chaîne qui abrutit et épuise 50 ans. sans

aucune espèce d'espoir en système capitaliste, le cy-
clisme. à qui sait s'entraîner jour après jour et avoir mal

en course. offre en i0 ansde petites fortunes. que les plus
avisés savent ensuite gérer. Ceci ne vaut que pour les

meilleurs. Les autres font néanmoins des salaires plus

considérables que ceux des ouvriers. et sans faire toute
une vie du 9 à 5 à la merci d’un boss ignorant et borné, qui

peuvent ensuite se trouver un emploi ‘’parallèle’’: méca-
nicien. directeur sportif. promoteur, certains deviennent
journalistes. certains acquièrent un commerce. Aussi les

plus grands noms du cyclisme sont-ils belges. hollandais.

italiens. français. espagnols. allemands — originés des

 

 

Tout au long de la journée soyez
à l’heure des championnats.

   
CHAMPIONNATS

Écoutez

CBF/690
la radio officielle
des championnats
du monde de cyclisme
Des mini-reportages

des entrevues

commentaires et résultats

Les reportages des épreuves
en direct sont
l’exclusivité de
CBF/690

La radio de Radio-Canada
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fendla bise
grands prolétariats de l’Europe industrielle. Mais de plus
en plus de coureurs viennent aujourd’hui des démocra-

ties populaires de "Est. et. plus récement, des pays sud-
américains et des pays africains. Le cyclisme profes-

sionnel. commele football, est au prolétaire européen ce

que sont le football américain, le baseball, la boxe ou

l’athlétisme au Noir américain, ou parfois à l'immigré.

Ce qu'est le hockey au Québécois. Et le peuple ne s’y

trompe pas, que fascinent les courses, qui élèvent les

meilleurs coureurs au rang de héros. Autre comparaison

à faire: le cyclisme est au prolétaire ce que le show-

businesset le cinéma sont aux petits-bourgeois, la seule
chance, dans un monde del'exploitation de l'hommepar
l’homme, d’une réussite sociale transcendant celui qui

gagneet de gains fabuleux. Bien sûr,fascination, culte du
héros et transcendance relèvent-ils d'un excès auquel

contraintl'idéologie bourgeoise, qui occulte ainsi le réel,
afin de dissimuler les véritables contradictions, toutes
résumées'en dernière instance dans la lutte des classes.

Mais Bertolt Brecht, le critique fondamental de la mo-
dernité, n'avait pas tort de privilégier le spectacleet le jeu
sportifs, plus accessibles à tous que le Spectacle se ré-

clamant de l'Art, et où la performance de l'individu dé-
pend de son endurance et de son énergie propres. En

outre, si des extreprises commerciales ont la haute main
surle cyclisme, auquelelles ne comprennentrien, payant
salaires et primes aux coureurs. parce qu’une marque de
fabrique véhiculée partout par un champion queles fou-
les idolâtrent, c’est une publicité sans pareille, requins de
la finance et corruption dansle cyclisme sont trèsrelatifs
comparésà ce qui existe dans le monde du spectacle, ce
qui le fonde.

L'intellectuel serait donc avisé de ne pas mépriser

comme il le fait le coureur cycliste (le sportif): l’un et
l’autre auront demain à défendre de mêmesintérêts de
classe périphérique.

Il n’est d’ailleurs que voir la Renaissance actuelle de la
bicyclette partout pour comprendre quelle contestation
s”y inscrit sociologiquement, qu'il appartient aux intel-.
lectuels progressistes d'analyser et de soutenir.

Et je pense au romancier Roger Vailland, qui compa-

rait la forme dans laquelle il faut que soit le coureur

cycliste à la forme pourécrire, en regardant s'entraîner

Daniel Morelon et Ferdinand Bracke...

Patrick Straram, le Bison Ravi
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AUX CHAMPIONNATS
DU MONDE
DE CYCLISME 194

15

DU 14 AU 25 AOUT/MONTREAL
Centre sportif de l’Université de Montréal
Boulevard Edouard-Montpetit et Vincent d’indy.
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